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Pourquoi pas ? A Ottawa

“Nous résisterons à tout 
gerrymander injuste”

L’oeuvre de NN. SS. Lartigue, Bourget, Fabre et Racicot
L’exemple de 1’“ Associât ion canadienne-française 

d’Education de l’Ontario’ — Où les Canadiens 
français font, par leur propre faute, tort aux 
leurs — Il faut réagir, et tous ensemble 
,,. . — ------T---- 7—TT , „ rnntfl | Les libéraux québécois ne veulent pas entendre!

■fo, cVst, nul de nos lecteurs ne l’ignore, lo grund organe d ne-, parler QU plan L/Orion-LjODeiI Un contre-projet ! 
ion et de défense des Franco-Ontariens. Elle a pris à la lutte : libéral — Deux députés conservateurs de

Montréal l’accepteraient
SI M. BENNETT VEUT BRUSQUER LA FIN ’ 

DE LA SESSION. . .

Bloc-notes Une circulaire de S. E. Mgr Georges 
Gauthier au clergé du diocèse

ri o
ti„.„_________________ r___  _ .
pour l’école bilingue une part très considérable; mais scs chefs 
ne sont point de ceux qu’hypnotise, quelque considérable qu i1 
puisse être, tin seul aspect du champ de bataille. Ils varient 
leur action suivant les nécessités de l’heure; cl le dernier cour­
rier nous apporte de leur part un communique qui, bien que m 
portant point sur la question scolaire, mérite la plus vive atten­
tion. Il devrait du reste susciter un peu partout de semblables 
initiatives.

L’Association cite d’abord un texte publié dans le Devoir 
sur le dommage que nous fait l’emploi, hors de saison, par un 
trop grand nombre des nôtres, de la langue anglaise; puis, elle 
dit:

Le même jour, nous arrivaient des renseignements très précis sur 
la mise en disponibilité d’employés canadiens-francais dans des mai­
sons de commerce d’Ottawa et d’ailleurs et leur remplacement par des 
employés de langue anglaise.

Nous comprenons facilement que, dans la crise actuelle, les maisons 
de commerce de langue anglaise et les compagnies dirigées par des 
anglophones soient portées à sacrifier d’abord ceux qui ne sont pas de 
leur race et à les remplacer par leurs compatriotes s’il est nécessaire. 
Mais les congédiements seraient-ils si nombreux si nous mettions plus 
de détermination à toujours exiger l’usage du français dans les services 
publics, les magasins, etc. Vraiment, ne sommes-nous pas quelque peu 
responsables?

Quand nous favorisons de notre clientèle et de notre argent un mar­
chand. une compagnie, une industrie, nous leur rendons un très grand 
service.

Est-il vraiment nécessaire d’ajouter à ce service le sacrifice de notre 
langue et celui de nos compatriotes qui, à cause de son usage, obtiennent 
de l’emploi?

Il serait si facile d’employer le français et, ainsi, d’assurer du tra­
vail à un bon nombre de compatriotes.

Il suffira sans doute d’attirer l’attention sur ce point pour que tous 
se fassent un devoir de toujours réclamer un service français dans leurs 
relations commerciales ou avec les ministères de l’administration pu­
blique.

Les deux langues sont officielles au pays; il n’est que juste qu’il en 
soit tenu compte en toutes circonstances.

La population anglaise, voyant le respect que nous accordons à notre 
langue, sera heureuse d’accorder à la clientèle française et à sa langue 
la considération qu’elles méritent.

Ÿ ÿ •

Nous sommes en présence d’un fait brutal, maintes fois 
signalé ici même, mais sur lequel on ne saurait trop insister.

L’existence dans ce pays de trois millions d'hommes de 
race française est un facteur lourd de conséquences économi­
ques. Si ces trois millions d’hommes veulent simplement faire 
ce que font naturellement les autres: se servir dans leurs rela­
tions avec les fournisseurs dont ils assurent la vie et avec 
les administrations publiques qui relèvent d’eux, de la langue 
qui est celle de leur foyer, ils imposeront automatiquement dans 
ces administrations et dans les affaires l'emploi d’un certain 
nombre des leurs — leurs fils ou leurs frères. Si ces trois mil­
lions d’hommes se servent de la langue de la majorité, les An­
glophones qui dirigent la plupart des grandes affaires et des 
grandes administrations publiques ne sentiront point la néces­
sité d’utiliser les services de Canadiens français Et, naturelle­
ment, ils disposeront, au bénéfice des leurs, du plus grand nom­
bre de places possible. Conséquence: un certain nombre de 
Canadiens seront jetés sur le pavé par la faute même des leurs.

A l’heure actuelle, un bon nombre de Canadiens français 
occupent dans les services publics et dans les grandes affaires 
dirigées par les Anglophones des situations plus ou moins im­
portantes: n'est-ce point dû, dans la plupart des cas. à ce fait 
que la présence dans le pays d’une masse française oblige à uti­
liser leurs services?

Le nombre de ces employés n'est pas aussi considérable 
qu'il le devrait être, n’est-ce point pareillement dû au fait que 
trop des nôtres ne se servent pas, partout où ils le devraient, de 
leur propre langue?

- * * *
Conclusion: il faut réagir; il faut, non point bousculer les 

Anglophones et chercher à prendre les positions qui leur revien­
nent justement, mais reprendre ce qui nous appartient, repren­
dre ce qui serait depuis longtemps à nous si nous voulions sim­
plement faire comme tout le monde: parler notre langue, à 
moins de raison vraiment sérieuse, dans toutes nos relations 
avec les services publics et avec nos fournisseurs.

On Ta fait justement observer: il est absurde que. dans une 
ville comme Montréal, la proportion des grandes affaires diri­
gées par les gens de langue anglaise et par ceux de langue fran­
çaise soit ce, qu’elle est; mais c’est un état de choses qui ne peut 
être changé du jour au lendemain.

Tandis qu’une modification rapide dans le personnel des 
grandes administrations publiques et de certaines maisons 
d’affaires serait une chose possible et relativement facile, — fi 
la seule condition que nous le voulions.

Mais il faudrait le vouloir, et le vouloir avec ensemble.
* * *

D’où notre deuxième conclusion.
L'Associqtion canadienne-française dEdmation d'Ontario 

fait un appel au public. Pourquoi d’un bout à l’autre du pays 
lei sociétés nationales ne feraient-elles pas la même chose? 
(Nous savons que certaines ont déjà fait beaucoup dans ce 
sens; mais, de toute évidence, un nouvel effort s’impose.) Pour­
quoi ne demanderaient-elles pas aux journaux, même aux plus 
ardents, de revenir sur le sujet avec insistance? Pourquoi ne

grofiteraient-elles pas de la fête de Dollard el de la Saint-,Tean- 
aptisle pour faire pénétrer l'idée jusqu’aux plus profondes 
couches de k population?

C’est l’un de ces cas où il faut haler ensemble; et cela, 
certes, en vaut la peine.

11 ne s’agit pas seulement — ce qui serait déjà grave de 
notre prestige collectif; mais, en plus d'un cas, du pain même 
de tel ou te! des nôtres...

Orner HEROUX

(par Emile UEXOIST)
Ottawa, 7. — A partir rie de­

main, la Chambre des Communes 
sera mise, de par la grâce du pre­
mier ministre, M. R.-B. Bennett, au 
régime des trois séances quotidien­
nes. Elle devra siéger le matin, de 
11 heures à 1 heure; l’après-midi, 
de 3 à 6; le soir, de 8 à 11.

Le régime des trois séances, c’est 
d'habitude le signe non douteux 
d’une prorogation prochaine. Tl 
reste incertain qu’il en soit ainsi 
dans le cas actuel.

Le premier ministre veut évi­
demment que la session sc termine 
abruptement. 11 prend pour cela 
les moyens stratégiques qu’il faut. 
Mais parviendra-t-il à ses fins? 
C’est autre chose.

Si M. Bennett tient en effet à 
voir se produire une prorogation 
hâtive, brusquée même, il n’en 
lient pas moins à faire d’abord 
voter certaines mesures dont il a 
fait l’énumération. jeudi dernier.

Parmi ces mesures, il y a celle 
de la revision décennale de la car­
te électorale. M. Bennett tient à 
ce que cela se fasse dès cette ses­
sion-ci. Il a déclaré, jeudi, en 
Chambre, que si la commission par­
lementaire chargée de la préparer 
ne peut en venir à une entente — 
cette commission est évidemment 
composée de représentants des di­
vers groupes parlementaires, mais 
avec une majorité conservatrice — 
le bill de la revision sera rapporté 
tel quel à la Chambre des Commu­
nes: elle devra décider elle-même.

Cela revient à dire que si les 
groupes oppositionnistes ne veu­
lent se soumettre aux volontés des 
ministériels de la commission par­
lementaire, la majorité ministériel­
le des deux Chambres entreprendra 
de réaliser le gerrymander que 
l’on sait.

C’est précisément là que M. Ben­
nett pourrait trouver sa pierre 
d’achoppement, en tant qu’il s’agit 
de prorogation prochaine.

Les libéraux ne sont pas en effet 
disposés à se laisser imposer sans 
rien dire un gerrymander conser­
vateur. Comme l’affirmait Tun 
d’entre eux, qui n’est pas le pre­

mier vomi parmi les libéraux qué­
bécois: “Nous siégerons, s’il le faut, 
jusqu’au mois de juillet mais nous 
n’accepterons pas la revision de la 
carte électorale québécoise que les 
conservateurs semblent vouloir im­
poser à tout prix.”

Jusqu’au mois de juillet, c’est in­
vraisemblable. Le gouvernement 
imposerait avant cela la loi de clô­
ture, la loi du bâillon. Le gouver­
nèrent devrait tout de même laisser 
auparavant ü l’opposition la chan­
ce de parler. L’application du 
bâillon ne pourrait survenir qu’en 
dernier ressort et, même alors, elle 
serait considérée mesure odieuse. 
Au point de vue électorat, cela 
pourrait avoir un très mauvais ef­
fet pour les futurs candidats con­
servateurs.

A l’amiable, jadis
Depuis une quarantaine d’an­

nées, la revision décennale de la 
carte électorale s’était toujours fai­
te à l’amiable. Cette fois-ci, cela 
paraît impossible, du moins pour 
ce qui concerne la province de 
Québec.

Les deux représentants conser­
vateurs sur la commission de la re­
vision. MM. Dorion et Gobeil, tien­
nent à tailler dans le territoire de 
la province ce qu’ils croient être 
des fiefs conservateurs, même si 
c’est en dépit de la géographie et 
du bon sens. Ils auraient accepté 
quelques modifications à leur plan, 
mais dans l’ensemble, ils le main­
tiennent. Il reste à savoir si le 
gouvernement sera de la même 
opinion.

Au sujet de Tile de Montréal, 
deux contre-projets'Tfbéraux ont été 
soumis. Le dernier qui n’est pas, 
du moins encore, accepté par les 
stratèges conservateurs québécois, 
MM. Dorion et Gobeil, a cependant 
été trouvé convenable et accepta­
ble par deux députés conservateurs 
de Montréal.

Un contre-projet
Le dernier contre-projet libéral, 

qui n’est pas autre chose que le
(Suite à la page 2)

Après une semaine Le 27 avril dernier furent déjioses dans une chapelle de la
La manifestation de la Fédéra- basilique à Montréal, érigée à cette fin, les cercueils de NN. SS. 

lion des clubs ouvriers au manège. iMrtiijue, Bourget, Fabre et Racicot. Ce fut la fête du souvenir, 
de la rue Craig, la semaine derniè- f/uc ^ [’initiative de Son Excellence Monseigneur Georges Gau- 
’T.’ fah se demander à la Saturday II convenait en cette occasion de rappeler à notre popu-
miflà (Vun°r mouvement ‘«drsUné Fs services divers et si précieux que ces quatre évêques
a soulever la province de Québec rendirent a notre province. On oublie trop facilement le rol>' 
contre la domination persistante i éminent, mais lourd de responsabilité, qui revient à l’épiscopat. 
du parti libéral... Pour réussir Son Excellence Mgr Georges Gauthier, dans une allocution 
une telle opération, il faudrait riche d’idées élevées et d'accents éloquents, rappela kl vie labo- 
que les chefs de cette révolte pn- rjruse t.f féconde de ces quatre évêques. Il attira, notamment,
™TdcSPCanadiens1™ de \ ^Fmlwn sur celle de Mgr Bourget dont les initiatives rayon-
française, nue les libéraux québé- ! nerent au delà des limites de *on diocese. Nul, mieux que l ar- 
t'ôis. il' est difficile de voir coin- ■ chevcque-coadjuteur de Montréal, n’était désigné pour mettre 
ment un groupement monté surtout j en lumière [es traits de cette cérémonie pieuse et, signalant 
pour rallier contre le communis-; l'oeuvre de ces évéques, éveiller le re$i>ecl, la sympathie et le
m? ,p?; ouvriers du Québer pour- ycitouement que les fidèles doivent en retour à leurs guides mit atteindre un tel but. . . Ilscm-i • 1 ' w
ble que ce mouvement aura enco-1 'f • , . , , - , - , ... ,
re moins de chance de réussir que Voici le texte de la circulaire de S. E. Mgr Gauthier au cler- 
celui que dirigeait jadis Camiliien ; gé de son diocèse et celui de fallocution de Son Excellence (les 
Houde”, prétend la Saturday \ight ] sous-titres sont de nous) : . *.
Par ailleurs, elle estime, que la Fé­
dération peut convenablement ser-l Texte de la circulaire l nous ont été, en même temps que 
vir ses parrains en leur aidant à , ! (,es hommes d’Eglise, de grands ci-
bloquer la formation d’une aile li- Archevêché de Montreal, Moyens, qui ont jeté sur notre ville
bérale-socialiste dans tout le le 29 avnl Me lustre de leur nom et de leurs
pays. “La marche impression-! „|,.r r..„fl.irp jservices.
liante des fascistes de M. Patenau-> 'lon ’ . Enfin, j’aurai rempli tout mon

O m’est un devoir de remercier j devoir de gratitude si je procla- 
le clergé, les communautés rcli- me bien haut que j’ai voulu faire 
ruses et les fidèles d’avoir assisté ; «« ce jour le jour de notre cierge 
en pareil nombre à l’inauguration et de nos communautés rcligieu- 
de la chapelle mortuaire de la Ba-1 (.est a eur générosité que je 
sitique et à la translation des rcs- Sll,s redevable, pour une grande 
tes de nos Evêques défunts. La cé- }>»’’». de cette chapelle mortuaire.

it rémonie fut telle que je l’avais i H* penseront sans doute comme 
r- \ souhaitée. 11 n’était guère possible, | »°VS: le sculpteur, 1 architecte et les

de, — groupe qui affirme comp­
ter plus de 80,000 membres, — ren­
dra plus difficile aux chefs libé­
raux canadiens-français d’appuyer 
une politique de coopération avec 
M. Woodsworth”, écrit aussi l’heb­
domadaire de Toronto. La "marche 
impressionnante...” 11 faudrait
faire lire au directeur de la Satur- ---------- ------- ------ -- ,--------- -- . ,
day Night la fable des bâtons flot- je pense, d’y apporter plus de res-; artistes qui ont travaillé selon ses 
tants sur l’onde, de La Fontaine. | pect, de splendeur et de solennité, i Pians et sous sa direction, se son»

Je me rends à la demande que ; "marquablement acquittés de leur 
l’on veut bien m'adresser de pu- ! lâche. Il reste qu à nos prêtres et 
blier l’allocution que j’ai prononcée a ,nos communautés je ne puis 
à ce service funèbre. Vous l’aurez 1 mieux exprimer mes sentiments 
remarqué, elle contient peu de i kur réservant, dans cette fe 
faits: il ne pouvait s’agir de bio- Me du souvenir, la place principale 
graphie. J’ai essayé, modestement, 
de reproduire les traits, le caractè­
re, la physionomie morale de nos 
grands Evêques, et j’ai cru que 
nous en comprendrions mieux leur
vie, leur gouvernement et leurs oeu- ül1 knd d’un pilier et dans une en 
vres i veloppe de ciment, pouvait nous

s: ces quelques u.coW. nous -H
que c>«l I» J”™ damait dav.nUg.? Nous avions
1 SîrîîS' *î besoin qu’nnc tombe visible les ,f

C’est pourtant’ vrai
On signale de Rimouski que le 

préposé à la vente des billets de 
chemin de fer dans cette ville, et 
qui doit en même temps fournir 
des informations au public quant 
au mouvement des convois, ne 
parle j>as français. Et cela, parmi 
une population dont 99 pour cent 
au moins sont de langue française, 
et dans les services d’un chemin de 
fer étatisé. Cela parait tout à fait 
incroyable, mais on nous affirme 
de façon absolue 
vérité. Qui a eu

En vérité, nous songions depuis 
longtemps, et qui pourrait s’en 
étaonner? à donner à nos Evêques 
mie sépulture plus convenable. Les 
ensevelir, comme nous le faisons

fais l’hommage avec bonheur. R 
vous est loisible de les communi­
quer à vos fidèles.

Agréez mes sentiments religieu­
sement dévoués,

I, bonhomme n>„ «h-i^h^o c«,l|*«V£S*| [fS" LSl” ÎS

aussi saugrenu? Quelqu'un de Monc 
ton? S’imaginerait-on de placer à 
Toronto, aux guichets des (LA’.fi,, 
un agent de billets ou un préposé 
au service des informations qui ne 
dirait ni ne comprendrait un mot

qui
mît en quelque sorte sous nos 
yeux. Alors qu’une croix et un 
nom rappellent dans le plus mo­
deste des cimetières l'existence du 
plus humble de nos fidèles, corn

lierait nas larve ni lonatenios Si i I obscurité la plus complete reux
l’on s’avisait', à Rimouski, de mon- Allocution de S. E. Mgr Gauthiers ‘«ut, “» i«wj. ont knu dans leurs 

i- ’ <iar. «h». ks destinées dune grandeter cet unilingue sur l’un des Excc,lpnc(? (1)
vois, avec sa malle, et de le reex- l ' 
pédier à Moncton, ça ne serait pas j Messeigneurs, 
si mal. ..

grau 
volontiers

L'actualité
Pour un chat

—“Aimes-tu ton nouveau loyer?’’ 
demandait quelqu'un à un ami.

— Reaucoup, mais tu ne te fais 
pas d'idée comme c’était malpro­
pre. Sons n’avions rien vu quand 
nan s l’avons visité pour te louer: 
autrement ma femme re remit cer­
tainement objectée à re que je signe

un bail de cinq ans.
—"Si tu n'as à te plaindre que de 

ça. tu es bien fortuné, parce qu’il y 
o toujours moyen de nettoyer, mè­
ne si Concordia n’en fait rien au 
printemps pour donner te bon 
exemple. Je me demande ce que tu 
aurais dit et pensé si tu avais été à 
la place de ce brave citoyen qui ai 
découvert des ossements en explo-] 
rant la rave de son non veau logis. 1

--'‘Des nssemrct.. dans ta rave1 
dun nouveau byer? Ta in cn «p i

prends. Je sais qu’il y a des caves 
fameuses, mais ce sont de vieilles 
caves. Et ce qui les a rendues fa­
meuses ce sont des élections et non 
des ossements.

—“La cave dont tu me parles, 
est-elle celle d’un conseiller ou d'un 
ambitieux qui rêve de faire un bref 
stage à Vhôlel de ville pour appren­
dre ce que c’est que Vembarras 
d’être conseiller?

‘‘Non. mon vieux; c’est arrivé 
à un brave homme qui n’a pcul-ëtre 
jamais désiré autre chose que de se 
mêler de ses affaires et qui doit 
s’objecter sçgement à ce que tout 
autre se mette le nez dans les sien­
nes. De tels principes et de telles 
convictions, tu sais, sont non seu­
lement la cure du mal de /’échevi­
nage mais même un préservatif.

-“C’est vrai qu’un homme intè­
gre n’aime pas beaucoup la politi­
que par le temps qui court s’il veut 
sauvegarder sa réputation, sa situa­
tion. sa fortune et l’affection des 
siens, tant ta politique me. fait l'im­
pression d’être encore moins pro­
pre que mon nouveau logis. Mais 
parle-moi donc de cette affaire d’os- 
sements...

—"Oui, d'abord laisse-moi te di­
re que les idées que tu viens d'ex­
primer ne sont pas tout à fait les 
miennes.

—"Cela m’est parfaitement égal, 
mais s’agit-il d'ossements humains?

—"Oui et non.
-—"Comment, oui et non! c'est ça 

ou c’est pas ça!
—“E/i bien, si tu veux commen­

cer par te taire el m’écouter, je vais 
te prouver que tout en étant exac­
tement ça, c'est exactement le con­
traire. Voici: Tu te souviens 
d’avoir lu qu'on avait découvert 
dans une cave de la rue Saint-Hu­
bert, dans le nord de la Ville, des 
ossements humains?

— "C’est curieux, mais, en effet, 
quand j'y pense, il me semble que 
oui.

fl te semble bien, car on en; 
a découvert. Le nouveau locataire 
qui explorait sa cave au lieu de 
trouver de la houille du baron...

—"Quel baron?
"Tu ne lis donc pas la Patrie? ;

-"...On a trouvé un squelette.,
—"C’est vrai. Ça prend de bien 

mauvaises âmes pour commettre un 
crime aussi abominable. J'espère, 
que la police trouvera le coupable 
et que la justice lui servira une sa­
lutaire leçon.

—"C'csf re à quoi a pensé le non- 
veau locataire en faisant sa décou- j 
varie. A peine revenu de son éton- \ 
nement il s'est mis eu communica­
tion avec la Sûreté. Elle a dépêché \ 
sur 1rs lieux quelques détectives 
pour tenir une enquête. On fin/!

l’enquête, à l’issue de laquelle le 
fourgon de la morgue transporta la 
macabre dépouille dans te bas de 
la ville ..

—"A la morgue, lu veux dire?
‘‘C'est en plein ça. Donc à la 

morgue il g eut enquête. Ou plu­
tôt, Ton signa un permis d'inhuma­
tion.

— '7,'o/i a signé un permis, dis- 
tu? Et qui a tenu l’enquête?

—"Personne.
— "Pas d’enquête? Alors qu a-t-on 

fait des ossements?
—"Ce qu'on a fait des osse­

ments! Ah! Ah! Ah! Mais tu te sou­
viens que les journaux ont dit qu’il 
s’agissait de ceux d’un enfant de 
quelques mois à peine?

—“Comment, on croyait? Les dé­
tectives en étaient certains. Et /r 
me souviens parfaitement mainte­
nant qu'on tâchait de retracer 
tons 1rs locataires qui avaient ha 
bité ce. logis depuis qu’il est habi­
table.

— "Cest encore bien ça. Alors que 
1rs détectives s’apprêtaient à tout 
bouleverser dans Tespnir de met­
tre la main sur le criminel, quel­
qu'un a signé un permis d'inhu­
mer.. Ah! Ah! Ah.'..

—’7/ n’y a rien de drôle là-de­
dans. Pourquoi ris-tu ainsi?

—"Ah! Ah! Ah! Si ta savais 
pourquoi Ton a signé à deux en­
droits différents permis ef inhuma­
tion. Ah! Ah! Ah! si tn savais. .

—"Mais, imbécile, c’était pour 
qu'on enterre er qui restait du 
squelette de Venfant découvert dans 
la cave de la. . .

—"Tu penses? Mais pas du tout. 
Ton avait autorisé dtnhïtmcr, et 
aux frais de la ville, les ossements 
d'un chat qui était allé crever dans 
la cave. Vois-tu cela? Signer un tell 
permis? Ah! Ah! Ah!. . On avait si- ! 
g né avant d avoir pris connaissait-1 
ce du rapport médical préparé pat 
le médecin légiste.

—"Faire enterrer un chat à mê­
me les deniers da peuple quand 
tant de personnes manquent de 
pain, c’est incroyable! Es-tu sûr de { 
ce que tu racontes là?

"Certes. Un journaliste a failli 
laisser ses vêlements nu clou 
parce qu’il avait voulu conserver 
le perntis d'inhumation portant ta 
griffe d'un type qui fait en­
terrer les chats en croyant faire 
enterrer an bébé.. . L’on ne vou­
lait pas du tout laisser entre, les 
mains de ce journaliste un docu­
ment aussi amusant parce que Ton 
a craint le ridicule et qu'il y « des 
détectives. . .

—"Un permis d inhumation pour 
un chat? Qui aurait jamais pensé 
jusqu'où pouvait conduire trop de 
célérité".

, Yvei BOIS

Eglise? Nous parlons 
de famille diocésaine, quand nous 

Mes Frères | voulons signifier de quels liens
, f ’ , (étroits les réalités surnaiurelles

La cérémonie de ce matin s ex- nous unissent, 
plique d elle-même. Nous inaugu-i Ainsi qu’il arrive dans les famü-

.................. .....................  —....... - rons, h» «ouyelk chapelle mortuai- les naturelles, ces réalités supéricu-
dernière, à Québec, le dossier et le ,e de la Cathédrale, réservée a la j res créent, dans Tordre de la grâce, 
rapport de l’enquête sur le cartel sepulture de nos Archevêques et des Pères aux enfants, une suite 
de l’anthracite. Le procureur gêné-1 Evoques. Nous venons de répan- d’hérédités. A tour, égards nous fe­
rai en j/rendra sans doute connais- 'Ire sur ceux qui ne sont plus les levons de nos Pères dans îa foi. Par 
sance et avisera. M. Webster, dési- ' prières et les bénédictions de l'autorité qu’ils ont exercée, la vie 
gué comme Tun des maîtres du car- i l'Eglise, et nous transporterons à chrétienne et la grâce sacramen­
tel. sinon le maître de toute la l l'instant leurs dépouilles vénéra-j telle dont ils ont été jusqu’à nous

A Québec
M, Gordon a renvové la semaine

blés à la demeure définitive où les ranaux, la direction qu’ils ont
___ elles attendront, dans la dignité et (imprimée au mouvement religieux

il y a vécu pendant plusieurs an- la paix, le signal de la Résurrec-j de leur milieu et parfois de leur 
nées, il y fait partie du conseil du i lion. (époque, par leurs vertus et leurs

combinaison, n esl pas inconnu à 
Québec même. Il v est né en 1871,

Quebec Power Co. et il y a gardé 
de nombreuses relations dans les 
milieux politiques, commerciaux et 
industriels. Ces relations useront 
de leur influence en faveur de 
l’ancien Québécois. G. P.

Mon premier merci, je l’adresse, exemples, ils sont dans nos tnoë! 
comme il convient, à Son Execllen- les. Le plus souvent, à notre insu, 
ce Mgr le Délégué Apostolique. Fl >!ous viv™s de ce qu’ils ont été et 
o du Saint-Père qu’il représente la ,< e s om rout exige
bonté paternelle. 11 s'applique à d» un signe sensible eveille et 
la faire revivre parmi nous, et je jnalP*'?nno M,pz nous un sentiment 
sais de quel coeur il s’associe i» ; d affectueuse reconnaissance, 
l'hommage que Montréal rend en j n_. ce moment à ses Evêques défunts.: De* homes de D,cu
La vérité m’impose d’ajouter que (> qui pourrait encore, s’il en 
Son Excellence s’est intéressée de ; était besoin, justifier notre geste, 
très près et d’efficace façon au . est qu’ici la fierté peut marcher 
mausolée de Mgr Bourget. Qu'Elle j d’arrord avec la reconnaissance. A 
ait appris à connaître ef à aimer un titre ou l'autre, les Evêques que 
cet homme admirable, nous ne ca- la divine Providence a jilacés au 
chons pas que nous en éprouvons gouvernement de cette Eglise ont 
quelque fierté, et personne ne sera etc remarquables. L’occasion se 
surpris que pour sa présence et sa présentera, je Tespère du moins, 
sympathie, je lui exprime publi- quand nous célébrerons en 1936 le 
quement, au nom de tous, notre vi-M’pnt*naire de la fondation du dio- 
ve reconnaissance. cose, de brosser un tableau où cha-

Je veux me donner le bonheur ',un aura la place qui lui revient, 
également de remercier NN. SS. les., I,1e ni appartient pas de devancer 
Evêques. Il y a une expression qui ; T Jugement qu une histoire impar- 
monte naturellement aux lèvres à ,a,e <lc'ra porter. Que, cej/endant. 
pareille heure, et il est bien dom- P>enions contact avec eux 
mage que l’usage l’ait un peu dé- M1 s 5“JiS,,fcr ,'1’ ?u r,ue ,1(?us fHV 
florée. Elle est si juste aujourd’hui par ,c souvenir
que je me risque à m’en servir: mièrp imn,r„«]snconnuskAune Çf?— miere impression se dégagé déjà

nenr.

Carnet d'un
grincheux

Ainsi, rooms de boit jours apres cette 
assemblée monstre, on apprend que c'é­
tait. au fond, chose très grave: la tom- 
piration des poudrée.

>(, ef. }(■
Les charlatans ont touiours eu, com­

me tes coquettes, une grande propension 
a user de poudres. Us ont inventé, il y 
a bien longtemps, la poudre de sympa­
thie et fa poudre de perlimpinpin. Les 
discours des tribuns popu'aires sont sau­
poudrés de poudre de perlimpinpin.

* * *
Se défier, quand on entreprend de je­

ter de fa poudre aux yeux, d’aller
puiser, par exemple, dans la poudre d’es-. , - ... je-, u
campette Celle-a. on lésait, a sur tous|» Priât et la solennité tic ce service diverses, telles que les „t.Uvem 
les mouvements un effet des plus dis-1 funèbre. Si nous sommes profon-, fn jrp je «ouvernemenf déx
solvants. j dement sensibles ù la bicnveiUan-j hommes et la succession des événe-

* * * I ce qu’ils nous témoignent, j’ose dire jments, aver des moyens d’imiale
un cartel des crayons au i que nuits sommes encore plus tou-j valeur qui tiennent à la variété des 
—rf- T/imw- chés de l’honneur qu’ils rendent h caractères et des talents ils ont été

nos Pères. des hommes de Dieu : jè veux dire
Je tiens a remercier aussi Mon- qu ils se retrouvent unis dans ta 

sieur le Maire et son comité exécu- poursuite du même but spirituel, là 
Üf de participer à notre hommage, pratique du même courage et du 
Les Evêques qu’ils honorent avec désintéressement. Ensemble
—T7\ C r- M , I x 1 S sdevant leur tâche, et(!) S. E. Mgr Lassulo, délégué sans défaillance ni brisure ils édi 
apostolique. NN. SS. Forbes. Bru- fient, ils servent, ils développent 
neault, Limoges, Rhéaume, Deeel- ; çn commun la même oeuvre et avec 
les, Langlois, Courchcsne, Papi-MMniour du même Maître, 
neau. Lamarche, Charlcbois, Hallé. i
Deschamps, Guy, Turquctil, Des- Mgr Lartigue
mais, Dom Pacôme, abbé d’Oka. I , . . ' ,Si cet aspect général nous semblf

^ ............... court et que nous voulions jioussci
nomination d’une commission de méde- j (Suitc^â la page 2)

une pareille couronne de princes üi eur fait le ni,. T ' ÎT*1' de TEalise idlève sinanliè rnô-nt T1’leur la,1» le plus grand bon rT.il/t .! ’5 „iel‘1 V ,ravcrs k* circonstan-es lesles plus 
peuvent

Y a-t-il
pays? La Commission scolaire de Toron­
to, qui a reçu les mêmes prix pour four­
nitures de crayons, de huit fabriques dif­
férentes. pose la question à Ottawa. Ain­
si M. Webster ne serait pas tout seul h 
avoir fait un cartel de plus ou moins 
bonne mme.

tf * *
"Bien des journalistes, en France mê­

me, écorchent le français’’, écrit L'Au­
be". de Pans. Eli» supplie les journalis­
tes des "pays ou la culture française est 
demeurée une élégance et une légitime 
fierté” de ne pas imiter le piètre fran­
çais de certaines feuilles françaises. Et 
pour montrer que le mauvais exemple 
fait tache d’huile au Canada, t’“Aube" 
cite un extrait de la Presse ". L’"Au- 
be" est dans l'erreur. La "Presse'' — 
elle Ta dit et redit, — est le plus gros 
journal français du monde ef le meil­
leur, cela va de soi, L’Académie fran­
çaise Ta reconnu, du reste, un |0ur 
qu’elle dormait.

* * ¥
Les glandes salivâmes de manngouins

cins chargée d’inoculer le pays? Celui-ci 
donne, en effet, tous les symptômes de 
la paralysie générale.

* * *
On se plamt beaucoup aux Etats-Unis, 

depuis la crise, que les enfants coûtent 
cher i avoir. Mais, depuis les rapts 
multipliés, ils coûtent encore plus cher à

sont un xoécifique contre la paralysie r*v0,r- Doux pays’ 
generale (la 'GÎuette'T. A ciand la PAMrrlLt

Avis à ceux qui voyagent
To»s billets, turop* «t partout, émir 

■u tarif 4et compagnie» — Hôtels, assu­
rante» bagages et accidents, chèques d: 
voyages, passeports, etc. — Servive tem­
ple» — IC DCVOIR-V0YACI5. 4ÎC 
Vetre-Oamc lit. Telephone» HArheur 

I « 141.
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(L'oeuvre de NN.SS.
Lartigue, Bourget,

Fabre et Racicot
(Suite de la 1ère page)

plus outre, il nous serait facile de 
réunir de ces particularités, insuf­
fisantes peut-être à constituer un 
véritable portrait, mais qui accu­
sent néanmoins une physionomie et 
expliquent une action. L'un le fon­
dateur. sulpicien par état et par 
l'accent de sa piété, tient par toutes 
ses racines à la terre d’élection qu'il 
doit gouverner. Par ses mérites per- 

[sonnels. sa vivacité et son ouver- 
[ture d’esprit, sa facilité de parole 
’.aussi bien que par ses relations de 
famille, il s'impose à l’attention.
Partout où son nom est prononcé, à 
Montréal, à Québec, à Londres et à 
Rome, il évoque la figure d’un prê­
tre particulièrement préparé aux 
lourdes tâches, humble et surnatu­
re). II est bien tel que ses photogra­
phies nous le révèlent: concentré, 
réfléchi, organisé, semble-t-il, pour 
resisentir tous les heurts de la vie.
Jeté contre son gré dans les diffi­
cultés d’un premier établissement, 
la connaissance <ju’il possède des 
conditions où il vit le lui fait conee- 

I voir sans doute autrement qu’il ne 
'se réalise; il sait en attendre pa- 
* tiernment Je couronnement naturel.
1 Aux misères inhérentes à toute ad­
ministration, aux questions d’ordre 
public qui sugissent, à la pénurie i 
relative d’hommes et de moyens, il 
apporte sa culture de juriste, sa sa­
gesse politique, son discernement 
des hommes, ses habitudes de vie 

imodeste, son zèle et sa fermeté. Il

r
,.réussit à établir malgré tout et!—. ,
, dune main persévérante les cadres | toujours guidée, il es! dune nuim- 
d’une administration proprement I Mé et d’une loyauté à toute épreu- 
dioeésaine. ,11 a le mérite du fonda­
teur: il est dans l’ordre qu’il en ait 
la gloire.

- L’autre, le grand sucesseur, que 
I on retrouve au point de départ de 

h toutes nos avenues et auquel je re­
viendrai tout à l’heure.

a tous les traits: la foi, et comme 
disaient nos Pères du Dix-septième 
siècle: “l’adhérence aux vérités de 
foi” dont il exprime le sue par les 
exercices fidèlement suivis de la 
piété: il est d’ailleurs tout entier 
aux pompes et aux délectations de 
la liturgie. Dans ce gouvernement 
qu’il n’a pas désiré, il porte le sou­
ci constant de penser et de vouloir 
avec l’Eglise: Sentire cum Eccte- 
sin. De rhomme d’Eglise, il possè­
de les dehors et les attitudes, les 
préoccupations et les convictions, 
et dans scs relations, les délicates­
ses et les réserves. —- Et il veut 
pratiquer la douceur: In lenitate. 
11 a la bonté qui rapproche et unit. 
11 crée dans sa propre maison un 
esprit de famille qui ne nous a plus 
quittés et que nous conservons 
comme l’une de nos meilleures tra­
ditions. Cette bonté, il la répand 
partout dans le diocèse comme une 
huile précieuse. Dans l’art délicat 
de conquérir les hommes, la force 
blesse plus souvent qu’elle n’en- 
tralne. Elle soumet l’homme; il 
n’est pas certain qu’elle le gagne. 
La parole de Notre-Seigneur de­
meure: les doux posséderont la 
terre.

Mgr Racicot
Le dernier, modèle achevé d’une 

vie et d’un esprit de prêtre. Si 
l’expression ne paraissait familiè­
re, nous dirions volontiers: Ah! le 
brave homme! D’une trempe de 
vertu peu commune, d’un desinté­
ressement constamment entretenu 
par l’esprit surnaturel, il parcourt 
sans recherche personnelle tous les 
degrés de la hiérarchie. Dans les 
postes difficiles et ingrats qu’il a 
successivement occupés et où l’or­
dre commande que la conduite soit

haler avec le “Devoir”le qui font d eux la parure et la |
Providence de l’humanité. Restons 
>ur cette pensée. Seule elle explique 
‘es oeuvres et la vertu de Mgr Bour­
get; elle justifie amplement les 
hommages et la confiance dont! 
nous entourons ses restes.

Réunions a venir

pour vos Evêques pendant qu'ils 
vivent, paree que leur tâche est 
lourde. Priez pour eux quand ils 
sont morts, parce que vous leur de­
vez la vie de vos âmes et qu’ils en 
répondent devant Dieu. — Amen.

//

ve. Profondément pieux et bon, il 
joint à la mansuétude cette ferme­
té, cette ténacité et, à certaines 
heures, cette hardiesse que seul 
inspire le zèle de la justice. D’ail­
leurs il vit avec le souvenir et dans 
le culte de Mgr Bourget.

Mgr Fabre Mgr Bourget

Le troisième. — le doux, le dé- 
", bonnaire: In Eide et lenitate. — Il 
; faut toujours regarder de près les 

armoiries d’un évêque. Qu'elles 
s’inspirent d’événements histori­
ques ou de quelque disposition per­
sonnelle, il est rare qu’elles ne nous 
livrent pas le secret d’une âme. 

l-'Dans les siennes “Foi et douceur”,
T. celui-ci se peint" tout entier. — La 
L, préoccupation serait assez vaine as- 
r .sûrement, quand il s'agit d’hommes 
[ d’Eglise, de ne chercher que dans j Un épiscopat 

leur tempérament l’explication de j nelle durée,

Enfin quels que soient le respect 
et l’admiration dont nous entou­
rions la mémoire de ces hommes 

* éminents, ceux qui connaissent 
l’histoire de ce diocèse penseront 
que nous devions mettre à part 
l’un d’entre eux: Mgr Bourget. Dans 
un mausolée spécial, au milieu de 
notre chapelle, reposeront ses res­
tes. A vrai dire, rien ne manque à 
ce grand Evêque de ce qui le fera 
se survive e dans l’histoire.

d’une except ion- 
des oeuvres

Faute d'espace, nous remettons à demain la publication des Comités de i 
| lecteurs du “Devoir” choisis dans les paroisses Sainte-Catherine et Saint-Edouard. 1 

Aujourd'hui, nous nous contentons d'annoncer simplement quelques assem- { 
Ft vous, Frères bien-aimés, cm-jblées: 

portez de cette émouvante cérémo- i CE SOIR
nie la leçon qu’elle comporte. Priez . .. , A , , ,— - A Maisonneuve. — Le Comité de la paroisse, Très-Samt-Nom-de-Jesus de 1

Maisonneuve invite tous les lecteurs du “Devoir" à son assemblée qui s'ouvrira, à ; 
8 heures 30, ce soir, au sous-sol du presbytère, entrée' entre l'église et le près- i 
bytère.

A Saint-Marc. — L'A.C.V. du Canada invite les amis du bon journal et les I 
lecteurs du “Devoir” de la paroisse Saint-Marc à se réunir, ce soir, à 8 heures I 
à la salle paroissiale, 1ère Avenue, coin de la rue Beaubien.

MARDI SOIR I
A Notrc-Dame-de-lourdes de Verdun. — Nos lecteurs sont cordialement j

invités 3 prendre part à une assemblée qui se tiendra, à 8 heures 15 du soir, le : 
mardi 9 mai, à la salle des chantres de la paroisse Notre-Dame-de-Lourdes de Ver- ! 
dun, entrée coin des mes Verdun et 5e Avenue.

A Notre-Dame-du-Rosaire. — Le Comité des Lecteurs du ‘'Devoir” de la 
paroisse Notre-Dame-du-Rosaire invite tous nos abonnés à sa prochaine réunion, ' 
le 9 mai, à 8 heures 15 du soir, à fa salle paroissiale, coin des rues Boyer et 1 
Villeray.

MERCREDI SOIR

A Saint-Arsène. — La soirée publique du Comité ae la paroisse Saint-Arsène 
aura lieu le 10 mai. Cette soirée sera donnée à l’Académie Christophe-Colomb, I 
rue Christophe-Colomb, près Bélanger. M. H. Therrien y portera la parole! 
Parmi les artistes au programme on mentionne M. Arthur Blaquière. Un orchestre 1 
fera les frais de la musique.

A Saint-Irénée. — Les lecteurs et amis du “Devoir” et de l'A C.V. sont 
priés d'assister à une réunion qui se tiendra au sous-sol de l’église Saint-lrénée ! 
rue Delisle, à 8 heures 15 du soir, le 10 mai.

A I Immaculée Conception et à Saint-Louis-de-Gonxague. — Le même soir 1 
le Comité de ces deux paroisses tiendra une réunion, salle de l’A.C.V. coin des i 
rues Rachel et de Bordeaux.

A Saint-Louis-de-France. — Mercredi soir, à 8 heures, nos nombreux lec­
teurs et amis de la paroisse Saint-Louis-de-France sont priés de se réunir à la 
salle de J A.C.V. du Canada, Section Mont-Royal, à la Palestre Nationale 840 
rue Cherrier. * ’

JEUDI SOIR

A saint-jean-Baptiste de LaSalle. — Tous nos lecteurs de cette paroisse sont 
invités à la prochaine assemblée du Comité local, qui se tiendra à la salle du ; 
Foyer, 3981 rue Hochelaga, à 7 heures 30, le jeudi soir. 11 mai.

A Saint-Alphonse d'Youville. — jeudi soir, une intéressante réunion, i la­
quelle tous nos lecteurs et amis ainsi que les paroissiens de Saint-Alphonse d’You- 
v.lle sont convoqués, se tiendra à la salle de la Bibliothèque.

A Saint-Stanislas. — Nos lecteurs sont convoqués à une nouvelle réunion qui 
se tiendra, jeudi soir, à 8 heures, à la salle des chantres, rue Garnier On y trai­
tera de la campagne d'abonnements.

A Saint-Edouard. — Le Comité des lecteurs du “Devoir’’, de Saint-Edouard 
prie tous nos lecteurs de cette paroisse de se réunir, à 8 heures, jeudi soir au 
numéro 6334 rue Saint-Denis.

QUÉBEC
Samedi, 13 mai
$^..00

alter et retour

grandioses, des vertus rayon­
nantes, les luîtes auxquelles il a 

vocation, avec ses grâces propres (été mêlé, les idées fécondes qu’il a
en branle, jusqu’à son appa-

leur existence. Il y faut ajouter ta 
’ vocation et l’intention divines: la

>- qui préparent à une besogne défi-{mises 
nie, privée ou publique; l’intention pence
providentielle, qui ajuste l’organe à 

“o la fonction, le gouvernement aux 
1=' besoins qu’il doit satisfaire. La pa­

rabole des ouvriers de la vigne où 
le maître, traitant tous ses servi­
teurs avec justice, retient tout de 
même le droit d'une plus grande 
libéralité a l’égard de quelques-uns; 

-•la doetrine de saint Paul sur la va-

physique perpétueront son 
souvenir dans l’imagination et îf 
coeur de son peuple. Je n'en fini­
rais pas de tout dire. Dans les li­
mites étroites de ce discours, je ne 
puis toutefois m'empêcher de sou­
ligner d'un mot la qualité de son 
esprit et de sa vertu. A mesure que 
le recul des années permet de le 
mieux juger, il ressort qu’il a été

- nete des charismes dans la-primi- d’une étonnante clairvoyance. Il 
,, lise Eglise nous ont fixés sur ce|fauj fajro évidemment le départ en- 

point essentiel. Cette lumière des tro ses initiatives. Les unes s’impo-
i. . desseins de .Dieu ramène à de justes 

j proportions l’axiomr que les guu- 
v vernements ne sont qu’une série de 
. réactions; elle fait comprendre que 

dans J Eglise universelle comme

tre se
saient; d’autres, en plus grand 
nombre, ne semblaient répondre à 
aucune nécessité pressante; et qu il 
s’agisse des paroisses, de l’ensei-

sembler toujours. r<:>‘ ! <1'' lemprranee ou ,1e cals-
iin, JT- *• ' se d épargnes, d apostolat ou de vie
nomme d Eglise, en vérité, ce j religieuse, nous devons convenir 

successeur des Lartigue e) des I qU’i| a des vues de très longue por- 
tfourge , et de l’homme d’Eglise il i tée. Ce qu’il écrit sur ces sujets n’a
1111--------------------- * pas besoin de mise au point. 11 y ....

est d’une sagesse avisée qui n> pas fntre le boulevard Saint-Joseph et
. ! I avenue» R 1 !

Nous résisterons à tout 
gerrymander injusre"

(Suite de K 1ère page)
premier, revu et corrigé par les 
deux conservateurs montréalais 
dont nous venons de parler, accor­
de deux circonscriptions de plus 
à File de Montréal: Rosemont et 
Verdun. Par contre, la circonscrip­
tion de Sainte-Marie demeure, l’an­
cienne circonscription de Maison­
neuve reste à peu près ce qu’elle 
était au lieu de s’annexer à l’As­
somption.

Les quinze comtés montréalais, 
d’après le projet libéral révisé, au­
raient les populations suivantes:

Maisonneuve ............... 78,700
Hochelaga .................. 08,600
Sainte-Marie................ 80.000
Saint-Jacques ............ 80,000
Laurier-Oulremont ... 76,300
Saint-Denis ................ 87,200
Jacques-Cartier .......... 06,000
Saint-Georges ............  . 50,000
Sainte-Anne ................. 60,600
Rosemont .................... 00,90(1
Cartier ........................ 62,000
Westmount .................. 57,000
Mont-Royal ................. 54.000
Saint-Henri ................  69,000
Verdun ........................ 64,700

Les nouvelles circonscriptions
La nouvelle circonscription de 

Rosemont aurait les limites suivan­
tes: la rue Nolan à Bourbnnnière, 
la rue Sherbrooke jusqu'à la 45ème 
avenue, la rue Bélanger, la rue 
Iberville, le chemin de la Côte 
Saint-Michel, la rue do la Naudièrc, 
la voie du Pacifique Canadien jus­
qu’à la rue Nolan.

Rosemont comprendrait, mitre le 
quartier du même nom, les parois­
ses Saint-Marc, Saint-Jean-Berch- 
mans et Saint-Barthélemv.

Dép.. Gare Bonaventore . 8.15
raidi

12.00
p.ra.
5.10

p.m.
10.45

*1.00 Joliette *2.00
Shawinigan Falls
Grand* Mere

nig 
’Mè 

Garneau
Dép., Gare Moreau (Ste-Catherine, Est)..........9.00

p.m.
6.00

*1.0 O Richmond *2*00 Sherbrooke

(Victoriaville 
*2*50 Lyster

ICoaticook
,*3.00 Island Pond, 

Vt.
_, _ a.m. p.m.
Dépn Gare Bona venture . .8.15 1.00

(Train spécial)

p.m.
5.20

p.m.
10.45

La circonscription de Verdun 
comprendrait toute la ville de Vcr-

RETOUK
Les coupons de retour sont valables dans les trains régulier* partant 
pas plus tard que lundi, 15 mai; aussi dan* les TRAINS SPECIAUX 
partant de Island Pond à 5.55 p.m.; de Sherbrooke à 7.30 p.m.; et de 

Québec à 6.00 p.m., dimanche le 14 mai.
Horaire fondé anr l’heure solaire. I/beure d’été est une heure plus tard.
Admission aux voitures de première classe seulement. Aucun enré- 

gisfcremcBit de bagages. Demi-place pour enfants de 5 à 12 ans.
Renseignements complémentairea aux agences du

M.sars

CANADIEN NATIONAL
s’en sont mêlés. Ces autres, à ce 
qu’on entend dire, tiennent absolu­
ment à ce que disparaisse le comté 
de Sainte-Marie. Us auraient dit à 
MM. Gobeil et Dorion de ne pas 
transiger sur ce point.

Les libéraux, de leur côté, s’ils ne 
peuvent empêcher la disparition de 
Sainte-Marie, batailleraient jus­
qu'au boni pour que ta circonscrip­
tion de Sainte-Anne disparaisse 
aussi, soit annexée par exemple à 
celle de Saint-Georges.

Association
des restaurateurs

Québec. 8. — Les restaurateurs 
de Montreal viennent de fonder 
une association pour défendre 
leurs injerêts. MM: J.-H. Sauvé. J.- 
A. Frigon. J. Archambault. J.-L. 
Roberge, Ovila Rémiilard, H. Va- 
chon, tous restaurateurs, ont obte­
nu une charte de Québec pour for­
mer une association des restaura-

Cour supérieure, à Roberval, le 16 
iqai prochain.

La Commission demandera aussi J 
la mise en tutelle de la corporation I 
des syndics de la paroisse de Saint- 
Louis de Chambord, comté du Lac 
Saint-Jean.

En dehors de Montréal , leurs de Montréal sous le nom de 
j “L’Association des restaurateurs de

Les stratèges conservateurs sem-'*nc- 
blent avoir renoncé à leur projet Ve but de l’Association est de; 

dun proprement dite, plus !.i nui-! de réunir, par-dessus le lac Saint-; unl>’ et grouper les restaurateurs 
nicipalité de Ville-LaSalle. Son | Louis et le lac Saint-François, le de la province de Québec dans une 
territoire serait taillé à même le! comté de Beauharnois à ceux de i association, protéger leurs
territoire des circonscriptions ac­
tuelles de Sainte-Anne et de Jac­
ques-Cartier,

Les autres changements 
montréalais

Maisonneuve resterait ce qu’elle 
est, moins Rosemont.

Hochelaga serait amputé de tout 
le quartier Delorimier (entre les 
rues Delaroche, Papineau, Rachel 
et Mont-Royal) et ce territoire » an­
nexerait à Sainte-Marie.

La Ligue des jardins
Ce soir à 8 h. à l’hôtel Place Vi­

gor, réunion pour la fondation de 
la "Ligue des jardins populaires de 
File de Montréal”.

Le vrai remède

Saint-Jean et Iberville compren- 
: drait à l’avenir nne partie du com- 

Saint-Denis, Saint-Jarques. Car-ilé de Rouville. sc taillerait
tier, Laurier-Outremont ne seraient

Vaudreuil et de Soulanges. Leur in-' ntérèts. surveiller les actes du par- 
tention serait maintenant d’annexer lement et de l’hôtel de ville, étudier
Beauharnois au comté voisin de Pt préparer des lois et des règle-1 H y a quelques annfes, alors que 
Chàteauguay et de joindre le co.ni- menls favorables aux restaurateurs, témigration des nôtres aux Etats- 
té de Huntingdon a ceux de La- tenir bureau d’information pour: Unis battait son plein, monsieui 
prairie et Napierville. renseigner les restaurateurs sur les G. M. Bilodeau publiait un

Un autre projet, dont on entend lois pi règlements qui les concer- ouvrage qui s’enleva en moins de 
maintenant parler ef qui parait nent. etc. j huit mois. Cet ouvrage qu’on ne
simplement fantastique a trait aux, _______ _ jpcut plus trouver en librairie et qui
comtés de SainbJcan et Iberville, . EOUH llkSIER AU
de Rouville, de Saint-Hyacinthe et r ■ . . .. , . iPAVÔ. vient de recevoir «or corn-Ho Rient JOUS la rurelle de la plémenl dans un autre livre de mon-dp mg0t' 1 - sieur l’abbé Bilodeau, qui s'intitule

COLLEGE DE ST-LAURENT

ATHALIE
CE SOIR

130 personnes en seine — Orchestre 
35 musiciens.

M. GOULET an lutrin.
Reprise en matinée les il et 13 mai. 

En soirée le 15 mai.

MIS MAJESTT’S
Tous les soirs

“Les Brigands”
Mme JEANNE MAUBOURG-ROBERVAL 

Mme GENEVIEVE DAVIS-LEBEL 
M LIONEL DAUNAIS 

Billets à La Société Canadienne d’Opéretta 
3774 rue St-I»enis - HArbour 2183

pas modifiés pour la peine. Lau­
rier-Outremont abandonnerait tou­
tefois à Cartier le territoire situé

Avis de décès
GROTHE — En cette ville, dimanche, le 

7 courant, fc l'Age de 54 ans est décédée 
Mme Alexandre-Louis Qrothé, née Qra- 
ziella Beaudoin. Les funérailles auront lieu 
mardi, le 9 courant.

Le convoi funèbre partira de la demeure 
de la défunte. 407 rue Stuart, Outremont, 
a 8 heures 45, pour se rendre A l'église de 
Lt.-Viateur d’Outremont. et de là au ci­
metière de la Côte des Neiges lieu de la 
sépulture. Parents et amis sont priés d'as­
sister sans autre Invitation.

ROY — A l'Hôpital de la Providence, le 
B mal 1933. décédé A 63 ans. Philippe Rov 
Funérailles le mercredi 10 courant Le 
convoi funèbre partira du No 4156 rue 
Adam A 7 h. 15 du matin pour se rendre 
- 1 église du Très Saint Nom rte Jesu

l’avenue Mon-Royal, la rue Hutchi- 
(je|son et la rue Saint-Denis.à sc reprendre.

* C. H.

— "'V’T'j'Æ 77,=: rS!rpii, Vjn,?r»nt J, S»- Ve»
paile par fois a ' . . V'i Antoine au parc Mont-Royal,prophétique. Peut-etre! Avec un
homme de cette envergure l’on ne j Saint-Henri prendrait un autre 
sera jamais à bout de surprises. F.n j morceau de Saint-Antoine, Fan-
vérité, il semble qu’il ait tout devi- i cienne paroisse de Saint-Joseph, 
né de notre avenir et qu’il se soit plus à l’ouest, le village Turcot, dé- 
préoccupé de nous préparer une i taché de Jacques-Cartier, 
solution pour tous les problèmes.! La circonscription de West-

„ . - r-- —........ — - —i O qui est sûr, c’est qu'il n'a rien! mount, la ville de Westmount,
7 i-^ar^r E^dè^à uù^Tmetiérc"de'rL* ! <run M11' l-'ucheà tout augmentée des reliefs territo-
Uèu de sépulture. Parents et amis *ont sans savoir ou il va et par besoin i riaux de la circonscription ac-
pnés d'y assister sans autre invitation j d’activité naturelle. L’on ne saisit tuelle de Saint-Antoine.
— ' ........ ■ .1 |ias chez ses contemporains qu'il' Mont-Royal serait formé de No-

' ait été brillant. Il est plutôt vrai I tre-Dame de Grâce, de la ville 
qu’il ignore l'entraînement. Lent de j Mont-Royal, de J’ark Extension. Sa 
décision, en pleine conscience de limite nord serait à la Côte-de- 
ce qu’il fait, il voit clair, il voit loin Liesse,
et il voit juste. Dans les réflexions Sainte-Anne ne subirait pas beau- 
longuement mûries de son esprit.]coup de modifications, On Fampu- 
plongent les racines d’une fermeté i terait seulement d’une partie de 
de propos, d’une ténacité de des-] Verdun, pour lui annexer par ail- 
sein de tout point remarquables, j leurs une nouvelle tranche du 

Sans vouloir diminuer son men- ^ quartier Saint-Gabriel.

un étroit couloir dans le comté de 
Saint-Hyacinthe, en prenant la pa­
roisse de Saint-Damase, et se sou­
derait à Bagot dont on lui abandon­
nerait un bon morceau, notamment 
la paroisse et 
Pie.

j* _ • • • • g j sieur i (loue iinoaeiCommission municipale le v/îai hevede. Tout u mon-
--------  de se demon le avec angoisse quel

DEUX CORPORATIONS DE SYS- est le vrai remède à la crise présen- 
DICS AU LAC SAINT-JEAN

AVIS
t*. Dans un travail élaboré, mon­
sieur l'abbé Bilodeau fait des sug- 

Quebec. 8, — La première corpo- gestions fort opportunes quoique 
ration de syndics de paroisse qui fr?s simples. On comprend que le 
sera mise en tutelle sous la Corn- missionnaire-colonisateur voit sur- 

e village de Saint- mission municipale dp Québec, en tout la solution dans ta colonisation 
! vertu de la loi adoptee lors de la et l’agriculture. Sur ce point, U

Géographiquement, cela parait 
invraisemblable mais le projet n'en 
a pas moins été soumis aux libé­
raux intéressés par MM. Dorion et 
Gobeil.

Le reste du comte de Rouville se 
souderait à Chambly. Par ailleurs, 
Saint-Hyacinthe hériterait d'une 
bonne partie de Bagot.

Comme l’on voit. la révision de 
la carte électorale québécoise n'est 
pas chose faite. Le jigg saw puzzle 
garde sa vogue dans les milieux 
parlementaires ministériels. Dans 
ces conditions. M. Bennett aura 
peut-être de la difficulté à brus­
quer la prorogation de la session.

Emile BENOIST

dernière session de la Législature, ] *enc0f,frc'a sûrement l'assentiment 
sera la Corporation des Svndics de de la Plupart des économistes et 
la paroisse de Saint-Coeur de Ma- hommes d'oeuvre, quelque peu 
rie, comté <1u Lac Saint-Jean. - 011 courant de la situation dans no-

i n » « fre pays. Le vrai remède, un beauLa Commission municipale an-(]e 170 pages f) 7- Lj.
nonce dans la Gazette otfre/eHe, braîrie du Devoir, 336-340 me No-! 
que la demande sera faite a la1 tre-Dame Est. Montréal.

Application a été faite à la Cor­
poration de la Ville de Westmount 
par l’Aide à la Femme, Idée., 
2480, rue Duvernay, Montréal, 
pour obtenir la permission d’établir 
un Hospice sur la propriété portant 
le numéro 1095 ave Greene. West­
mount. Cadastre no 384, Subdivi­
sion 41 à 51.

Nécrologie
AUDET. — A Montréal, le 5. à 33 an*. 

Sr Marle-Phlllbert des S3. NN. de Jésus et 
fie Marie, née Céctlr Audet.

BOURCHE — A Montréal, le 4. à 71 ans, 
^ “T*?®.°ur 8 ' e époux de Rosanna Loiselle.

CAIRO-ORAVEL — A Montréal, le 5, a 
Cairo* B!anche 0r®v*i. épouse de Carme

COLPRON — a Montréal, le 3. Roslna 
erua homme épouse de François-Xavier 
t.oipron. a 74 ans 

MATTE
te. ép J A Montréal, le S. Alfred Mat- 

4e feu Azllfia Polly.
Psntn ^ 74 Mme Wilfrid

Exilda Lalumiere
a TT A St-Laurent. le 5,,V°re ?z? 9uenne v! 11 e fils d'Albert

S-raADWORTHTre‘L0'1,Re St-Anbln 
A 62 ans. M „ A Longueuli. le 5. 

W. H. R. Stead worthy.

aîEnmasAïws

te. nous jugeons peut-être qu’à tout 
prendre, ce loisir de In réflexion, 
cette joie si douce de caresser sans 
pause un projet, lui étaient faciles.
Nous lui savons gré de n’avoir con­
nu ni la presse des affaires, ni les
facilités de déplacement, les rapidi-i n..; - _____ ■ , .,/> , ,,tes fébriles ,1e Faction qui disper-:9u' * prepare le Gerrymander 
sent aujourd’hui notre effort et cm-1 n resle 4 *avoir si (le teljes

Jacques-Cartier céderait la ville 
Mont Royal et Park Extension à 
Mont-Royal, une partie de Verdun 
au nouveau comté de Verdun, et 
une partie du quartier Saint-Ga­
briel à Sainte-Anne.

I ra*u« U justice il v - ^
sollicitude ” \7otre Société 1 
• 'tequitte de l'une et de l’tutre.

Anursncc lun«r*it*
Dir*e«on de funértillci 

Selon» Morlueirei
Ambulance» privée*

U SOCIÉTÉ COOPÉRATIVE
a»

FRAIS fUNERAIRES

Rue Ste-Catherine, 302 E*f.
r. lichen* !

I Plateau 7-9-11
DEMANDEZ 

NOTRE 
PHOSRICTUS

(lèchent ce recueillement d’esprit 
sans lequel il n'est pas d’oeuvre 
forte. Il est permis d’affirmer pour­
tant que chez Mgr Bourget k* pli du 
caractère était tel que, vivant de 
nos jours, il n’eût rien changé à ses 
convictions. Car il faut nous ren­
dre à l’évidence: il s'agit ici moins 
d’un tempérament que d’une ver­
tu.

Nous n’éprouvons aucun embar­
ras à nous conformer aux réserves 
que l’Eglise nous impose en pa­
reille matière. Comment ne pas 
remarquer cependant que, déjà vé­
néré de son vivant, Mgr Bourget a 
laissé la réputation d’un homme i 
extraordinairement vertueux? Nous 
pourrions dresser le cadre des ver­
tus théologales et morales, infuses) 
et acquises, et y faire entrer aise-! 
ment toute la suite de ses jours.! 
Avec sa foi. d’une pureté transpa-l 
rente, et pour qui sr rappelle sa dé-! 
votion au Saint-Siège. une foi de 
termetc romaine; avec cette espé­
rance inébranlable sur laquelle il! 
appuie les audaces de son zèle; la i 
prudence, la force, la mortlficatio 
i mimuité lui composent une An 
profondément attachante. C’est pi,.
< ette plénitude, le développcmert 
harmonieux sous Faction divine )r 
toutes scs ressources de nnture/t 
de grace qu'il s'apparente b I’aI.» 
des Saints. R est de même ordi 
de même chinât. Il possède su 
ce que par quoi les Saints se’r 
naissent à Mie d'ocil: une hum

mo­
difications plairaient à MM. Dorion 
et Gobeil. ou plus exactement aux 
conservateurs de la région de 
Montréal qui les conseillent a pro­
pos de la révision de la carte 
montréalaise.

Il est évident, en effet, que M. 
Dorion, qui est de Québec, et M, 
Gobeil, qui est îles Cantons de 
l'Est, n’ont pu se charger tout seuls 
du gerrymander bleu dans i'ile de 
Montréal. D’autres conservateurs

Docteurs, Consultes ! f J
lè* Grands Constructeurs de Frame
Compagnie Générale 

de Radiologie
Rayons X

Toute l'électricité médicale

—Gallois Cr Cie—
Ulu»-Violets siuart* Infra-Rouge* 

Lampes Mcutltiues pour salle* 
d opération».

—Etablissements G. Boulitte—
IneUumrnts de Diagnostic

—Collin Cr Cie—
Instrumentation chirurgical* 

par excellence
Service d ingénieur êlextro-radio oguté 

Condition» facile*
Prix, catalogue» »ur demande

PAUL O
î’RECIbH^ FRANÇAISE

41# ( hri rlrr || ^
MON iSl'4l

MNAUX. D. Sc.

Les ^Jeune-Canada”
et l’A. C J. C

Le comité central de l’A. (.. J. L- ; 
nous prie de publier la comnmni- 
ration suivante: i

L'A. C. J. E. et les “Jeune-Gana- ! 
da”, s’inspirant du même esprit na­
tional. sont appelés à sympathiser j 
et à coopérer.

Cette fraternité est d’autant plus 
prononcée que les deux mouve­
ments s’adressent à la jeunesse: il 
appert même que certains membres 
des "Jeune-Canada" se ^ont formés 
dans les cercles de l’A. C. J. G. pen­
dant que d’autres font actuellement 
partie de son Comité central.

D’où certaines confusions: corn- ; 
ment ne bas croire alors que les . 
deux oeuvres, n'en formaient 
qu'une?

Pour dissiper tout doute, FA. C. ; 
J. (]. déclare que son Comité cen- 

' Irai n'a rien a voir à In direction 
des "Jeune-Canada”, auxquels il i 
faut réserver exclusivement le mé- j 

I rite de leurs initiatives récentes.
Cette affirmation assez précise 

permet de laisser à chaque associa- ' 
j tion les privilège* et les responsa- 
i bilités de ses directions.

Est-ce un moyen de se détacher 
des "Jeune-Canada" ou de s'en 

.désintéresser? Nullement! I.’A. C. 
J. C. ne désire pas s'isoler, ni isoler 

: les autres groupes-, intéressée de-, 
puis bientôt trente ans à toutes les | 

i questions religieuses, patriotiques. 
) ou sociales, (die entend rappeler ' 
i son programme, exercer ses move ns 
j d'action propres, tout en adhérant 
! au principe des initiatives d ja ,, 
j tre.prises par les “Jeu'>(* ( ’r •( 
ou tout mouvement similaire. Celt®

' distinction autorise donc i \. v,. ...
I C., a déterminer les méthodes 
qu'elle croira opportunes ou utiles 
pour atteindre le but fixé dans tou­
te campagne.

Et partant, l’A. C. J. C. comme 
h s "Jeune-Canada" restera indé­
pendante. libre dans ses opinions, 
libre dans son action.

Rour le Comité central de FA. C. 
J. C

Lionel LEROUX, 
président general.

CONGRÈS** GARDES-MALADES
PARIS

9 au 12 juillet

BRUXELLES
14 et 15 juillet

Prix très spécial pour l*i seul** 
s«rde*-mal*de». ( 1 >

Voyage individuel avec tous les avantages d'un 
groupe mais à un COUT MOINDRE.

Départ de Montréal le 30 juin 1933
Arrive* «u Havre le 8 juillet — 3 heures de Pirl*

Voyage de 31 jours
dont 1 5 en Europe y compris Pa­
ris, Bruxelles (Waterloo) Lisieux
— Hébergement dans bons hôtels. 
Classe cabine
— la première.....
Classe
— touriste
Hébergement chambre seule, sup­
plément $8.

B Comme ci-dessus avec 2 jours 
à Londres — visite comprise.
1res spécial, 

supplément

$300.
$248.

$10.

C — A Rome — 42 jours
dont 27 en Europe y compris 
Paris. Lourdes, Carcassonne, Mar­
seille, la Côte d’Azur en autocar, 
Nice: les Corniches, Gênes, Mi­
lan, Venise, Florence, ROME (4 
jours) — Retour à bord du rapi­
de et somptueux REX à New- 
York — billets jusqu'à Montréal. 
Classes cabine aller, 
spéciale retour 
Classe cabine aller, 
touriste retour 
Classe touriste aller 
•t retour..

$490.
$468.
$440.

Autres que les gardes-malades — Passages aüeh et retour; 
Voyages A et B, classe cabine ou touriste en plus $20. 

Voyage C, classe cabine ou touriste, en plus $15

Le VOYAGE INDIVIDUEL, tout en permettant une économie sen­
sible, offre les avantages d un voyage en groupe mais avec une plus 
grande liberté de mouvements Sont compris: — Hébergement ré­
servé dans de bons hôtels; rencontre et transfert aux arrivées et 
départs; visites partout avec guide; chemins de fer. autocars, ba­
teaux, etc.

BILLETS EMIS POUR TOUS LES PAYS DU MONDE 
AU TARIF OFFICIEL DES COMPAGNIES

LE DEVOIR m Service des Voyages
430 Notre-Dame Est — Montréal

Bureaux à fart* — Rome — Naw-York.
BILLETS — ASSURANCES — CHEQUES — PASSEPORTS

PETITES AFFICHES 
— Tarif —

TOUTES DEMANDES — Location», 
maisons, chambres, magasins, sto.

— A vendre, perdu, trouvé etc. — 
I sou le mot minimum 25 sous. — 
La Tième annonce, un mois remise 
de 10 pour cent.
NAISSANCES, DECES. MESSES. Rl- 

MEHCIEMENTS — 50 souTpar In­
ner Con.

CARNET MONDAIN, etc. — *100 
par insertion.

A LOUER
LAVAL DES RAPIDES. 187 Avenue Laval, 

emplacement de 96 pieds par 100 pieds. 3 
i logements de 5 pièces, cas avec cave, ga- 
! rage, serre. Jardin Sur demande, trans­
formation en un seul logement. S’adresser 

; k F -a Crépeau, 503 Boulevard des Prai- 
I ries Tél. BV. 0066 J.u o.

Chambre et pension
Boudoir propre, garde-robe, 

dans famille respectable, tran­
quille, sans enfants. Bonne ta­
ble bourgeoise, cinq lignes tram­
ways à la porte. Prix modéré. 
Lavage et entretien du linge st 
désiré. 6980 rue St-Denis (près 
Bélanger) DOIIard 8643.

i-e-si

CHAMBRE DEMANDEE
Je désirs une chambre dans une famille 

honnête. Ecrire à 5085 St-André, anpt 4. 
ou téléphonez MA. 8067.

EMPLOI DEMANDE
Comptable experience con- 

; sommée, administration, organi- 
; sation de compagnies, substitut- 
1 surveillant d’affaires durant ma- 
ladie, vacances ou repos, jour ou 
soir. Ville ou campagne, entre­
vue sollicitée. DOIIard 8643.

Instituteur demande emploi
Instituteur bilingue, diplômé pour le 

i cours primaire complémentaire, dix an» 
! d’expérience, excellentes recommandation-, 

demande emploi pour septembre Ville o\I campagne. Casier 144, le "Devoir".

! —
MAISON A VENDRE

Ru* Drol**. Ne 8394. 3 logements 
b»*n loués. 30 pds par 43. CMutG- 
g* «au chaud*, garage chauffé. Parois­
se St-Alphona* Offre raisonnable eon- 

| ndérea. DUpont 0902. i.n.o.



€

— CALENDRIER — VOLUME XXIV — No 106 DERNIECF HEURE Montréal, lundi 8 mai 1933
— DEMAIN —

Demain : MARDI. « mai 19S3

SaJnt Grégoire de Nailanze, E.D.. d.

I>evcr du soleil, 4 h. Î8.

Coucher du soleil, I h. 1S.

Coucher de la lune 3.27.

Cremler quart, le s, a l h t m. du matin 

Pleine lune le 10, i K h 44 m du matin. LE DEVOIR
BEAU ET mATS

MAXIMUM ET MINIMUM

Aujourd’hui maximum S2.
Même date l’an dernier 71.
Minimum aujourd’hui 34.
Même date l’an dernier M.

BAROMETRE

10 heures! a m 20.11. 11 heures a.m. 2S.M. 
Midi: 2».SS.

nernler quart, le 16, k 11 h. 23 m. du soir 

NoueeUe lune, le 24, à 1 h 44 m. du soir. Le DEVOIR est membre de la “Canadian Press", de r'A.B.C.” et de la “C.D.N.A.”
Oüllrn roui tua pa* m Maison u -H da 

Mtald. ISIS St-Doala. Moatrtel.

Feu M. Lapalice
L'archiviste de la fabrique 

Notre-Dame est décédé à 
l’âge de 68 ans — H 
était l’auteur de plusieurs 
ouvrages historiques

M
lice,

Ovide-Michcl-Hangard Lapu- 
archiviste de lu fabrique de 

Notre-Dame et auteur de plusieurs 
ouvrages historiques, est deeéde sa­
medi à l’âge de 1)8 ans à la suite 
d’une attaque d'angine de poitrine.

M. Lapalice est né à Saint-Aimé 
de Michelieu le 28 septembre 18()4 
de M. Joseph-Hangard Lapalice, ar­
chitecte, et de Justine Marcotte. 11 
fit scs études classiques au sémi­
naire de Saint-Hyacinthe, l-.n 1890 
il est au service de la librairie 
Granger et en 189â il est nommé 
archiviste de la fabrique de Notre- 
Dame, poste qu’il a occupé jusqu’en 
1928 et qu’il a repris en 1930.

Il épousa en 1890 Julienne God- 
bout qui lui survit. Il laisse en plus 
deux fils: Gilles Lapalice, vicaire 
à La Heine, Abitibi, et Gérard La­
palice, de Montréal. 11 laisse aussi 
une belle-fille, Dolores Nadeau 
(Mme J. A. Schmidt), de Montréal.

M. Lapalice a voué toute sa vie 
à des travaux historiques. Les der­
niers à signaler sont l’Histoire de 
la seigneurie de Massue et de la pa­
roisse de Saint-Aimé; des notes 
considérables sur Marguerite Bour- 
geoys qui paraîtront bientôt en vo­
lume; la Généalogie de la famille 
Lapalice. M. Lapalice était un ex­
pert dans la lecture des documents 
anciens. Tl a fait une copie figurée 
du premier registre de Notre-Dame 
allant de 1042 à 1680 en imitant 
toutes les signatures de l’époque et 
en le transcrivant page par page, 
ligne par ligne, conformément à 
l'original. Il était membre de plu­
sieurs sociétés, notamment : la So­
ciété historique de Montréal, la So­
ciété d’Archéologie et de numisma­
tique, la Société historique du Ca­
nada. la Société Nova-Francia, etc. 
Il était aussi membre du Comité de 
revision du dictionnaire généalogi­
que Tanguay et à ce sujet. Je pré­
sident du comité, M. F.-Z. Massi- 
eotfe, nous raconte qu’à une réu­
nion qui eut lieu le 30 avril der­
nier, M. Lapalice se fit photogra- 
phier avec eux. Celle photo demeu­
rera un excellent souvenir pour les 
autres membres du comité, d’autant

Au conseil
municipal

Les échevins étudieront le bud­
get cet après-midi — La ré­
duction des salaires et traite­
ments

Les nouvelles taxes autorisées 
lors de la dernière session de la 
Législature
Le conseil municipal se réunira 

cet après-midi à 2 heures et demie 
pour étudier le budget. Si 1 etude 
en est retardée par un “next meet­
ing'’, le conseil tiendra une autre 
assemblée jeudi.

Le gros de la discussion portera 
sur les réductions de salaires. MM. 
Filion, Côté, Biggar, Weldon et au­
tres recommanderont que les salai­
res soient diminués de façon gene­
rale avant d’imposer une nouvelle 
taxe de ô'/o sur la somme des taxes
dues. .........................

La taxe foncière a etc. tixee déjà 
à $1.30 par cent dollars d’évalua­
tion; elle reste à $0.70 pour fins 
scolaires. La taxe d’eau est de 6% 
de l’estimation de la valeur loca­
tive; la taxe d’affaires est de 8iii9é 
de la valeur locative; la taxe spé­
ciale sera de 81.18 par 81,000 
d’évaluation; 10 cents par pied de 
front pour l’enlèvement de la neige i 

j sur les trottoirs; 3.6 cents par 8100 
d’évaluation foncière pour payer 

! les déficits de 1916 et 1917 et pour 
1 la reconstruction de l’hôtel de ville.

Voici maintenant quelles sont les 
j nouvelles taxes imposées en vertu 
j d’amendements à la charte accor- 
! dés lors de la dernière session par 
! la Législature.

Les mutuelles contre l’incendie
Une taxe spéciale de $100 sur les 

j compagnies d’assurance mutuelles 
contre l’incendie sur des biens si- 

| tués dans les limites de la ville, ain­
si que sur les autres associations 
ou personnes qui assurent contre 
l’iheendie des biens situés dans 
lesdites limites, sauf sur les compa­
gnies ou autres associations ou per­
sonnes assujetties au paiement de 
la taxe mentionnée dans le para 
graphe 1, de la section 22-du règle­
ment no 432, telle que remplacée 
par le règlement no 889.

Les étaux de boucher
Nonobstant les dispositions de la 

section 29 (t) dudit règlement no 
432. telle qu’édictée par le règle

Contre la crise Le suicide Le marché des
et le chômage d’Oberfohrenl, fourrures

Le Conseil
du tourisme

plus nue M. Lapalice ne s’était pas j nient no 1103 et amendée par le 
fait photographier depuis plus de règlement no 1191, sur les person­

nes, sociétés, compagnies ou cor­
porations exploitant des étaux de 
boucher en dehors du terrain affec­
té aux marchés publies, les taxes 
spéciales suivantes:

Pour chacun des premier et deu­
xième étaux. S.jO; pour rhaque étal 
en sus de deux jusqu’à concurren­
ce de 20 inclusivement. «100; pour 
chaque étal en sus de 20, $150.

M. Lapalice sera regretté de tous 
nrux qui s’occupent d’histoire ca­
nadienne. car littérateurs et histo- i 
riens Font souvent consulté et lui 1 
ont souvent demandé sa collabora- | 
lion. ;

Ses funérailles auront lieu à l’é­
glise Notre-Dame demain matin à 
9 heures. Le convoi funèbre-quitte- ( 
ra ta demeure du défunt, 5218 Gô- , 
tc-des-Neiges, à 8h. 30 du matin. 
\près le service, le corps sera j 
transporté à la gare Ronaventure à ! 
destination de Saint-Aimé où aura j 
lieu l’inhumation.

T.e Devoir offre à la famille, en 
deuil ses sincères sympathies.

Les épiciers
Sur les personnes, sociétés, com­

pagnies ou corporations exploitant

Un trésor

plus d’une épicerie, les taxes spé 
• claies suivantes':
; Pour chaque épicerie en sus de 
| la première jusqu’à la 5e inclusive- 
j ment. $5; pour chaque épicerie en 
! sus de la 5e jusqu’à la 10e inclusi- 
' vement, $25; pour chaque épicerie 

en sus de ]a 10e. $50.
La taxe ci-dessus mentionnée ne 

s’applique pas aux personnes, so­
ciétés compagnies ou corporations 
qui sont déjà assujettis au paie- 

i taxe prévue plus haut 
étaux de bouehers.

ment de 
pour les

Les buanderies

Londres, 8. (S.P.A.) — Le Herald \ 
annonce que des gentilshommes j 
russes feront bientôt extraire un j 
trésor enfoui il y a seize ans, près; 
d’Ekaterimbourg, sur le versant! 
asiatique des monts Durais. Ce tré­
sor. qui vaut deux millions de li­
vres, appartient en partie à la fa­
mille de Nicolas II et en partie à ! 
des gentilshommes russes. Ceux-ci i 
ont négocié pendant quinze mois Une taxe spéciale de $50 sur 
ivee les autorités soviétiques pour toute personne physique ou mora- 
obtenir l’autorisation de le repren-; le n’étant pas l’employé d’une 
Ire. Les Soviets exigent les trois, buanderie publique ayant sa prin- 
.piarts du trésor. cipale place d’affaires en la ville

_ _ _ de Montréal et ayant dûment obtc-
jjiu sa licence de la ville de Mont-

Pftur faire travailler les|,éal) ^ ^ni, pour elle-même ou rour raire Travailler tes p0UI. unc autro, S0nicite. reçoit.
assistes municipaux Itransporte ou délivre dans les li-

______  Unîtes de la ville de Montreal, du
linge blanchi ou destiné au blan- 

■chissage. au repassage ou au net- 
itoyagc à sec ou autrement. La taxe 
ci-dessus mentionnée ne s’applique 
pas dans le cas d’une blanchisseuse 
qui fait quelqu’une des opérations 
ci-dessus seule ou avec un ou deux 
membres de sa famille, ni dans le 

iras d’une communauté religieuse 
qui fait ce genre de travail.

Les échevins tiendront lundi un 
caucus pour étudier les meilleurs 
moyens à prendre pour faire tra­
vailler les assistés municipaux et 
quels travaux il convient de faire 
pour diminuer le chômage.

On y discutera aussi l’opportuni­
té de réduire les salaires et hono­
raires des employés municipaux et 
fies échevins.

Londres exige
des garanties

Londres, 8 (S.P.A.) Interrogé 
aux Communes, aujourd'hui, le 
premier ministre, M. MacDonald, a 
dit que l’adhésion du gouverne­
ment britannique au projet de trê­
ve tarifaire du président Roosevelt 
dépend de l’obtention de garanties.

Une bagarre entre 
fascistes et juifs 

à Londres
Londres, 8. (S.P.A.l Quelques 

personnes ont reçu des horions au 
cours d’une bagarre entre fascistes 
britanniques, juifs et communistes, 

I y a plusieurs heures.

130 immeubles 
incendies

Ellsworth, Maine, S (S.P.A.l 
T’nr conflagration a détruit 130 im­
meubles du quartier des affaires, il 
v a quelques heures. On évalue tes 
pertes A $1,500.000. f.a police croit 
que |a conflagration est l’oeuvre 
d’un incendiaire.

Les ventes à l’enchère
Sur toute vente à l’enchère au­

tre que celles exceptées par l’arti- 
Icle 68 du chapitre 25 des statuts 
refondus de Québec 1925, et celles 
faites à la place d’affaires de l'cn- 
cantcur; les taxes spéciales suivan­
tes: pour la première journée, $20; 
pour chaque journée additionnelle, 
810. Lesdites sommes de $20 et 
$10. suivant le cas. devront être 
payées en sus du prix régulier du 
permis imposé aux commissaires- 
priseurs et à leurs commis, et il ap­
partiendra au conseil de détermi­
ner par règlement le nombre de 
jours que durera tel encan.

Sur toute personne, a l'exception 
des enfants âgés de moins de dix 
oins, achetant un bicycle ou unc bi- 
i cyclette et s'en servant dans les li- 
1 mites de la ville, une taxe d'un 
dollar.

Courtiers
Une taxe spéciale de $100 sur 

tout agent de change ou courtier 
appartenant au “U.iirti" cl sur tout 
autre courtier on personne s'occu­
pant de courîage de bourse, soit 
comme principal, agent, correspon­
dant ou représentant des établisse­
ments nu bureaux de change ou de 
courtage, excepté 1rs membres de

Les projets de M. Roosevelt —
L’embauchage de 3,000,000
de sans-travail — La hausse
des prix
Washington, 8 (S. P. A.). — Tout 

indique que le président Roosevelt 
utilisera promptement la clause de 
la loi d’inflation permettant à l'Ktat 
d’acheter aux banques ses propres 
obligations afin de rendre (les mil­
lions disponibles à l'industrie.

F.es représentants de 56.00(1 in­
dustriels sont en train de parache­
ver un gigantesque plan pour per­
mettre aux industries privées du 
pays d’embaucher, à une date dé­
terminée, 3,000.000 de sans-travail. 
D’autre liait, des conseillers du 
gouvernement Roosevelt achèvent 
la rédaction d’un projet de lui pour 
atténuer la loi contre les monopoles 
de manière à permettre aux indus­
tries un effort concerté contre le 
chômage et la crise.

Dans son discours radiodiffusé 
d’hier, M. Roosevelt a indiqué ainsi 
la mesure dans laquelle il entend 
faire monter les prix des princi­
pal! produits. Le but du gouverne­
ment est de faire monter les prix 
assez pour que ceux qui ont em­
prunté des capitaux puissent rem­
bourser leurs créanciers au moyen 
de dollars semblables à ceux qu'ils 
ont empruntés. Nous n'entendons 
pas leur assurer des dollars si bon 
marché qu’ils puissent se libérer 
pour des sommes inférieures à cel­
les qu’ils ont empruntées. (Nous 
donnons à la page 4 les grandes 
lignes du discours de M. Roosevelt.)

La trêve tarifaire
Londres, 8 (S. P. A.). — On croit 

que par son discours d’hier le pré- 
sident Roosevelt se facilitera la tâ­
che d obtenir l’adhésion britanni­
que au projet de trêve tarifaire. Le 
représentant extraordinaire du pré­
sident, M. Norman Davis, restera à 
Londres jusqu’à re que le gouver­
nement britannique ait pris une dé­
cision quant à ce projet.

Série de vols
Les cambrioleurs ont continué, 

en fin de semaine, leur série de 
vols à domicile et ce matin, à la 
Sûreté, les plaintes étaient assez 
nombreuses si elles n’étaient pas 
importantes. Les malfaiteurs se 
sont, dans la plupart des cas, in­
troduits par effraction dans les 
maisons ou au moyen dé fausses 
clefs pour s’enfuir avec des billets 
(te banque, des bijoux, à un endroit 
avec un radio et un dactvlots'pe et 
differents objets qui leur tombaient 
*ous îa main. Une femme s’est fail 
enlever sa sacoche alors qu'elle pas­
sait lires d’une rueUe, rue Esplana­
de et un-commerçant de bois a 
constaté en arrivant à son chantier 
ce matin qu’ii lui manquait plus de 
1.800 pieds de bois scié qui a été 
déménagé de nuit sans autorisation 
préalable. Un barbier s’est fait voler 
à peu près tout ce qu'il avait dans 
son salon de toilette par un em­
ployé à son .service depuis trois 
jours, tandis que dans une pharma­
cie un commis du!, à Ja jointe du 
revolver, remettre ce qu’il y avait 
d’argent dans Ja caisse et laisser 
les visiteurs se servir de cigarettes 
et de tabac.

Outre le chef parlementaire des 
nationalistes, plusieurs Alle­
mands en évidence se sont en­
levé la vie au cours du congé 
hebdomadaire

Kiel, 8. (S. P. A.) — Le suicide 
du chef parlementaire des nationa­
listes, M. Ernst Oberfohren, et un 
violent discours du chancelier Hit­
ler, attirent [’attention sur Kiel, au­
jourd’hui. M. Oberfohren s’est sui­
cidé quelques heures avant le dis­
cours du chef national-socialiste. 
Récemment, il avait été accusé de 
comploter un coup d’Etat monar­
chique.

Dans son discours, le chancelier 
a dit que des '’traîtres” ont causé la 
défaite de J918 en organisant des 
grèves.

Suicides
Berlin, 8. (S. P. A.) Outre 

M. Oberfohren, plusieurs Allemands 
en évidence se sont suicidés au 
cours du congé hebdomadaire, no­
tamment: M. et Mme Ernst Katz, 
gendre et fille de l’ex-chancelier 
Scheidemann, chef socialiste; M. 
Yombmch, ancien maire de Eeer; 
M. Goesser, d'une des principaux 
fonctionnaires d’une compagnie 
laitière de Stuttgart.

l^i liste des livres mis à l’index 
hitlérien continue de s'allonger. 
D’autre part, toutes les librairies 
ont reçu l’ordre de tenir en maga­
sin de deux à dix exemplaires du 
livre de Hitler, “Mon combat”.

L'enlèvement de
la fillette McMath

A Saint-Joseph d'Alma
Québec, 8. — Ee lieutenant-gou­

verneur publie une proclamation 
dans la Gazette officielle, par la­
quelle il abolit à partir du 15 mai 
la Cour de magistrat pour le comté 
du Lac-Saint-.Tcan. à Saint-Coeur 
de Marie, et rétablit cette cour à 
Saint-Joseph d’Alma. Ce dernier 
endroit devient aussi le chef-lieu 
du comté.

Gandhi est remis 
en liberté

(Dernière heure)
Tonna. Inde, 8. (S.P.A.) Le 

chef nationaliste Gandhi a été re­
mis en liberté ce soir, quelques 
heures après avoir commencé son 
jeûne de luis semaines.

i
Harwichport, Mass., 8. (S.P.A.) !

— Les deux individus qui avaient { 
enlevé la fillette Margeret “Peggy” 
McMath, afin d’obtenir une rançon 
de $60,000 de ses parents, ont été 
arrêtés samedi. Ce sont les deux 
frères Kenneth Ruck, 28 ans, et Cy­
ril Buck, 41 ans. Tous deux ont 
fait ries aveux complets et l’argent 
remis par le père de l’enfant a été 
retrouvé en entier à la demeure de 
Kenneth Buck.

Kenneth sera Accusé d'avoir en­
levé un enfant, et son frère, qui a 
conduit les négociations, en vue 
d’obtenir $60,000 de rançon, sera 
accusé d’extorsion.

La réunion de
deux églises

Transporté de Leipzig en Angle­
terre — Les fuifs contrôlent
Londres, 8. (S. P C.) Par

suite du boycottage du marché de 
Leipzig, les ventes de fourrures à 
Be-aver-Hall ce printemps seronl 

; probablement les plus considéra­
bles des annales du commerce de 

i la fourrure. La valeur des fourrures 
j.mises en vente s’élève à quatre mil- 
' lions de livres sterling.

Selon des autorités en la matière, 
' le commerce mondial de la fourru­
re appartient à des Juifs dans la 

1 proportion de 90 pour cent. 11 pa­
rait que le boycottage du marché 

; des fourrures de Leipzig a détour­
né de l’Allemagne pour le diriger 
vers l’Angleterre, un mouvement 
commercial évalué à sept millions 
de livres par an.

Gandhi commence son 
jeûne de trois semaines

Tonna, 8 (S.P.A.) - l.e chef na­
tionaliste Gandhi a commencé à 
midi un jeûne de trois semaines 
pour protester contre l’"intoiichà- 
liilité”. On sait que le chef nationa­
liste, qui a 63 uns, a failli succom­
ber à un jeûne d’une semaine en 

i septembre dernier.
Usa quelques jours, les autori- 

j tes laissaient entendre qu’elles re­
mettraient le vieillard en liberté le 
deuxième jour de son nouveau jeû- 

, ne.

Le premier chapeau 
de paille

Le premier chapeau de paille de 
la saison porté dans les nies de la 
métropole est arrivé de l’Ouest, ce 
matin, dans un train du Canadien 
National. Il coiffait un homme de 
près de 200 livres vêtu d’un chaud 
paletot d’hiver.

Chantre depuis 68 ans
Québec, 8 (D.N.C.) M. Joseph 

Rancourt. de Château Richer, a cé­
lébré hier le 68c anniversaire de 
son entrée dans le choeur. De 
grandes fêtes paroissiales ont 
eu lieu à cette occasion.

Président de la Banque 
internationale

Istamboul, Turquie, 8 (S.P.A.) — 
Les autorités anglicanes de Cantor-, 
béry ont envoyé au pope Photius, 
chef de l'église grecque, une délé­
gation chargée d’organiser une ' 
campagne pour la réunion de l’e- 
glise anglicane e.t de l'église grec-j 
que. La délégation a annoncé au ! 
pope qu’il a été fait docteur hono-1 
raire de l’Université de Londres.

Râle. 8 (S.P.A.) M. Léon Fra­
ser, de New-York, vient d'êlre élu 
président -de la Banque des règle­
ments internationaux, dont il était 
vice-président. Il succède à 5t. Mo- 
Garrah, aussi de New-York.

Les ondes hertziennes 
de la Voie lactée

la halle au blé. Dans le cas d'une 
société de courtiers, la taxe ci-des­
sus mentionné ne sera exigée que 
de ladite société.

Autres taxes
Aucune personne, société, com­

pagnie ou corporation n'exploitera 
dans les limites de la cité un éta­
blissement où l'on fume des vian­
des, sans avoir au préalable obtenu 
un permis de la ville, pour lequel 
il devra être payé au trésorier de 
la ville la somme de $25. Ce per­
mis no sera accordé que sur la re­
commandation écrite du directeur 
du service de Santé et de l’inspec­
teur général des marchés. Celle 
disposition, cependant, tic s'appli­
que pas aux personnes, sociétés, 
compagnies ou corporations déjà 
assujetties au paiement d'une li­
cence pour le commerce de la 
viande.

Toute personne, société, compa­
gnie ou corporation qui, en vertu 
du présent règlement est tenue 
d'obtenir un numéro, plaque, cer­
tificat ou carte sc rapportant à un 
permis, devra, avant que ledit per­
mis ne soit émis, payer au tréso­
rier de la ville la somme de 25 
cents pour chaque numéro, plaque, 
certificat ou carte.

Aucun permis accordé à un em­
ployé de colporteur, de solliciteur, 
de revendeur ou de commerçant 
anibulnnl ne pourra être transféré 
à une autre personne.

Témoignages’
par Hernias BASTIEN

Tous nos lecteurs qui sc sont 
procuré: LA DEFENSE DE L’IN- 
TF.LLIGHNUI. feront bien de com­
mander sans retard TFMOIGNA- 
GKS, notre service de librairie. 
U’est un ouvrage de critique !i1té- 
raire qui contient des études et des 
profils littéraires qui mettent en 
lumière nos meilleurs écrivains. 
C’est peut-être votre meilleur ou­
vrage. écrivait à l’auteur, mi écri­
vain renommé de chez nous.

TKMOIGNAGKS, 1 vol. in-12, 216 
pages, est en vente au Service de 
Librairie du Devoir. 430 est rue 
Notre-Dame (Harbour 1241) Prix: 
$1.00 franco.

New-York, 7. M. Carl-G. Jans­
ky, des laboratoires de la Bell Te­
lephone, prétend que de la Yoie 
Lactée nous arrivent des ondes 
hertziennes, de 11 mètres 6. soit 
d’une fréquence de 20,000,000 de 
cycles. Leur intensité est très fai­
ble et il faut des appareils extrême­
ment sensibles pour les délecter.

M. Jansky en est arrivé à cette 
conclusion par diverses expérien­
ces de radiogoniométrie. Au moyen 
de cadres directionnels, il a vérifié 
les directions où les ondes arri­
vaient avec le plus d’intensité. Or 
le cadre pointait toujours vers la 
Yoie Lactée et l’intensité des ondes 
décroissait ou augmentait suivant 
que ta terre s’éloignait ou se rap­
prochait de la Voie lactée.

Ces ondes ne semblent pas avec 
des signes particuliers, comme pour 
un langage quelconque, mais être 
simplement des effluves électriques 
dégagés j>ar les masses stellaires.

La première réunion aura lieu de­
main à Québec
Québec, 8 (D. N. C.). La j>re- 

mière réunion du Conseil provin­
cial du tourisme aura lieu demain 
soir, à cinq heures, au bureau du 
président, M. J.-E, Perrault, minis­
tre de la Voirie et des Mines.

Le sous-ministre suppléant de la 
Voirie. M. J.-Arthur Bergeron, nous 
disait ee matin que la liste, des 
membres du Conseil n’est pas en­
core complétée à cause de l’absence 
du ministre de l’Agriculture. M. 
Vdélard Godbout, et du ministre 
des Terres, M. Honoré Mercier, qui 
ont été appelés en dehors de la 
ville par les affaires de leurs minis­
tères, toutefois, elle le sera d’ici la 
réunion de demain.

Actuellement, le Conseil provln- 
du tourisme se compose de 

n i '*■' *>errunlt, président, J.-L. 
Boulanger, sous-ministre de la Voi­
rie, J.-Arthur Bergeron, sous-minis­
tre supplant du département, Au- 
içlc Lacornbe, chef du service de la 
en culation, L.-A. Richard, sous-mi­
nistre de. la colonisation, J.-A. Ré- 
gm, contrôleur provincial du Heve- 
nu, Léon Lambert, chef de la Sûreté 
piovinciale. Il reste encore à choi­
sir deux représentants de l’agricul­
ture, dont un pour la division des 
arts domestiques et l’autre pour le 
service de l’enseignement ména-

On sait que te Conseil provincial 
du tourisme est un organisme, créé 
lors (le la dernière session à la 
suggestion de M. J.-E, Perrault,

7,118,209 minofs de blé
. Le port de Montréal a expédié 
Jusqu’à date 7.118,209 minots de

sers les ports européens. Cela 
représente une quantité moindre 
quel an dernier à pareil jour. Le 
total était alors de 10,948,334 mi- 

«''rivages se chiffrent à
i-e/oôe c'8’minots contre 9,- 
423,096 1 an dernier. Il y ,ians leN

mino,s contre J,")Oo,jo4 tan dernier.

AtTchîli
l‘,L ’.'fj J’-M I R MI N 1ST R E JIE Y l A 

f' IDNNE POUR N”AVOIR
I AS Si EMPECHER UNE MA­
TS 1 !* ES 1A TI ON FASCIST U
Santiago, Chili, 8 (S.P.A.) —Une 

manifestation que 11,000 fascistes 
chiliens ont faite il v a quelques 
heures vient d’aboufh- à la démis- 
sion du premier ministre. M. Hc- 
v 1 a’ t>“j i*. résigné ses fonctions 
pour n avoir pas su empêcher la 
manifestation.

I.es fascistes, dont |(> premierob- 
teclif est de mettre fin aux régimes 
dits de fait, ont manifesté en pré­
sence de centaines de milliers de 
spectateurs. Des avions à leur cou­
leurs—bleu ont survolé la capitale 
pendant qu ils défilaient sur le bou­
levard Alameda et saluaient le pré­
sident de la république, M \ics- 
sandri.

Candidats de
I Externat classique

Pour la première fois depuis sa 
fondation, l’Externat classique rte 
Saint-Sulpice présentera trente- 
trois candidats aux examens du 
baccalauréat en lettres de juin pro­
chain. L Externat compte présente­
ment plus de 200 élèves.

U an prochain il y aura inaugu- 
i ation d un cours de philosophie à 
cc collège. On prévoit que les élè­
ves y seront plus nombreux à ce 
cours que le nombre des finissants 
eu rhétorique cctli

Le chemin de fee I 
de l'Est chinois

Les autorités soviétiques sonll 
prêtes i entamer des négocia­
tions pour vendre au Japon oui 
au Mandchoukouo la part del 
la Russie dans cette voie ferrée!
Tokio, 8 (S.P.A.) — I.es autori 

tés soviétiques sont prèles à enta-, 
mer des négociations pour vendrrj 
au Japon OU au Mandchoukouo lai 
part de la Russie dans le chemipl 
de fer de l’Est chinois. Ees uutori-J 
tés japonaises ont accueilli la nou-| 
ville avec une profonde satisfac­
tion: elles y voient la manifesta . 
tion du désir des Soviets d’éviterj 
un conflit avec le Japon.

Il parait que ta Russie deman­
derait 300 millions de mulrtrs'-'M. 
pour sa part dans le chemin de fer| 
mandeiio ■ i1 ctncni, u
iile vaut 51 cents). ■

E ambassade,.. ,u Japon a .Yiox-, 
cou fait remarquer que la vente de 
la part russe au Mandchoukouo 
constituera une reconnaissance du| 
nouvel Etat.

I n porte-parole du gouverne-l 
ment a déclaré que le gouverne-1 
nient japonais n’est pas très presse] 
d’acheter Je chemin de fer, cons-1 
huit il y a plus de 30 ans et dont 
la valeur diminue sans cesse. En] 
tout cas, selon ce porte-parole, lc| 
lapon devra etudier la validité du] 
titre rie propriété que la Russie li 
vrerait s’il y avait transaction. f,«] 
( bine et In France ont des réclama­
tions contre le chemin de fer de 
1 Est chinois.

A l’amiable
Mandchouli, Mandchourie, 8 CS. 

P A,) — Les représentants des pass 
etrangers à Mandchou!! croient qiie 
lu question du chemin de fer de 
l’Est chinois sera réglée à Tfimin 
ble.

H n’y a que deux divisions de 
troupes soviétiques le long des 
quelque 1,500 milles de frontier* 
entre l’extrémité ouest et l’extrérm 
le est du chemin de fer. Les Japo- 
aa.lIs .9nl ,,ne brigade de cavalerie 
à Radar, à plus de 100 milles de la 
1 rentière.

Nouvelle offensive
Tientsin, 8 (S.P.A.) Les trou­

pes du Japon et du Mandchoukouo 
ont commencé une nouvelle offen­
sive dans le nord de la Chine. Un 
fort bombardement a fait reculer 
les Chinois jusqu’à Tchangll, à 60 
jnilles au sud de la Grande Murail-

On croit que les Japonais et 1rs 
Mandchous se préparent à occuper 
I irntsin et Peipiûg.

Tentative d'assassinat
Péping, 8 (S.P.A.) — Une tenta­

tive d assassiner un voyageur a 
soulevé une série d’énigmes, que. 
d aucun rattachent à un projet for­
me par les Japonais et les Mand­
chou? de rétablir ta dynastie mand- 
choue à Péping.

Grièvement blessé, le vovageur a 
non seulement refusé de' révéler 
son vTi.i nom, mais il a même tenté 
up dissimuler ses blessures,

En Chine

Avez-vous besoin de bons li­
vres?

Adressez-vous au Service de 
librairie du "Devoir", 430 ruo 
Notre-Dame est, Montréal. (Té­
léphone: HArbour 1241*).
■1 ■ --------------y--------- J

(Dernière heurel
Fokin. 8 (S.P.A,) ... Le ir

1ère de la guerre a déclaré à I 
soriated Press” aujourd’hui qi 
Japon n’entend pas pousser lu 
I epmg et A Tientsin la nouvel] 
fensn-e au sud de ta Grande Vft 
le. parce qu’il veut éviter que < 
tuntion militaire soit disputée 
cours des entretiens que des r 
sents du pays et des représen 
de la Ghipe auront bientôt av 
president Roosevelt.

.... - année, vu que I
es finissants du petit séminaire se
partageront probablement pour le •% . . — — i
cours de philosophie entre le semi- “OUT le jardin botanique 
nuire de philosophie de la monta- uvraniqilCj
gne et 1 Externat classique du bou­
levard Crémazie,

; Jfc. -i.'-i
m *?

rfiïiâp* HNqfïtfi rAftTrti «CflHWdfi 
m ? m’KrrP

En Sltitjn' l.e l’arlcment du canton de Glaris sio^r en plein 
air. Lu constitution est Jxiscc sur la democratic directe.

Le cardinal Cerrctti 
est très mal

Rome. 8 (S.P.A.) Ee cardinal 
Cerrctti, ancien auditeur de |n dé­
légation à Washington, est sans i 
connaissance depuis ce matin. R i 
souffre de pneumonie. Ee Souve- i 
rain Pontife a envoyé sa bénédic­
tion à l’éminent malade.

Le cardinal Cerretti a 61 ans.
-------  • ^ » fci

Feu Madame Goodhue
Ottawa, 8. Mme Evelyn Rar- 

the-Goodhuo est décédée à l’âge de 
73 ans. Elle était la tante de M. Ar­
mand Eavergne, vice-président de 
la Chambre des Communes et la 
fille de feu Joseph-Guillaume Mar­
the. ancien haut-commissaire cana­
dien à Paris.

Deux nouveaux prêtres
Québec, 8 (D. N. C..) MM. les 

abbés Camille Lcbel et Auguste Ri­
vard ont été ordonnes prêtres hier 
par S. K. Mgr R oss a Notre-Dame 
de Grâce.

«4. -. mm

M. Hcrridge sera opéré 
pour l'appendicite

Ottawa, 8 (S.P.C.t M. W. D. 
Herridgc. ministre du Canada à 
Washington, sera opéré pour Fnp- 
pendieite cet après-midi, dans un 
hôpital d’Ottawa.

St. et Mme Hcrridge sont depuis 
une semaine tes hôtes du premier 
ministre. M. Bennett, leur benti- 
trèrr et frère. On ignorait que M. 
Hcrridge soufrit d’appendicite,

On a commencé ce matin à olan 
ter 10,000 plants d’arhustes ef (t>aT 
bres reçus de New-York, pour 1 
lardin botanique. Ces plants r»n 
etc mis en terre au pare Baldwin e 
scron transportés au jardin botani 
nil f,Ue a Sf’rr<> *«ra termi

Feu M. James Kenehanj
M James Kenehan. fils ri* (r 

.Fîmes Kenehan. e» frère de M. Pi 
riek Kenehan, assistant-eontn 

jcui de la cité, est décédé ce math 
a sa demeure, rue Ottawa, à l’âî 
• e 49 ans. Il laisse outre son frèn 
(leux soeurs, MmP M. MeBrearty < 
Mmo John Wickham. Les funèrai 
tes auront Uni mercredi, à 8 hei 
res cl demie à l’église Sainte-Anm

M. Taschereau n’a pas] 
encore reçu le rapport 

McGregor
M L. A. Taschereau, premier mi­

nistre, était ce matin, aux bureaux 
du gouvernement.

Interrogé sur le rapport McGre­
gor, sur le commerce du charbon, 
M. Taschereau dit qu’il a reçu une 
lellre lui annonçant l’envoi du rap­
port et des témoignages, par ex­
press. Ee rapport ne lui a pas enco­
re été livré.

Il déclare que M. Ivan Vallée, di­
recteur du chômage, est allé à Otta­
wa, rencontrer les autorités fédéra­
les cl discuter les meilleurs moyens 
à prendre pour^obvier au chômage.

Proclamée bienheureuse
Cité Vaticane, 7 (S.P.A.) — 

vénérable Vicenza Gerosa, en-fon­
datrice des Soeurs de la Charité de 
Brescia, a été proclamée bienheu­
reuse.

/
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n discours de 
M. Roosevelt

n
préddent des Etats-Urtis expli­
que le but de son programme 
législatif et indique les grandes 
lignes de plans qu'il lui reste à 
appliquer

M. Herriof rentre 
en France

déclare qu'à Washington 
grand pas a été fait vers la 
curité et le désarmement

Le Havre, 8. (S. I*. A.) — 
Edouard Herriot, délégué aux

est revenutretiens de Washington 
il y a quelques heures.

M. Herriot a dit à des correspon- j 
dants que M. Roosevelt et lui. ont j 
travaillé en toute confiance et ami- j 

de son programme J ti^ |)0ur ja p.,jx et pour la restau-, 
indiqué les grandes j ratjon des affajres dans le monde.} 

11 a déclaré qu'il emporte de son

.Vashnigton, 8 (S. P. A.). — Dans 
discours radiodiffusé jusqu en 

rope, le président Roosevelt a 
Hqué le but 

islatif et :• indique
'il lui reste a ap-nes de plans qu

quer.
\près avoir rappelé les mesures 
’il a recommandées au Congrès 
ur améliorer la situation en ma­
re bancaire et en matière agrico- 

M. Roosevelt a fait remarquer 
e les Etats-Unis ne peuvent pas 
ipter sur la .prospérité si celle-ci 
st pas solidement établie dans le 
nde entier.

Le .président a parlé des entre­
ns de Washington. Il a dit que les 
ys étrangers ont fait aux plans 
mmuniqués à leurs représentants 

accueil qui sera très précieux, 
qui permet d’espérer la suppres- 
n des obstacles qui empêchent 
retour de la prospérité. Il a rap- 
lé que ces entretiens ont quatre 
ts: 1) une réduction générale des 
lemçnts; 2) l'abaissement des 

rrières tarifaires pour permettre 
reprise du commerce entre les 
ys; 3) une stabilisation inonétai- 
qui permettra aux commerçants 
passer des contrats sans délai;
l’établissement de relations 

icales et d’une plus grande con- 
nce entre toutes les nations.

Il a ajouté, sur ce dernier point : 
s nations ont toutes souffert pa- 
illemcnt de la grande crise aclu- 

Toutes en sont arrivées à la 
nelusion que chacune trouvera 
ns une action commune la meil- 
ire aide. C’est convaincus de­
là que nos visiteurs ont discuté 
eç nous nos communs problèmes, 
faut que la conférence mondiale 
perspective aboutisse au succès. 

Au début de son discours. M. 
oscvelt n parlé des conditions 
ns lesquelles il a commencé son 
uvernement H y a deux mois, a- 
1 dit, nous étions en face de gra- 
s problèmes. Le pays se mourait, 
se mourait parce que le commer- 
fléchissait dangereusement. Les 

i.\ des produits essentiels étaient 
scendus si bas que des institu- 
ns nationales, comme les ban­
es, notamment les banques d'é- 
rgne et les compagnies d’assu-

Les Lindbergh
sont sains et saufs

Kansas City, 8 — Le colonel et 
Mme Lindberg sont arrivés sains i 
et saufs ici hier après un voyage j 
transcontinental, lis ont dû passer | 
la nuit quelque part dans je Texas 
ou l’aviateur a été forcé d’atterrir ! 
à cause d'une tempête de sable.

Le colonel était parti de (ilen- 
dale. Californie, pour se rendre à 
Washington, où ses amis l’attendi­
rent en vain samedi soir. Ils étaient ' 
fort inquiets lorsque l'aviateur ar- i 
riva en compagnie de sa femme ! 
dans son monoplan. Les pilotes de 
six avions avaient commencé des j

séjour à Washington la conviction recherches. Lindberg leur expliqua 
qu’un grand pas a été fait vers la ! m"' avait etc force c atterrir beau- 
sécurité et le désarmement. Ayant coup plus au nord de a ligne or-
fait remarquer qu’il était chargé 
d’obtenir des informations, il a af­
firmé qu’il revenait muni de tou­
te l’information possible.

Le ministre des affaires étran­
gères, M. Joseph Paul-Boncour, et 
le ministre de l’intérieur, M. Ca­
mille Chautemps, lui ont souhaité 
la bienvenue au nom du gouverne­
ment.

M. Herriot aura vraisemblable­
ment fort à faire pour communi­
quer au pays son optimisme au su­
jet de la coopération avec les Etats- 
Unis. De plus, il devra lutter au 
Parlement. Il parait qu’il y a diver­
gence d’opinions entre lui et le pre­
mier ministre. M. Daladier. Au Sé­
nat. le président du comité des af­
faires étrangères, M. Bérenger, a 
déclaré que la France paiera sa 
dette de guerre aux Etats-Unis dans 
la mesure où les réparations aile 
mandes ont été régnées à Lausan­
ne: à raison de dix pour cent.

Nouvel annuaire 
McKim

L’agence de publicité .1. McKiin 
vient de publier la 26e édition de
son annuaire des publications ca­
nadiennes. Cette nouvelle édition, 
comme les précédentes, est. poul­
ies chefs des maisons d’affaires ca­
nadiennes. un guide sûr et rensei­
gné pour tout ce qui touche à I an­
nonce.

Cet annuaire contient tous les 
derniers renseignements concer­
nant les journaux, revues commer­
ciales, magazines et toutes publica­
tions en général, de façon précise 
et compréhensible. On y trouve des 
statistiques précises concernant les 
marchés urbains et ruraux cana­
diens.

Avant des bureaux dans toutes

dinaire. 11 avait cru plus prudenf 
de s'arrêter que de chercher à pas­
ser à travers la tempête. Le colonel 
s’est remis en route vers Washing­
ton où il va rendre témoignage con­
tre Gaston B. Means et Normand 
Whitaker, accusés d’avoir fraudé 
Mme Evelyn Walsh McLean d’une 
somme de 835.000 en lui affirmant 
qu’ils pouvaient retrouver l’enfant 
de Lindberg. i1iii B

A Ste-Agathe des Monts
Le 28 mai prochain, h l’occasion 

du 30e anniversaire de la fondation 
du collège dirige par les RR. FF. 
du Sacré-Coeur, les anciens élèves 
tiendront leur premier grand con­
ventual.

Tous ceux qui sont passés par 
cette institution sont priés de nous 
faire parvenir le plus tôt possible 
leur nom, adresse et profession.

Adresser toute correspondance 
au Frère Directeur du collège, boî­
te postale 99.

La campagne
contre la diphtérie

SEMAINE DES QUARTIERS
AH U N TSI C. ST-J EA N-H APT I STE 

ET S AIN TE- CU N EGO NDE

en mesure de fournir, au jour le 
jour, pour ainsi dire, des renseigne­
ments complets et sûrs.

L’annuaire McKim est reconnu, 
dans le domaine de la publicité, 
comme étant particulièrement pré­
cieux. Toute demande pour un 
exemplaire peut être adressée à 
l’un quelconque des bureaux de 
A. McKim, f.inntcd, Montréal, To­
ronto, Winnipeg, Vancouevr, Hali­
fax. Prix, 83,00,- port en plus.

“La Revue du Droit”

nce, se trouvaient à perdre leurs les provinces, la maison McKim est 
tifs. La situation justifiait l’adop- 
n de mesures d’urgence relatives 
x banques, à l’agriculture et aux 

y ers hypothéqués. Les pouvoirs 
ts dictatoriaux qu’on a donnés 

président ne heurtent pas la 
nstitution. Le Congrès en somme 
simplement désigné le président 
mme l’agent d’exécution de cer- 
ins desseins de ses projets, ce qui 
t constitutionnel et conforme à 
tradition du pays.

Après avoir brièvement parlé des 
esures pour employer les sans- 
vail, pour alléger les fardeaux 
ancicrs des cultivateurs et des 

vers hypothéqués, M. Roosevelt a 
claré que des mesures dûment 
idiées, prudentes, seront propo- 
çs pour assurer à la main-d'oeu- 

industrielle de plus justes sa- 
Tes, pour empêcher les concur- 
jnces excessives, pour abréger les 
‘ijrnées ouvrières trop longues et 
ur encourager chaque industrie 
éviter la surproduction.
M. Roosevelt a aussi parlé du pro­

relatif aux chemins de fer, de 
mbargo sur l’or. Au sujet de 
mbargo, il a expliqué que la me­
re est nécessaire pour empêcher 

obligataires de l’Etat d'épuiser 
réserve d’or du pays au bénéfice 

,un vingt-cinquième d’entre eux 
Âilement; que de plus, il y a en- 
xon trois semaines, la situation 
(ait telle que les pavs étrangers ail­
lent pu acquérir la majeure par­

tie la réserve d'or et que cela 
rail pu causer Une fuite des ca- 
taux.
En outre, a-t-il dit. Tor, et en une 
rtaine mesure l’argent, sont d'ex- 
llentes bases monétaires, ("est 
urquoi j’ai décidé de ne pas lais- 
r sortir d’or du pays.

|M. Roosevelt a exprimé l'opinion 
’il y a lieu de croire qu’il v a eu 
e certaine amélioration des af- 

‘ires depuis deux mois.

Les semaines de quartiers orga­
nisées par’le Service de santé pour 
promouvoir l’immunisation contre 
la diphtérie se poursuivent tou­
jours.

La semaine prochaine, du 8 au 
13 mai. sera celle tics quartiers sui­
vants: Ahuntsic, Saint-Jean-Baptis­
te et Sainte-Cuncgonde.

Club conservateur
de Maisonneuve

Le numéro d'ayril 1933 de la Rt-\ 
vue du Droit débute par un article 
sur l’observation du dimanche. On! 
lira ensuite, dans ee numéro, une 
étude de Me Hector Mackay, avocat 
au Barreau de Montréal, sur l'exé­
cution des jugements étrangers. Me 
Thomas-Louis Bergeron, avocat à 
Roberval, traite de l’exhaussement 
du mur mitoyen et soulève, à ec 
propos une question intéressante, 
relative au remboursement éven­
tuel de l’indemnité payable au voi­
sin dont le mur mitoyen surplom­
be la propriété. On trouvera aussi, 
dans ce numéro, la suite du Cours 
de feu L. A. Jette sur les servitudes 
réelles; il est traité, ee mois-ci, des 
servitudes établies par la loi. Le nu­
méro se termine par une abondante 
Bévue des revues, un Bulletin bi­
bliographique et une chronique 
étendue intitulée “Gazette de Thé­
mis’’. On s’abonne à la Revue du 
Dj’oit en s'adressant à Me Maréchal 
Nantel, c.r„ bibliothécaire du Bar­
reau, Palais de Justice. Montréal.

L'âge des employés 
fédéraux

LES PLUS DE 60 ANS
Ottawa. 8 (R. N. C.). Les per­

sonnes Agées de 65 ans et plus qui 
font actuellement partie du service 
civil sont au nombre de 815 et cel­
les âgées de 60 ans et plus, de 
1.379. Les premières retirent un sa­
laire annuel global de 81,691.688.16 
et les autres, un salaire global de 
82,590,775.90. Dans la première ca­
tégorie — celle des personnes âgées j 
de 65 ans et plus — 666 contribuent j 
à Tunp des nombreuses caisses de j 

! pension et 102 au fonds de retraite.' 
Dans la deuxième catégorie, les j 

I chiffres respectifs sont de 1,049 et! 
! 186.
! Ces renseignements ont été four- 
! nis par M. C.-H. Caban, secrétaire } 
I d’Etat, à M. A.-E. MacLean, député j 

’ y; •• de Prince, qui voulait savoir le xpbque que celait ses meilleurs nomhre des employés civils Agés 
a dure «leux ; respectivement de 60 et 65 ans.

j C’est le service des douanes du J ministère du Revenu national qui 
tient la tête pour le nombre d’etn- 

! ployés âgés de 65 ans et plus avec 
179; viennent ensuite les Chemins 
de fer et canaux, avec 86, les pos­
tes, 82, les travaux publies, 73, la 

! marine, 71, et TagrieuHure. 47.
Dans la catégorie «les 60 ans 

plus, le 
nistère 
encore 
suivi de

Vu les déménagements et les 
changements d’adresses nombreux, 
le Club conservateur de Maison­
neuve ne tiendra pas sa réunion 
mensuelle ce soir, aux salles du 
Club, au no 1834 rue De LaSalle; 
cette réunion sera renvoyée au 22 
mai.

Par contre le Club sera ouvert 
de 8 heures à 10 heures ce soir, 
pour donner l’occasion à tous ceux 
qui ont changé d’adresse de don­
ner leur nouvelle adresse afin de 
corriger les registres et «le voir aux 
convocations, quand il en sera né­
cessaire.

Le 22 mai le Club recevra un dé 
pulé «le l’opposition à Québec, et 
les assemblées continueront ensui­
te régulièrement.

Tous les membres sont priés «le 
communiquer leur changement j seau

Les funéraiües de
Mme A. Lévesque

A L'EGLISE DU SACRE-COEUR
Les funérailles de Jeanne La- 

brecque, femme de M. Albert Lé- 
vesque, éditeur et président-gérant 
de la Mb rai rie U’Action canadien- 
ne-française. Liée, ont eu lieu ee 
matni A l’église du Sacré-Coeur. M. 
Tabbé J.-A. Bourassa, curé de la pa­
roisse, a fait la levée du corps. M. 
I abbé Lionel Groulx, professeur a 
l’Université de Montréal, a chante 
le service assisté de MM. les abbés 
Damien Ricard et .1. K. Therrien 
comme diacre et sous-diacre, tous 
deux vicaires au Sacré-Coeur. Le 
R. P. Papin Archambault. S.J., avait 
pris place dans une stalle du 
choeur.

Le choeur, sous la direc­
tion de M. S. Alarie, maître de 
chapelle, a exécuté Ja messe de Pe- 
rosi. Le Dr Léo Coulombe touchait 
l’orgue.

Le deuil était conduit par M. Al­
bert Lévesque, mari de la défunte, 
son père, M. J.-O. Labrecque; son 
frère, M. Paul Labrecque; ses 
beaux-frères: MM. J. Antoine Gi- 
guère, J. 1), Clerk, Joseph Léves­
que, .1. Bte Lévesque, Lucien Léves­
que, Auguste Lévesque; ses oncles: 
MM. J. Arthur Giant, A. Chaput; ses 
cousins, MM. J. Emile Lévesque, Ls 
Philippe Lévesque, Louis Lévesque.

Dans Je cortège on remarquait: 
MM. Alfred Duranleau, ministre «le 
la Marine. Léon Trépanier, leader 
du Conseil municipal, les échevins 
Henry Auger, Joseph Monette et 
Tancrède Fortin, président de l’I­
dée conservatrice, Avila Raymond, 
président de la Chambre de com­
merce, Raoul Grothé, conseiller lé­
gislatif, Anatole Plante, député «te 
Mercier, Léopold Richer, rédacteur 
au Droit, d’Ottawa, Me Paul Mon­
ty, Me H. Monty, M. René Duran­
leau, Narcisse Ducharme, Dr Elzé- 
ar ilurlubise, Dr Albert Rouleau. J. 
W. Lévesque, notaire, Dr Hervé Ga­
gnon. René Chopin, notaire, Dr 
Emile Généreux, A. J. Dngal, Théo. 
Bonin, Paul Biondin. notaire, Vic­
tor Lévesque, Victor Gaudet, Alfred 
Lambert, Dr C. Daigle, Dr Er­
nest Gariépy, Alphonse Phaneuf, 
Dr Paul Brodeur, L. Ovide Grothé, 
Harry Bernard, Dr Roland Roux, 
Arthur Coulure, F. Monette, L. Que- 
vilion, P. E. Plante, P. E. Leblanc, 
A. A. Gagnier, David Chaput, L. 
Chaput. R. Layer, James Mclsaac,
J. Gauthier, A. J. Laurence, Henri 
Leroux, Adrien Mercure, G. Thuot. 
Aimé Desrosiers, E. D. Berthelet, 
Adélard Piché, J. Emery Larivière, 
Alex. Ducharme, Georges Duchar- 
nie. Oscar Ducharme. Roger Ga­
gnon. A. Favreau, Roger Gagnon, 
Charles Philippe, Antonio Labrec­
que, H. Labrecque, Wilfrid Cham- 
pigny, C. E. McKenzie, Paul La- 
londe. M. Charbonneau, E. Char- 
bonneau, Cléophas Dubeaû, Char­
les Ilobillard, C. A. Labrecque, J. 
F. Lambert, Pierre Riopel, J. P. La- 
barre, Rodrigue Langlois, Norbert 
Faribeault. Paul Merril, K. Mercu­
re, C. E. Trottier, Albert Dumas, G. 
Normand, Léon Renaud, J, P. Re- 
naud, Paul Dusseault. J. H. Lam­
bert. H. Guilbault, O. Poissant. C.
K. Stanton, ,1. M. Gauvreau, Eugène 
Lambert, P. Labrecque, J. P. Lé­
vesque, Maurice Gênais, Octave 
Lemay, H. Rousseau, VV. J. Guil- 
bault, R. F. Lavigneur, J. E. Ga­
gnon, P. F. Gagnon, Joseph Rous-

J. L. Dozois, O. F. Gauthier,
d’adresse immédiatement soit par 
téléphone au bureau du président, 
HArbour 5877, soit A sa résidence, 
le soir, de 6 heures 30 A 7 heures 
30, au no 1631, «le la rue Bennett, 
CLairval 7506, ou ehez le se­
crétaire. .lus. Choquette. 1500. rue 
Bourbonnière, Cherrier 4188.

M. Godbout au
“Reform Club“

M. Adélard Godbout. ministre de 
l’agriculture, sera Thôte d’honneur 
du Reform Club, le samedi, 20 mai, 
A une heure. M. Godbout fera une 
causerie intitulée “Grandeur et ser­
vitude de l’agriculture”.

La causerie de M. Godbout sera 
radiodiffusée par le poste C.KAC. 
Me Pierre-F. Casgrain, whip du 
parti libéral aux Communes, prési­
dera.

Au Vatican
J.ER1NAGK 
TEURS DE 
MAINE

DE 6.000 CULTIVA- 
LA CAMPAGNE RO-

Cité Vaticane, 8 (S.P.A.) Six 
lie cultivateurs de la campagne 
maine ont fait, il y a quelques 
lires, un pèlerinage d’année sain- 
à Saint-Pierre puis oui défilé de­
nt le Saint-Père en lui offrant 
s moutons, des poulets, «tes la- 

s et des pigeons vivants, ainsi 
e des légumes et des fruits. L’un 
ux a offert des oignons, mais il 

. lé que c’é 
oduits. Le défilé 
ures. Les pèlerins se sont ensuite 
sseinblés dans la cour Saint-Da- 
sc et ont écouté une allocution 
e le Saint-Père leur a adressle 

haut d’un balcon.

îner de la Ligue
du Progrès civique

45Le mercredi 10 mai à 12h 
ner-causerie de la Ligue du Pr«>- 
cs civique à Thôte] Windsor. Le 
nfércncier sera M. Tabbé Tho- 
s F. Heffernan, M. Fernand Rin- 
t sera présent.

S*service des douanes du mi 
«lu Revenu national arrive 
en UMe avec 269 employés, 

près par les Postes avec

ncordat entre le 
St-Siège et l’Autriche

Cité Vaticane. R Le secrétaire 
d’Etat papal, cardinal Pacelli. et 
le ministre «le la justice d’Autriche. 
M. Kurt Schuschnigg, ont apposé 
leurs initiales à un nouveau con- 

nrdat entre le Saint-Siège et l’Au­
triche. Voici les points essentiels 
de ce concordat: le gouvernement 
utrichien a le droit de regard pour 
a nomination des évêques; TAutri- { 
he reconnaît la validité civile au 

mariage religieux; elle confie aux 
utorités ecclésiastiques la partie 

doctrinale de l'instruction publi­
que.

261. les Travaux publies avec 145, 
la Marine avec 78, l'Agriculture 

j avec 76 et les Chemins «le fer et 
canaux avec 86, Dans cette catégo­
rie. l'immigration compte 50 em­
ployés. le ministère des pensions 

ici de la santé 83 et celui de la Dé 
! fense nationale 36.

Fait remarquable, le Sénat ne 
j compte pas un seul employé de 65 
ans et plus et seulement 4 au-dessus 
de 60 ans, tandis que la Chambre 
des Communes a 7 employés de 65 
ans et plus et 9 au-dessus de 60 ans.

Le département qui compte le 
moins de vieux employés est la 
Royale Gendarmerie â cheval qui 
n’a qu'un de ses membres avant 
moins de 65 ans.

95,570 licences d’autos.
Québec. 8. (P.N.C.i Depuis 

1er mars, le bureau du revenu «le 
province a émis 95,570 licences.

Feu M. W. A. Wa.nright
M. W.-A. Wainrighl, assistant du 

président de la flotte du Pacifique 
Canadien, est décédé subitement 
hier, à sa résidence d’été, à Morin 
Heights. Il a succombé â une em­
bolie. Il était né à Montréal le 2 
avril 1871. Il avait débuté comme 
employé de la ligne Allan. H avait 
été nommé assistant du président 
de la flotte du Pacifique Canadien 
en 1919. position qu'il occupait en­
core à sa mort.

Sa femme lui survit ainsi que 
deux frères. Flric-F, Wainrighl et 
Arnold Wainrighl, et deux soeurs. 
Mme Arthur-R. Chipman et Mme 
Russell I). BclL .

Le centenaire du collège 
de L’Assomption

Les 29 et 2! juin prochain, tous 
les Anciens «lu Collège de l’As­
somption. professeurs, élèves et 
amis de l'institution, se réuniront 
pour célébrer dans une grande fête 
«le famille le centenaire «te leur Al­
ma Mater, Pour se donner un 
avant-goût des joies de cette fêle, 
tous voudront lire le livre que vient 
d'écrire pour eux M, le Supérieur, 
Tabbé Anastase Forget.

Voici le sommaire «le ce livre: 
1ère partie — Introduction (L'As­
somption, vers 1830) Les fonda- 

j leurs. Meilleur, Labelle, Cazeneuve 
La fondation du collège F.a 

merveille du grain de sénevé l)i- 
recteurs et direction Approba­
tions ecclésiastique et civile Af­
filiation universitaire Règle et 

j discipline Les études La pié­
té Les récréations L’hygiène 

L’expansion “extra muros”
; Les finances Les Grands jours 
! L'Association des Anciens Le 

ilan «le l’Oeuvre. 2ème partie: 
,isto des professeurs Biographies 
es professeurs Liste des élèves 

Index des élèves.
L’HISTOIRE DU COLLEGE DE 

f.’ASSOMPTION, livre de 816 pa­
ges. grand fornmt, imprimé sur pa­
pier de )ux«\ imLr toile et abon­
damment illustr«>\je cartes, plans 
et photos. En venle\u Collège, Prix 
(franco) 86.

A. Lafrance, .1. Charlebois, J. N. 
Lafontaine, II, Lelièvre, Roger For- 
lin, F. J. Lefebvre, A. Giroux, J. P. 
Ricard, Orner Langlois, A. Goyer, 
I*. Beaudin, J. G. Belleinarre, E. Ar- 
seneault, R. Binet, Alex. Dusseault, 
Esdras Renaud. Emile Arbour, J. ' 
Vrsène Lévesque, René Dupont, R. 
Gagnon, F. Martin, O. Ouimet, Léo 
Sanguinet, A. I). Giard, Charles 
Vincent, Ubald Baudry, A. Petit, L. 
Dut il, A. Landry, Yves LeRouzès, 
G. J. Cosgrove. W. J. Walker, J. W. 
Congen, W. Adard. W. Davies. W. 
Flaining, S. Laporte, S. Glàckma- 
ker, Arthur Lemay, Médéric Lapor­
te, Chs Boyer, J. P. Daoust. E. La- 
hrecquo, J. B. Lavoie. E. Turcotte, 
Louis Osliguy, .1, Désy, J, A. Bas- 
lien, Roland Lamy, C. F, Bavard, 
T.. Saint-Denis, Paul Labrecque, Dr 
Daniel Longpré, L. Lalonde, L. 
Deschênes, ,1. Quintin, A, Sauva- 
geau, A. Larose, G. Normand, R. 
Yonne, C. Stanton, Jean-Marie Gau­
vreau, Maurice Gervais, R. F, Lavi- 
gueuv, Charles Robillard, Victor 
Gaudet, maître de Poste a Mont­
réal, le recorder Aimé Leblanc, C. 
E. Trottier, Henri Deyglun, Roger 
Fortin, Charles Philippe, Albert Gi­
roux, Me Léonce Plante, W. L. Da­
vis, .1. W. Cogan, J. Cosgrove, E. 
Adair. A. Phaneuf. A. Landry, Al­
bert Pelletier. U. Beaudry, J. N. 
Chevrier, M. Paul. François Martin, 
P. Plante. B, Yaliquette, L. Mar­
chand, Avila Favreau, R. Lapahne, 
Georges Delfosse. Théo. Lemieux, 
R. Pinet, etc., etc.

On fêtera M.
Walter Reed

Les libéraux du comté de l’As­
somption fêteront M. Walter Reed, 
leur député provincial, le 4 juin 
prochain, A l’occasion de son 25e 
anniversaire d'entrée à la Législa­
ture.

La fête aura lieu dans la ville de 
l’Assomption.

Accord entre îa
Russie et l’Italie

Rome. 8 (S.P.A.) Le premier 
ministre Mussolini et le représen­
tant commercial «le la Russie on 
Italie. M. Lcvenson, ont signé deux 
accords, il \ « quelques hemes. Le 
premier de ces accords a trait A 
des questions douanières, le se­
cond, nu commerce.

Municipalités en tutelle

Québec. 8. La Commission mu­
nicipale de Québec demande la mi­
se en tutelle des corporations e» 
municipalités suivantes:

Corporation municipale de la 
paroisse Saint-Jérôme, du Lac St- 
Jean ;

Corporation municipale de la vil­
le de Jonquières. comté de Chicou­
timi;

Corporation municipale de la pa­
roisse Notre-Dame de la Doré, com­
te L'ac Saint .Iran-Est.

LA RADIO
RADIO-GAZETTE

Lundi 8 mai
8h. 15, WABC. Le concert Co­

lumbia avancé de 11 h., à 8h. 15 au­
ra de nquveau comme vedette Nino 
Martini, ténor. I| chantera: Non e 
ver, de Mattéi; Rondina al nido. de 
Crescenzo; Pale Moon, de Logan; 
Sérénade roumaine, de Salta. L’or­
chestre que dirige Howard Barlow 
jouera, en plus d’accompagner Mar­
tini: Ouverture du mariage secret, 
de Cimarosa; Intermezzo du 2ème 
acte des Joyaux de la Madone, de 
Wolf-Ferrari; Petite suite, de De­
bussy.

— 8 h. 45, WABC. Le caprice 
viennois, de Kreisler, et Erlkonig, 
de Schubert, seront au programme 
des pianistes Fray et Braggiotti, de 
même que d’autres pièces.

Musique de Chambre
9h. 30. C.C.R. Sous les auspi­

ces de la Commission canadienne 
de la Radio, le septuor Euterpe 
(piano, violon, deux violes, violon­
celle, contrebasse) jouera un qua­
tuor de Mendelssohn.

Les Grenadiers impériaux
10h., C.C.R. Sous les auspices 

aussi de la Commission canadien­
ne de la Radio, les Grenadiers im­
périaux (quatuor de voix d’hom­
mes) se feront entendre dans un 
concert donné avec le concours de 
Vera Guilaroff, pianiste, et de Léo 
Lesieur, pianiste. Détails:

I. Les Grenadiers Impériaux: Ay! 
Ay! Ay! (Sérénade créole); 2. Léo 
Lesieur: Andante Cantabile, Tchai- 
kowsky; 3. Les Grenadiers: Tango 
du Rêve; 4. Léo Lesieur et Mlle 
Guilaroff: Souvenirs au Crépuscu­
le, Lesieur; 5. Les Grenadiers: 
Quand on aime; 6. Lesieur: Gavot­
te (Mignon), Thomas.

— 10h., WEAF. Contraste de mu­
sique classique et populaire sous la 
direction de Morgan !.. Eastman.

10b, 30, WEAF. Nouvelle cau­
serie par un membre du cabinet 
Roosevelt sous les auspices du Fo­
rum national.

— 10b. 45, WABC. Charles Car- 
lile. ténor, et Rhoda Arnold, so­
prano, seront les deux vedettes du 
programme Columbia irradié sous 
la direction de Howard Barlow. On 
y chantera et y jouera des pièces 
de Frilm, I»har, Romberg, Wald- 
teufel, Herbert, et autres.

Mardi 9 mai
7 h. 30 CKAC. M. le Dr Albert 

LcSage, professeur à la Faculté do 
médecine et président du conseil 
médical de l’hôpital Notre-Dame, 
parlera à ce poste de l’enseigne­
ment clinique médical, sous les aus­
pices de l’Université de Montréal.

L’Heure provinciale
Programme varie avec le con­

cours de Mme Labrossc-Lortie, so­
prano, Mlles Yvonne Cardinal, mez­
zo, Katherine Gallery, pianiste. M. 
Roger Saint-Jacques, baryton, et le 
septuor «le l’Heure provinciale, A 
8 heures, à CKAC.

8 heures, causerie: “Visites chez 
quelques colons de la rivière Soli- 
tair«'“: Mlle Marie Lefranc. 8 heu­
res 15: Concert, lo Le Freischütz, 
(ouverture), de C. M. von Weber, 
par le Septuor de THeure provin­
ciale; 2o chant: a) Roméo et Ju­
liette. (Sérénade no 12): “Que fais- 
tu, blanche tourterelle?”, de Ch. 
(iounod; b) Chant Indou, de Bem- 
berg, par Mlle Yvonne Cardinal. 
3o Piano: a) Prélude op 3, de Lia- 
doff; b) Etude op. 2. no 1, de 
Scriabine. par Mlle Katherine Gal­
lery; 4o chant: a) Nocturne, de 
César Franck: b) Cantique à la 
Vierge, extrait «le “Soeur Béatri-j 
ce ”, d’Ellen Kullmann, par Mme 

! Labrossc-Lortie; 5o Scherzo du 
I “Songe d’une nuit d’été”, de Men­
delssohn. par le Septuor de THeu­
re provinciale; 6o chant: a) Bois 

| épais, de Lulli; b) Sur l’eau, de 
Grieg, par M. Roger Saint-Jacques; 
7o Danse hongroise no 1. de J. 
Brahms, par le Septuor de THeure 
provinciale.

8 h„ WABC. Mary Eastman, 
soprano, sera la vedette du pro­
gramme et» chantera des pièces de 
Mendelssohn, Granados, Leroux et 
autres.

10 h„ Goncert par la sympho­
nie de Hamilton ou de Winnipeg, 
sous les auspices de la C.C.R.

10 h. 30, WEAF. Grand con­
cert symphonique sous la direction 
de Walter Dararosch. Les détails 
manquent.

10 h. 45, WABG. Le concert 
Columbia irradié sous la direction 
de Howard Barlow sera entière­
ment composé de pièces de César 
Franck: les Kolides, et le premier 
mouvement de la Symphonie en ré 
mineur.

A. A.
Posf-ct focaux

LUNDI, * MAI 

CKAC

4..10 Cour* df la Hour»»*
4.45 Programme musical.
5 00 Orchestre
5 10 Musique classique
5 45 Programme du foyer.
6 45 Orchestre
7.15 Causerie sous les auspices de la Li­

gue de Sécurité
7 10 Programme Dow
8 00 Programme musical 
9.00 La chanteuse Inconnue.
9 15 Programme musical
9.45 Orchestre.

10.00 Musique de chambre
10 10 Les Grenadiers Impériaux et Léo Le­

sieur. organiste.
11 00 Les derniers faits du jour par le re­

porter Boxy 
Il 05 Variétés
II. 30 Orchestre de danse

LA COMMISSION DES ECOLES 
MONTREAL

CATHOLIQUES DB

Soumissions pour combustible — Exercice 1933-1934
La Commission des Ecoles Catholiques de Montréal recevra jusqu’à trois hr ni eg 

(1 heures) vendredi, le 12 mai, 1911, des soumissions de prix pour la vente et la li< 
vralson du combustible requis pour le chauffage de ses écoles, résidences et locaux

Nord et Ouest ainsi que suitl 
DISTRICTS

de chacun de ses districts administratifs Centre, Est,

Combustible
Coke y ... ........................ ...
Buckwheat Domestique Américain ou 

(lallois, ou Scotch Beans nu lllower 
Fuel — Coke

Slack Bitumineux .............. ..............
Chestnut .........................'.............
Stove — Anthracite ....................
Buckwheat No 2 — Anthracite..............

Centre
4,500

Est
4,200

1.875

525

Nord
4,500

25(1

Ouest
3,200

840
370

Total
16,400

TOTAL 
Bols mou 

Toute
— dosses — cordes 
soumission devra être

20,610 T. 
75 cds 

couchée sur IX

... 5,015 6,400 4,870 4,323
20 20 20 13

conforme au cahier des charges et
formule prescrite. Les cahiers des charges et formules de soumissions pourront étrn 
obtenus, avec tous renseignements additionnels, de Monsieur Wilfrid Lamarre Sur» 
veillant du Combustible, 117 ouest, rue Ste-Cathcrine, à partir «le lundi, le 8 mal

Les formules de soumissions de prix dûment complétées et signées avec description 
complète du signataire, devront être cachetées et adressées à la Commission des 
Ecoles Catholiques de Montréal. Une note sur l'enveloppe devra indiquer “Soumission 
pour Combustible — District Centre" (ou District Est, ou 
Ouèst selon le cas),

Ces soumissions seront ouvertes en séance publique du 
vendredi 12 mai 1933, à trois heures (3 hrcs) de l’après-midi.

La Commission ne s’engage à accepter ni la plus basse ni aucune de ces ditea 
soumissions.

District Nord, ou District 

Comité des Travaux, la

Montréal, ce 5 mal, 1913-
Le SECRETAIRE INTERIMAIRE: 

Roméo Delcourt.

et Qeorge.
7.30 Fèd des clubs ouvriers.
7.45 L'Illustration.
8 00 Prog. Dupuls-Fréres.
R 15 Musique russe.
8.45 Théâtre.
9.00 Trio La Patrie.
9 30 Geo. Slms.

10.00 Muslqque française de chambre CCR 
10.35 Chanteur.
10.45 Nouvelles commentées.

MARDI, 9 MAI 
CKAC

10 00 Le Journal d'un haut-parleur.
10.30 Température.
10.30 Ouverture de la Bourse.
10.45 Disques.
11.00 Je sais tout.
11.15 Programme musical.
11.30 Causerie sur le bien-être des enfants.
11.45 Programme de chant.
12.00 Françoise LaSalle, violoniste et Cé­

cile LaSalle, planiste.
12 30 Cotes de la Bourse.
12.45 Causerie agricole de l’U.C.C. ‘'2e le­

çon du cours de culture potagère ", 
par M. Paul Boucher.

1 00 Orch. de concert du Royal York.
1 10 Lunch du club Rotary.
2.00 Mlle Eva Sénécal.
4.30 Clôture de la Bourse.
4.45 Programme musical.
5 00 Musique de danse.
5.30 Musique classique
5.40 Nouvelles, température, sommaire.
5 45 Programme du foyer.
6.15 Le moulin de la chanson.
6.30 Musique de danse,
7.00 Chansons françaises.
7.15 Chs Desjardins.
7.30 Cours de vulgarisation.
7.45 Programme Dow.
8.00 L'heure provinciale.
9.00 Trio de concert du Rltz-Carlton.
9.30 Programme musical.
9 45 Musique de danse.

10 00 Cofirert symphonique
11.00 Les derniers faits du Jour par le re­

porter Roxy
11.05 Musique de danse.

CFCF
1.00 Bourse
1.15 Disques.
1.30 Klwanls.
2.00 Programmes commerciaux.
3.30 Les tendances sociales actuelles, cfeu- 

serle.
3.45 Orch. Meredith Wilson.
4 00 Programme commercial.
4.15 Tante Jeanne.
4.45 Ligue de sécurité
5.00 Orch. de danse Dornberger.
5.30 Programmes commerciaux.
5.58 Température.
6.00 Heure du crépuscule.
6 30 Horoscope.
6.45 Programmes commerciaux.
7 00 Orch. de concert Hôtel King Edward
7.15 Orgue, salle Tudor.
7.30 Institut du service civil.
7.45 Programme commercial.
8.00 Orch. de danse Maurice Meerte.
8.30 à 10.00 Programmes commerciaux.

10.00 C.C.R
11.00 Nouvelles.
U.15 Orch. symphonique Damrosch,
11.30 Orch. et, violon.
12.00 Elu de l'émission.

CHLP

9.30 Chansons françaises.
9.01 Musique populaire.

10.00 Disques.
10.30 Musique légère.
11.15 Musique hawaïenne.
11.45 Folklore.
12.00 Chansons françaises.
12 30 Disques.

1.15 Bourse
J.45 Nouvelles
4.30 Musique de danse
5.15 Contes de Perrault.
5.45 'Nouvelles.
6 00 Bourse.
6.15 Heure printanière,
6.30 Emission commerciale.
645 Les frères Sipolis.
7 00 Gaston et George.
7.15 Les cinq saxophones.
7.30 Féd. des clubs ouvriers.
7.45 Le chanteur parisien
8 00 Le Père Antoine.
8.15 Trio et Louis Chartier, baryton.
8 45 L'Idée conservatrice.
9.00 Les trois tziganes.
9.15 A.C. Woodthorpe.
9.30 Concert.

10.00 Orch. Symphonie de Winnipeg, CCR.
10.45 Baseball, 
n.oo Causerie.
11.15 Le reporter mystérieux.

Voyage accompagné

AROME
A l’occasion de
l'Année sainte

et tournée d'Europe 
par une roule nouvelle

ESPAGNE
CALICE — ASTURIES

PAYS BASQUES — PYRENEES 
FRANCE — ITALIE 

SUISSE
Nombreux trajets en autocar

Départ de Montreal 
20 JUILLET 1933

Embarquement le lendemain 
à New-York à bord du

Cristobal Colon
Ligne Espagnole 

45 jours, tous frais 
compris................

Prolongation facultative. ALLEMA­
GNE — ANGLETERRE.
1 semaine ... ..........

Prospectus, Inscription,

LC *LCVCII3’
Service des voyages

430 Notre-Dame Est - Montréal 
Tel, HArbour 1241.

$449.
(LLEM/

$40.
etc.

W

a

Elections à Lachinc

Les élections complémentaires 
pour élire un maire et un échevin 

Uachine ont lieu aujourd’hui.
Le poste de maire est vacant, par 

i suite de la démission de M. Dalpé 
Vian. L’écheviu Fyon a décidé de 
concourir avec M. A, Meloche, 
pour le poste de maire tandis que 
MM. U. Smith et J. W. Warner bri- 

! fluent la succession «le M. Fyon à 
i Tcchevinat.

On compte à Lachinc 4,529 èlco 
letirs dont 425 dans le quartier 
(’chevinal no 1 que représentait M. 
Fyon,

A Tétudc de
la médecine

Voici le rapport des examens 
préliminaires à Tétude de la méde­
cine. A passé avec succès sur les 
sciences et les lettres, M. Fernand 
Joncas; ont subi avec succès les 
examens sur les lettres: MM. J. J. 
Levine, F.-L. Montreuil. S. Ostrov­
ski; ont subi avec succès les exa­
mens sur les sciences: MM. Benoit 
Bubdock, Fernand Lamy, Robert 
Marcoux, Marcel Poulin.

CFCF
3 00 h 5.58 Disques.
5 58 Température
600 Heure du crépuaoule.
« 30 Horoscope
6 45 Programme commercial
7 00 Orch. de concert, hôtel King Edward 
7 15 Automobilisme
7.30 Programme commercial
7 *5 Orch. de danse Dornberger.
8 00 Programme commercial
9 00 Studio 
9 30 Drame

10 00 Orch. Sanford
10.30 Orch. de danse de l'hôte; Windsor
11 00 Nouvelle».
U IS Orch. hôtel Pennsylvania.
U.30 Orch. et violon,

CHIP
4 30 Musique de danee
5 15 L'école du doux parler 
5 30 Nouvelles
5 45 Chansons française»
6 00 Bourse.
6 15 Heure printanière
« 30 Emission commerciale
6 45 Lea frère* St poils
7.00 Heur* de la Prospérité avec OastOtt

//LE "DEVOIR
compte sur vous...

V ous avez certainement besoin 
d’impressions soignées: car­
tes d’affaires, cartes de visite, 

cartes de faire-part, oartes et tri­
buts mortuaires, remerciements, 
convocations, programmes, menus.
adresses, en-têtes de lettres 
d enveloppes, circulaires, etc.

N'

et

deous sommes en mesure 
vous faire ces travaux d’une 
façon artistique, rapide et à 

bon compte.

N'’ous mettons à votre service 
une équipe de maîtres-ou­
vriers en art typographique— 

Voyez-nous ou téléphonez: notre 
représentant passera chez vous.

LE "DEVOIR //

430, rue Notre-Dame Est • Tel.: HArbour 1241
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Les diplômées de l'hôpital 
de la Miséricorde

Lt colUtion du diplôme 4 lieu samedi à 
U salle Dollard de l'Hôtel Viger — Les 
25 nouvelles infirmières

OCCUPONS NOS LOISIRS
;'v

M. le chanoine Emile Chartier, 
vlce*recteur de l’Université de 
Montréal, a présidé samedi après* 
midi à la collation du diplôme de 
l’Ecole des gardes-malades de l’Hô­
pital Général de la Miséricorde, en 
la salle Dollard de l’hôtel Viger.

11 y eut d’abord un solo de piano 
par M. Jean-Marie Morache, puis 
du chant par M. Emile Daoust. M. 
le docteur Stephen Langevin, pré­
sident du Bureau médical, pronon­
ça ensuite l’allocution de bienvenue 
et le Dr Henri Lacharité, une adres- j 
se au nom de l’hôpital. Le H. I*. Ph 
Garneau, O.M.I., aumônier de l’hô-1 
pilai, présenta le diplôme et la mé- | 
daille aux nouvelles infirmières, 
lesquelles prêtèrent ensemble le 
serment professionnel. Cette impo­
sante cérémonie fut suivie des allo­
cutions de M. le chanoine Chartier 
et du Dr Hector Sanche, professeur 
agrégé à la Faculté de Médecine de 
l’Université de Montréal, »t vice- 
président du bureau médical de la 
Miséricorde.

Les nouvelles infirmières, dont la 
devise est: Pour Dieu et pour l'hu- ^ 
manité, et les couleurs de l’écus- f 
son, bleu et or, reçurent chacune 
une gerbe de roses rouges.

Voici les noms des vingt-cinq 
nouvelles gardes-malades: Mlles 
Marcelle Lalonde, Saint-Chrysosto- 
me; Florence Morand, Saint-Barthé­
lemy; Paulette Proux, Terrebonne;
Marguerite Tanguay, Montréal; Ga- 
brielle Boy, Montréal; Jeanne Pa- 
quin, _ Montréal; Marie Faquin,
Montréal; Alice Ernond, Montréal;
Lucille Morand, Saint-Barthélémy;
M.-Rose Demers, Ferme-Neuve; Gil-1 ------- . . . , ,
berte Brien. Sherbrooke; Aurore i des patrons, Montreal. 
Brazeau, Montréal; Paula Charland,

Le Sauveur était beau, dit ta Sainte Ecriture;
L’homme qu'il incarnait cachait en vain le Dieu.
C’eut pourquoi 1rs enfants au coeur plein de ciel bleu. 
S'approchaient, attirés par sa claire figure.

Ainsi qu’au fond d'un bois sc devine le feu 
Par un rayonnement pâle en la nuit obscure.
Comme lui transparaît et se révèle un peu.
Sous le manteau du corps, l'âme éclatante et purr.

Mais pour veut la beauté resplendir dans autrui.
Pour s’éblouir le coeur à ce foyer qui luit.
Il faut avoir encor l'ame belle soi-même. .

Et Vorgueil obscurcit nos yeux et, triomphants.
Sous nions, aveuglés de beau, le beau suprême!.,.
Ah1 q*' ne sommes-nous restés petits enfants!

Albert LOZEAV

bretelles, en pattes, en pointes sur l’occasion de la fêle du R. P. Rec- 
| l’empiècement; il est des empièce-; leur.

• ♦ 1 ij y aura aussi Une matinée, sa­
medi, le 13 mai, à 2 heures 30 .

(Communiqué)

Tablier pour dames. Patron No 200: 
perforé, 60c; étampé sur coton jaune, 25c.

porte bonheur”.

ments asymétriques s’inscrustant 
en dents irrégulières sur le corsa­
ge; parfois ils n’y sont pas fixés 
sur tous les contours, une de 
leurs extrémités reste libre, se dra­
pe, souvent aussi se noue avec le 
pan d’un col-écharpe. Il est des em­
piècements qui font tout l'orne­
ment d’uu corsage, soit qu’on les 
taille dans la même étoffe, soit 
qu’ils soient faits d’un tissu diffé­
rent. voire même de fourrure rase, 
ou de tissu-fourrure. Ce dernier 
pourrait être mobile et recouvrir 
une petite guimpe légère sur laquel­
le s’ouvrirait l’échancrure carrée 
de la robe; d’autres empiècements

La messe du St-Esprit
ELLE A LIEuTüER A LA FEDE­

RATION NATIONALE SAINT- 
JEAN-BAPTISTE— SERMON DE 
M. L’ABBE LIONEL GHOULX - 
LA QUETE DU DENIER NATIO­
NAL DE SAMEDI

COUPON DE COMMANDE

N.B.__ Noua prions nos clicnrs de ne iamais envoyer de monnaie
par la poste et de nous faire remise par bons de poste ou timbres-
VOiU’ S MAI 1933

Ci-inclus....................................................... P°ur P*trons No»...... ......... -

annuelle du Saint-Es- 
Fédération Nationale

comptent à peine, servent de fond à Saint-Jean-Baptiste u eu lieu cette 
un drapé de couleur claire ou vive, année pour la première fois dans 
Les guimpes sont surtout employées * le nouvel oratoire de la maison 
pour égayer d’une note fraîche une d’oeuvres* 851. rue Sherbrooke est. 
robe foncée, alléger une toilette M. l’abbé Lionel Groulx célébra 
lourde, jugée trop sévère d]aspect la sainte messe et donna le sermon 
et qu’on désire rendre plus juvéni- sur le Saint-Esprit. Le prédicateur 
le; elles permettent également de s’exprima ainsi: “Une messe du 
rendre une robe décolletée ou très Saint-Esprit pour les femmes d’ocu- 
?uvîrr*e’, P*us. ou m01I)s montante; ; Vres est une pensée éminemment
parfois la guimpe porte des man 
ches courtes ou longues qui peu­
vent être les seules manches de la 
robe, mais aussi des doubles man- 

i ches sortant d’une manche courte 
ou

CHEZ EATON

Gr<ind spécial mardi!

Robes en toile irlandaise
Le tiasu populaire 
du jour.
Prix spécial, mardi 1.98

Fraîches, lavables et inaltérables au soleil et à l’eau. 10 
modèles. Remarquez les revers dentelés, les cols plats 
avec plis montant, poches derni-lune, garnitures de bou­
tons. Vert, or, marine, mauve, pêche, bleu, maïs. Tail­
les 16 à 20 et 38 à 46.

Au troisième chez Eaton — rue Université

T. EATON C?LIMITED
OE MONTREAL

I chrétienne. De l’union à l’Esprit 
Saint dépend la fécondité des oeu­
vres de celles qui s’y consacrent, j
Four bien faire l’action catholique Chez les COnvalcSCCHtCS

trniwn.ar»*» «r io tant recommandée par le Souve-!trois-quarts et la prolongeant. rain pontife> n faut lettre à la ba- ---------
' se de son action l’esprit surnatu-

commandes .u “Devoir”. 430 Notre-D.m. est, Servie. ! Fc U Mme A.-L. CrOtHé ^Le prédicateur insista sur les |

Montréal, Annette Catien, Montréal; 
Mélina Daniel, Saint-Esprit; Lu- 
ciennc Daoust, Verdun; Isabel 
McCurdy, Haileybury, Ont.; Evan­
geline Benoit, New-Liskeard; Yvon­
ne Martel, Sherbrooke; Lucienne 
Blais, Québec; Gabrielle Garault, 
Montréal; Gilberte Racicot, Mont­
réal; Yvonne Grignon, Montréal; 
décile Gareau, Montréal, et Lina 
Nault, Montréal.

LES COUSINS
Le cousin commence au fils du 

frère de notre père. Le masculin 
n’est ici qu’une forme résumée. U 
s’étend à l’infini des générations.
’ L’appellation peut être employee 
tant que l’on sait que l’on avait un 
ancêtre commun, même si 011 igno­
re les degrés intermédiaires. 1 ar-

____ ____________________ —---- sentiments d’humilité et de chari-
.. . T* Mme Alexandre-Louis Grothé, té dont tout apôtre doit être péné-

... . , , 1 née Beaudoin (Graziella), femme de 1 tré.
ses millions, scs nègres et scs per- M A j (;rothé, vice-président du Mme Alfred Thibandeau, vice-
roqueis. „„|1V ■ C/uô Canadien et bijoutier bien présidente de la Fédération, réci-

™eHr n.r.nnnZ narmi fonnu du bou1’ St-Laurent, est ta la prière à Jésus Hostie et à la
grand personnage parmi I morte, hier matin, à 3 h. 30, à sa Sainte Vierge. Le chant fut exé-

demeure, 407. rue Stewart, Outre-| cuté par la chorale de Mlle Hélène

Ncuvaine de réparation
de soir, 8 mai, sermon à 8 heu­

res au monastère de Marie Répara- 
trire. 1025, avenue du Mont-Royal 
ouest, Outremont, par le R. P. Ba- 
rillec, O.F., prédicateur de la neu- 
vaine de réparation. M. l’abbé P.-E. 
Robillard donnera la bénédiction 
du Saint-Sacrement et la chorale 
de Viauville chantera le Salut.

lant des degrés, disons comment on per(jons pas aux extrémité 
les compte. Un arbre généalogique j0jntajns rameaux, ni aux rig

Académie St-Edouard
La réunion générale de l’Amicale 

Notre-Dame de Ste-Croix aura lieu 
le samedi, 13 mai, à 2 h. .30 p.m., à 
la salle de l’école Morin.

Les membres de l’Amicale vou­
dront bien profiter de la circons­
tance pour régler leur contribution 
annuelle et avertir des change­
ments d’adresse.

Pour la fête des mères
Une artiste renommée de chez nous, 

U Révérende Soeur Marie-des-Victoires, 
des SS. de Ste-Croix de Saint-Laurent, 
a eu la bonne idée de penser aux ma­
mans canadiennes en préparant, pour la 
fête des Mères, i célébrée le deuxième 
dimanche de mai), de jolis petits cadres 
enluminés à la main, avec dessin de sa 
composition et verset par une autre re­
ligieuse de Ste-Croix, la Rév. Soeur Ali- 
ce-de-Jésus. Ces cadres ont 7” x 9” et 
sont en vente au Service de Librairie du 
“Devoir”, au prix de 80s l’unité au 
comptoir et 1.00 par la poste. On 
peut se les procurer aussi 4 la Maison 
Mère des SS. de Ste-Croix, i Ville St- 
Laurent.

Voici le texte du verset:
’’Fleur de l'amour divin, ma MERE 

exhale le parfum de l’amour. Sa 
Dùi.r berce mes craintes, fortifie mes 
espoirs, calme mes douleurs et 
dirige rua vie; sou regard vigilant 
m'enveloppe de tendresse et de­
vient le miroir de mes actes; son 
coeur n’a d'autre rgthme que de se 
donner et de s'épuiser pour son en­
tant. Toute sa vie coule en nia vie, 
mon bonheur est sa félicité, mon 
mérite sa gloire.

“Vous qui connaisse: le coeur 
des mères, Seigneur, oh! bénisse:, 
btuisscr met MERE!'’

se fait en inscrivant au bas cl une 
feuille le premier de la race. La li­
gne au-dessus se partage entre ses 
enfants; au-dessus les enfants des 
enfants et ainsi de suite, dette dis­
position de bas en haut est amenée 
par le terme d”‘arbre” appliqué a 
la multiplication d’une famille que 
l’on compare aisément aux ra­
meaux issus d’un même tronc, 
d’une même souche.

La lecture est peut-être plus fa­
cile. si. au contraire, s’inspirant des 
mots “ascendant”, “descendant”, 
on met à la tête de la page I ancê­
tre, et au-dessous, ceux qui descen­
dent de lui. Quoi qu’il en soit, pour 
apprécier le degré de parenté entre 
Jean et Paul, comptez les interval­
les qui séparent Jean de l’ancêtre 
qui leur est commun et continuez 
à compter les intervalles entre l’an- 
ectre et Paul.

De la sorte, vous êtes parent au 
1er degré avec votre mère, au 3e 
avec votre oncle, au 6e avec le pe­
tit-fils de votre cousin germain.

On est héritier réservataire jus­
qu’au 6c degré; et cette latitude est 
étendue jusqu’au 12e lorsque le de 
eu jus est mineur, c’est-à-dire inha­
bile à tester.

L’universalité de la cousinerie ne

II
mer un
ses collatéraux.

Dans certaine contrée 
moeurs primitives, dire à son ad­
versaire: “Tu sais, j’ai quinze cou­
sins germains!” suffit’à radoucir 
son humeur agressive.

Mais si vous m’en croyez, ne nous
s des 

rigueurs

..a 1 ,nonU.à 1 age de 54 ans, après quel-1 Lefebvre.
ques jours de maladie seulement. 1 Nous apprenons du secrétariat de 
Avec MmeGrothé disparaît une j la Fédération Nationale Saint-Jean- 
femme de bien dont la Pbilanthro- [japjjs(0 qllP ]a qUétc du Denier na- 
pie s étendait a un grand nombre | tional de samedi dernier, a rappor- 
d oeuvres de chante. Elle apparie-1 ^ „„ beau succès et qu’on est nc-

Mercrcdi après-midi, 10 mai, à 2 
heures 30, aura lieu l’assemblée 
mensuelle des dames palronnesses 
de l'hôpital Saint-Joseph des Con­
valescentes, en vue de la partie de : 
cartes qu’elles organisent pour le | 
mercreai, 17 courant. Toutes les 
bienfaitrices et amies de l’oeuvre 
sont invitées à la réunion du 10, et 
le public est prié de se rendre en 
grand nombre à cette dernière par­
tie de cartes de l’année au profit 
de l’oeuvre des convalescentes, qui 
aura lieu à 2h. 30 le mercredi, 17.

liait à diverses sociétés de bienfai­
sance et cercles sociaux. Lui sur-

<le la vendetta. Je veux seulement | vivent: son mari, M. A. L. Grothé;
vous demander de ne pas laisser 
distendre le lien de la parenté avec 
les cousins connus el identifiés 
comme tels. Ceux de la ville, trai- 
tcz-les — quel que soit l’agrément

son fils, le capitaine Alexandre 
Grothé: sa fille, Mme Louis Noi- 
seux (Gilberte), et une petite-fille, 
Suzanne Noiseux; son beau-père, 
M. T. A. Grothé, de la maison T. A.

tuellement à compléter les addi­
tions.

Ecole* Ménagères 
Provinciales

Amicale Saint-Vital

de leur caractère et de leur pèr- Grothé, bijoutier; ses soeurs, Mme 
sonnalité — comme l'on traite les J.-H. Garceau, Mlle Fortunate Beau-
amis que l’on s’est choisis.il me pa­
raît essentiel (pie vos cousins, à 
certains jours, partagent le pain et

(loin, Mme veuve J. H. Garceau, 
Mme \\ . A. Handheld; ses beaux- 
frères, Dr J. H. Garceau, Albert St

Demain, 11 mai. à 2 h, précises, 
aux Ecoles Ménagères Provinciales, 
il y aura un cours tout spécial sur 
une variété de petits biscuits, plus

L’amicale de l’Ecole Saint-Vital, 
11540 BIvd Fie IX, tiendra sa réu­
nion le mercredi, 10 mai, à 8h. du : 
soir. Les anciens et anciennes y j 
sont cordialement invités.

TOILET
LAUNDRIES

LIMITED

„ Piix minimum travail de 
premier ordre

y.' ,
La qualité d ouvrage parfoit

★WILBANK 5121
ouvrage Fini

OUVRAGE SEMI-FINI 
LAVAGE HUMIDE

le sel de votre table, ce qui sc tra-j Louis le major Théo Grothé et M. I alléchants les uns que les autres:
(luit souvent par le sucre et le thé'Emile Lacroix.

“Dupuis” cnvjhi
autour d’un bridge. Avec ceux qui 
sont loin, qu’un échange de lettres 
— tout au moins annuelles — vous 
tienne réciproquement au courant 
des modifications de vos maisons. 
Qu’aux grandes heures joyeuses ou 
tristes il ne paisse être mis en dou

Les funérailles auront lieu de- 
main matin, à !) b„ à l’église St- 
Yialcur d’Outremonl.

Le convoi funèbre quittera la de 
meure de la défunte à 8 h. 45. L’in- 
huniutioq aura lieu au cimetière de 
la Gôte-des-Neiges.

A la famille en deuil, le Devoirle que vous êtes tous atteints par
les ondes que l’un de vous a émises j offre ses 'sincères sy mpathies 
à travers la parenté. j

Le pourquoi? Hé! l'cternel par­
ce que! Parce que nous ne sommes; 
pas un, mais nous sommes le frag­
ment de tous. Parce que nous avons 
besoin d'appui, de secours, de sym- ! 
patine, parce que nous devons ou­
vrir toute grande aux autres, afin 
qu'ils sachent y puiser, notre ré­
serve de sympathie, quand ils sen-

Mmc Peter C. Larkin 
décédée à Toronto

Toronto, 8. (S.P.A.) — Mme Peter 
C Larkin, veuve de l'ancien haut-com­
missaire canadien à Londres, est décédée 
vendredi à l'Hôpital général de Toronto, 
Elle était âgée de 72 ans.

Mme Larkin était née Ross Hannah 
Jean. Elle appartenait à une famille

liront le besoin de notre secours 
doit pas nous dissuader de nommer j de notre appui, 
les humains nos frères, puisque ce La famille est une si magnifique éminente de Cobourg'et épousT M^Tar! 
mot symbolise légalité d origine et | chose que lorsque bien l’on y pen- km à Toronto en 1g83 Durant son sé
de fin — les droits réciproques — se, on se sent baigné d’aise et en- jour à Londres, elle eut l'honneur de
la disposition charitable où nous traîné d’amour. Essayez de conce- 
devons être envers tous; mais ] voir vous-même cet état où. respee- 
grammaticalement parlant, nous ne ! tueuse d’un nom — gardienne 
sommes pas frères, mais tous cou-j d’une tradition, enrichie et avertie

Biscuits à la gelée.
Petits sables français assortis.
Gaufrettes suédoises,
Dominos.
Langues de chat.

Macarons ajourés.
Doigts de dames aux noix et aux 

dalles.
Bâtonnets à la noix de coco.
Le soir, à 7h. 30. il se donnera 

un cours de diète sur les fruits, 
crus et cuits, leur composition, leur 
digestibilité, leur valeur nutritive. 
Des mets se confectionneront de­
vant l’auditoire, pour illustrer la 
causerie. Rien n’est plus sain, et 
rien ne se prête mieux à la déco­
ration et à la fantaisie que les 
fruits.

jour à
présenter les dames qui furent reçues à 
la Cour en 1927.

par des exemples — soutenue par La fête du R. P. Recteur
Aussi le mot et la chose ont fait ! de proches ou lointaines présences: au collège S a in Mario 

fortune. Cousin, cousine, le roi 1 - une famille se tient, se soutient ®
n'est pas son cousin — dans le ro-1 el se maintient, 
man sentimental le petit cousin de —(Mode pratique)
sa cousine est facilement le jeune 
premier, surtout quand les pères | 
sont “barbares”. Dans la nouvelle 
humoristique, le vieux cousin à hé­
ritage se fait soigner par la théorie 
des cousins variés, du long au rond, 
du jovial au larmoyant, quitte à

Empiècements
et guimpes

REPRISE DES “BOUFFONS”, LE 
16 MAI PROCHAIN
Ceux qui ont entendu celle comé­

die, le mardi gras, n’ont nas oublié 
le succès de M. Charland dans 
“Olivier” et de M. Hervé Sauvé 
dans “Jacasse”, de fut vraiment 
1111 beau spectacle et inutile de dire 
que la reprise sern*un grand suc-

Ce sont deux thèmes sur lesquels 
. u . 1 1 <a mode brode le plus souvent ses guérir magnifiquement au bout de variations; rcmpiècement n’est .

la quinzaine. Il y a le cousin pau-1 pj^s toujours une partie plate, il est cès. Les amateurs de beau théâtre
sre qui mange au bas bout de la ta-1 souvent drapé, qu'on le taille rond, profiteront donc de l'occasion pour
me et le cousin qui partit pour les ovale, carré ou en pointe, il cm- ; assister à cette comédie charman-
Aménqucs en... voyons, c’était ; piété souvent sur les manches, des- If* Q»' sera rendue avec brio par 
en?... On rêve toujours d’être ap-1 sinant la ligne d’une petite cape.....................

w w

Interviewé pat un de nos repré­
sentants, M. A. J. Dugal. vire-prési- 
dent et directeur-gérant de la mai-1 
son Dupuis Frères (Liée), décla­
re: “Nous avons, aujourd'hui, la 
plus grande foule vue dans nos ma­
gasins, sauf à notre vente anniver­
saire. Dès 8 h. 30 du matin des au­
tobus mis à la disposition du pu­
blic par notre maison, arrivaient 
combles. Cette foule s’est répandue 
dans tous nos rayons. Nous som­
mes très satisfaits de la manière 
empressée avec laquelle le publie 
nous a répondu. Ce n’est pas tous 
les jours que l’on peut vendre un 
stock aussi important que celui de 
Myrand et Pouliôt et à des prix 
aussi bas. D’autre part, la publicité 
intense que nous avons faite dans 
les journaux, ne pouvait manquer

d’intéresser les personnes qui re 
cherchent l’économie, ('.elle publi 
cité s'est étendue aux quatre coin" 
de la province et l’on vient de par 
tout profiter des avantages de ceth 
vente". Les rayons pour hommes: 
chapeaux, chemises, confection 
souliers, sont remplis d’acheteur! 
• ceux des soies, tissus lavables 
étoffes, donnent l’impression d’unt 
véritable 'fourmilière et au
rayon des rhaussures pour dames 
il y a fouie, tout comme à la vente 
du stock de ,1. T. Lemire.

M. Dugal ajoute que cotte vente 
commencée avec entrain aujour 
d’hui, se continuera toute la semai­
ne.

Avez-vous besom de bons li­
vres?

Adressez-vous au Service de 
librairie du “Devoir**, 430 rue 
Notre-Dame est, Montréal. (Té­
léphone: HArbour 1241 •).

LES NOUVELLES GARNITURES

I?

■3»
Sla

Cj

xv.-.*

pelé par le notaire pour apprendre ; qui moulerait strictement les épau- 
qu’il serait mort en vous léguant les; parfois, le corsage monte en

es élèves du collège Sainte-Marie, 
avec le concours de Vf. Hector 
Charland, le 16 mai, prochain, à

FEU MME P. C. LARKIN —La veu­
ve de l’ancien haut commissaire 
canadien èi Londres est décédée 
ri Toronto, à l’âge de 72 ans.

Feuilleton du "Devoir

Dette sacrée *
AAiNE MOUAAiS

Et M. de Yailadret a souffert 
lue vous fassiez cette promesse!. - 

Si un homme honorable, digne de 
vous, vous nimâü...

—Je devrais le décourager, pro­
nonça Monique, la voix mal assu­
rée
- Mais s’il s’obstinait?

•—Tl faudrait le plaindre el moi 
aussi... Deux hcirres moins 
vingt; vile, chez Palézicux, je n’ai 
pas envie qu'un concurrent nous 
souffle l'affaire des rubis; les nô­
tres, du reste, sont incomparables.

Chez Palézicux, l'affaire lut con-

l

clue sans difficultés; mais chez 
I Bronsard et Garnier on dut se li­
vrer à un minutieux examen des 
diamants, destinés à compléter la 
rivière de la duchesse de Marconay, 
il fallu! plus d’une heure pour con­
clure le marché; enfin, d'un pas 
alerte, Monique se mil en route 
pour porter le portefeuille aux spé­
cimens à la maison Volina. L'était 
dans son hôtel que le marchand 
de diamants avait aménagé le rez- 
de-chaussée pour les besoins de son 
commerce; son éabinet, au mobilier 
somptueux, avec, sous une draperie, 

lune coffre-fort qui faisait absolu­

ment pariie de la muraille dans la-1 
quelle il était enfoncé, et un petit | 
bureau contigu, où trônait Louis 
Vimont, l'homme de confiance et 
unique employé, cela suffisait pour 
ce commerce de pierreries d’une 
valeur fantastique.

En l'absence de son patron, Yi- 
monl écouta les explications de la 
jeune fille, prit des noies à remet­
tre à M. Volina, pesa les .pierres 
qui rentraient avec la grave lenteur 
cl la minutie d’un employé modèle 
qui se faisait gloire de n’avoir pas 
commis une seule erreur depuis 
trente ans, sur la valeur ou le poids 
d'un diamant.

Deux bonnes affaires. Ma do- 
moi selle, dU-il, mais noua en 
avons d'autres en vue, n'est-cc pas? 
gare les concurrent^; il vaudrait 
mieux ne pas tarder,

— Certainement. monsieur Vi­
mont; la promptitude est la pre­
mière vertu du courlier, qu’il s'a­
gisse d'épicerie ou de diamants. 
Dès demain, je m’oceuperai de ces 
affaires.

—Demain, c'est cela! Venez de

bonne heure. Au revoir. Mademoi­
selle.

Monique traversait de nouveau 
le grand hall d’entrée, quand la 
porte vitrée donnant accès sur l’es­
calier intérieur s’ouvrit.

— Pas si vite, je vous en prie, 
dit une voix claire, je vous ai vue 
arriver, et gueltée, bien résolue à 
ne point vous laisser échapper. 
Vous êtes comme un rayon de lu- 

| ne, impossible à saisir! Avouez que 
vous aviez Oublié votre promesse.

J’avoue qu’aujourd'hui il m'est 
impossible de la remplir.

Un rire étrange fit résonner la 
voix claire.

Mademoiselle Trcmicr. vous sa­
vez mal votre langue: Impossible 
n’est pas français, un de nos grands 
rois l’a dit. Dans le cas present, 
c’est une mauvaise excuse; on a 
toujours le temps de prendre le thé 
avec une amie qui désire voire pré­
sence comme je désire la vôtre.

Monique ne pouvait sans brus­
querie dégager le bras que RoxanC 
N'ivcre emprisonnait dans sa main 
nerveuse. Résignée, elle gravit l'es­
calier doiuiat marches sc cachaient

sous un riche tapis, et pénétra, au 
premier étage, dans un réduit ori­
ginal, boudoir ou studio, du der­
nier moderne, parce que des bibe­
lots anciens l'encombraient. Sur 
•me table légère, un thé attendait 
'es deux jeunes femmes; elles s’as­
sirent l’une en face do l'autre.

Raxanc était longue et rnincc. 
avec ce teint de lis qui fait ressor­
tir !a fraîcheur des joues, elle avait 
des traits irréguliers, un peu durs 
nu repos, et une physionomie mo­
bile qui la rendait presque jolie; 
un front bas, encadré de cheveux 
brun ardent qu’elle coiffait en ban­
deaux, des yeux très ouverts, chan­
geants comme la mer, tantôt iro­
niques, tantôt secrets, souvent d’une 
hardiesse excessive. En ce moment, 
l’ironie dominait dans le regard 
aussi bien que sur les lèvres rou­
ges et minces; elle demanda :

Pourquoi prendre l'air d'une 
victime?

En verile, Madame...
D’une victime qui se sacrifie 

généreusement, c'est mieux (lit. car 
vous avez un joli sourire résigné. 
Voyons, est-ce si pénible de m'ac­

corder un petil moment? J’ai beau­
coup de sympathie pour vous. Les 
heures sont interminables dans 
cette bicoque! Quelle bonne action 
de m’aider à passer, ne fût-ce que 
cinq minutes! Ah! si vous saviez 
comme je me sens loin de la chère 
vie menée pendant quatre ans! Etre 
la femme d’un globe-trotter! vous 
n’imaginez pas ce que cela compor­
te d’émotions, de plaisirs passion­
nants, d’aventures qui vous se­
couent délicieusement! .le doute 
que, bien entrainc â cette existen­
ce. on puisse v renoncer, à moins 
d'y être contraint par un accident 
comme celui arrivé â mon mari.

L'accident, Monique le connais­
sait: dix-luiit mois auparavant.l'in­
fortuné Sylvère avait été tué au pas­
sage d’une avalanche. Elle hasar­
da :

Vous n’étiez pas près de lui 
quand. ..

Iloxnnc eut un haussement d'é­
paules, à la manière des enfants.

Je n'élnis pas avec lui, c'est 
très vrai. Il m'avait fâchée avec un 
tas d'observations; j’étais revenue

bouder ici, jusqu’à ce qu'il nie (ie- 
mande pardon, dette querelle m’a 
sauvé la vie. Pensez-vous que Je ne 
regrette pas mon mari, parce que 
je ne suis pas morte avec lui? Au 
contraire, ic lui conserve un bon 
souvenir; mais je liens à la vie. 
Goûtez ces gâteaux à l’orange.... 
non, vous continuez à me regarder 
drôlement; je vous choque parce 
que j'aime la sic? Voyons, rappe­
lez vos souvenirs, ne vous est-il ja­
mais venu, ce désir impérieux de 
vivre et de vivre heureuse;'

Monique tressaillit, brusquement 
ramener à la courte période où son 
jeune amour avait envahi son 
coeur.

S-, mobile cl bizarre interlocutri­
ce. sans attendre de réponse, avait 
plongé son visage dans ses mains; 
quand elle le découvrit, il expri­
mait un amer désenchantement.
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COMMERCE ET FINANCE
LES NOUVELLES 

EN RACCOURCI
Le blé

Les cours ont touché de nou­
veaux sommets samedi à Winnipeg 
et à Chicago. Sur le premier deers 
marchés, l'option à meilleur mar­
ché a touché (56 1-4 sous le bois­
seau et 74 sous à Chicago. Un fort 
mouvement de prises de bénéfices 
a ensuite effacé cotte avance et les 
cours ont clôturé un peu en bas de 
la veille, sojt à 64 1-4 à Winnipeg 
et à 73 à Chicago. Le recul qui a 
marqué la fin de la séance est ré­
sulté des rumeurs voulant que la 
France et d'autres pays ayant main­
tenu l’étalon-or jusqu’à maintenant, 
l’abandonnent prochainement.

Noranda
Les recettes netles de Noranda 

pendant le premier Irimcstrc se 
sont établies à $923,497 comparati­
vement à $1,446,900 pour la pério­
de correspondante de 1932. Après 
dépréciation calculée à 10 p.e.. il 
est resté un bénéfice net de $667,- 
961 contre *1,091,441 il v a un an, 
ee qui représente 29.8 sous par ac­
tion comparativement à 49 sous 
l'an dernier.

L’acier
Pendant les derniers jours de la 

semaine dernière, la production de 
l’acier aux Etats-Unis s’est avancée 
considérablement, soit aux envi­
rons rie 32 ou 33 p.c. du rendement 
possible. Comme dans nombre d’in­
dustries où les stocks étaient à un 
minimum on s’empresse de passer 
des commandes, i] semble que la 
production sera encore en augmen­
tation cette semaine.

Activité en bourse
A cause de la grande activité 

qu’il y a eu en bourse depuis que 
M. Roosevelt a fait connaître ses 
projets d’inflation, l'activité à la 
Bourse de New-York depuis le com­
mencement de l’année a considéra­
blement dépassé le volume de la 
période correspondante de 1932. A 
date, le volume des transactions 
cette année atteint 137 1-3 millions 
d'actions contre 136 3-4 millions 
pour la période correspondante de 
l’an dernier.

Les rendements
ACTIONS OnotNAIRBU

ntv Prix Rend.
B.A. OU .80 106h 7.71
B.C Power “A" . 2.00 184 10.74
Bell Telephone
Build, Prod. "A”

6,00 91 6.59
1.00 144 6.90

Calgary Power ,.... 6.00 125 481
Can. Malting 1.50 20 7..50
Can. North power 80 12 6.61
Can. Bronze 60 17 3.53
Can. Converter* 2 00 25 8.00
Dom Bridge 2,30 32* a 8 89
Dom Ola** 5.00 70 7 14
Dom Stores 1.20 194 « IS
Dom. Textile 3.00 51 7 81
Imperial Oil .ftO 104 4.60
Imperial Tobacco . .52*, 94 5.53
Ext-** comprlai

Int Pete . , 1.00 14-U 6.78
McColl Frontenac .60 104 5.85
Mont. Power 1.50 330, 4.44
Mont. Tram 9.00 79 11 39
Nat. Breweriea 1.00 204 7 90
Ogilvie 8.00 149 5.37
Ottawa Power ........ . 6 00 * 88 6 fil
Page-Her*ey 3 00 534 5.63
Penman* . 3.00 284 10.62
Quebec Power 1 OO 13»; 7 27
So. Can. Power 1 CO 14 7 14
Shawlmgan .50 134 3.74
Steel of Canada l 20 22%, 5 28

ACTIONS PS BANQUES
Montréal
Commerce
Royale

fi 00 173 4 62
8 00 129 n-JO800 131 6 11

ACTIONS DE MINKe
Dome 1 40 31 00 8.51
Bollinger 75 9 10 8 24
iExt!v« i-nntprial
Lake Shore 3 00 37 50 8.00
* Extra* compris» 
Metntvre. 2.00 27.75 7 21
Pioneer .24 9 7ft 2.46
9lscoe .12 1 53 7 84
Sylvanlte ,0d 91 5 49
leek-Hughes .60 1.75 12 63
Wt Ight-Hargreave* 20 5.05 3 96

ACTIONS PRIVILEGIEES
Ci». North Power ,. 7 00 15
C»n Bronze T.oo as
Can. Car and Fdry 175 13
Chu. Pau Morse .... ,,.0U 60
Can. Qen Elect. 3.50 52
Can. Hyci. Elect. 6.0e 45
Dom Ulass 7 00 101
Dom Textile 7 00 0i
Goodyear 7.00 82',
3»muta P. s. 7.uo ,3
Mint Cotton* .......... 7 00 70
Nit. Breweries 1 75 30
Ogtlvio ___ 7 00 112
Ottawa Power . . 6,50 «5
Penmans 6.00 or.
Power Corp.................. 600 30
So rat,. Power .......... 6 ou .«
Steel of Canada 1 75 29
Tuekett Tobacco 7 00 no

# 33
8.24 

13 46 
10 OA
6 13 

13 34
6 93 
7.22
8 48
9 33

10 OJ
5 84
6.25
7 65 
9.09

20.00 
7 3V
6 04 
6 36

Cours des trusts fixes
Offre Pent

Can.-Amer. Trust 
Can. Int T.
-First Custodian 
•Second Custodian 
•Diversified Trust "A”

•Do. R 
- Do. "C"
•Do. "D"

First All Can. Units 
•Invest T. J .
Indépendance Trust 
Grouped income *s . . 
•United Fixed 
•U11 Ins T.
N Y. Bank Trust 
•Low Priced Shares 
•Un. N V, Bank T.
*Un. Oil Truat 
N A Trust Share nour.

Do ancien 
Cumulative T S 
New Corp. T. S. Accum.

Do. Dlstrlb.
M\e Year Fixed T. S.
Old Corp. T 8.
Compagnies de placements:
Amer. Composite Sh. 
•Amer, Founders Com 
Brit. Type Inv.

Can. Tnv. Fund.
Fed Cap Trust .,.
Fund. Truat Shares "A" 

Do. ■ B"
Mnnuranshares 
•Nat Bond and Sh. 
•Nation-Wide aec.

Do. VoUng 
•Un. Common Trust 
US. Elect L. and P "A"

Do. "B .............
Do Voting Tr. .......

2C.
3io 

2 85 
2 75 
«>, flc.

2 50 
4',,
8 15

4 80 
1.75
3 20 
15* 
1*.
3
3 \ 
3
34,

2 45
1 62
3 27
2 10 
2.10 
3.67
2 08

46
3.00

5.
3*, 
3’a 
3 Vi 

30 
3ts
3U12 C

2.45

3
3 73

2 85 
4", 
8 90

1.85
3 60

2 60

2 18 
2 18

3>
.56

3 15

4>.*4
3

32

10>4
13t,

Paul Conthier & Cie

Le marché
des vivres

pm? DE GROS A MONTREAL

Les obligations

LES CEREALES 

Blé Northern no 1 .......
Blc Northern no 2 . . .........................T.’)
Avoine no 2 ............... ..........................3X
Avoine no .'t . . . 36
Avoine d’alimentation ...................... 3;>
Orge no 3....................... ......................... 4 t
Mais africain ............... ..........................63

FAR IN F.

(Prix au boisseau. Fscompie de
10 sous le baril pour cointnrnrieg
au comptant).

Première patente ...
Seconde patente . . . . ........... $4.50
Forte à boulanger . . .

L» maison Paul Gonthier et Cie 
Annonce qu’elle a transporté scs 
bureaux à la chambre 214. Insur­
ance Exchange Building. 276. rue 
Saint-Jacques ouest. Montréal. Nu­
méro de téléphone. HAfbour *276.

ENGRAIS

(Prix la tonne, sa,-s compris,
moins 25 sous pour coiumanJes »u
comptant).
Son ...................................................... $18.1:5
Gru blanc ....................................... f2.’L25
Gru rouge ....................................... *19.25

FOIN
(Prix ]g tonnej.

Extras no 2...............
No 2
Nt> 3 ............................

Dominion du Canada:
15 OCt. 1935 ..................
15 oct, 1952 

1er nov. 1933 .. ..
1er nov. 1934 .

1er déc 1937 .................
1er mars 1937 .......

1er sept X940
15 oct. 1943 _____

1er oct. 1944 
1er fév. 1946 
1er nov 1946-56 

. 1er T,ov. 1947-57 
1er nov. 1945-58 
1er nov 1949-59 

5*, 15 nov. 1935 
5% 1er nov. 1941 
Aver la garantie de rrtat, 
C.N.R 4 Vl 1951 

5%’ 1954
4Vi, 1956 .......

5 V,f 1957
4 V7<ï 1963 ...............
4*5,% 1955 
5', 1954 
Sÿl 1969 

Harbor 5% 1980

4%
&
!>/
S'c.
4M'
5%
4 V,-
A *3'
vy
4 H'
4 V

C.N.R.
C.N.R.
C.N.R.
C.N.R.
C.N R 
C N.R. 
C.N.R. 
Mont.

1947
1945
1944
1942

6%
1950
1952

1937

6-,; 1947 
4(4% 1953 

'c 1952

••••••
H) 60 

, H.50 
*8.00

BEURRE

(Prix
Cantons

payé aux producteurs),
do l’Est............22 Va à .2

FROMAGE

Ontario coloré........... 08 1-2 à .08 3-4

OEUFS

douzaine au* détail-(Prix
lants).

la

FRAIS

Spéciaux 
Extras

.23
.21

Premiers .....................................................18
Seconds ......................................................10

Ces prix sont pour 
vrés dans des cartons 
en vrac se vendent de 
de moins la douzaine.

les oeufs U- 
Les oeufs 

i à 2 sous

VOLAILLES

(Prix la livre aux détaillants 
pour volailles plumées de la qua­
lité “A”. Les prix pour la qualité 
“B” sont de 4 sous plus bas).
Poulet à rôtir............................ 18 à
Poules ..................... 15 à
Canards à rôtir.......................... J8 à
Dindons ...................................... 20 à
Oisons ..........................................12 à
Oies ................................................... 12 à

POMMES DE TERRE

Blanches (Québec) .......... .60 à
Montagnes Vertes, 80 Ihs. .75 à

LES FRUITS

2.25
2.25

Pommes :
Délicieuses ...............  $1.65 à
McIntosh .......................... 1.65 à

Oranges :
Californie .................. $4.00 à 4.20
Jaffa ............ • ............

Pamplemousses:

Floride .....................  $4.00 a
Honduras ........................ 3.75 à
l itrons italiens . . $2.75 à
Fraises de la Louisiane

(la pinte) .13 à
Melons Honeydew 
Poires (la boite) . 
Ananas (la boite)

*3.00

LES LEGUMES
Concombres de serre 

(le panier) 
Lailue canadienne (la 
Radis canadiens

(la doz. de 
Rhubarbe canadienne 

(la doz. de

$2.00 
doz. 1

paquets)

paquets) .40

Bourse de New-lfork

Province* *t municipalité:*
Alberta 6'r 1947 
British Columbia 6Çi 
Ville de Montréal 5'
Ville de Montréal. 6’
Ville de Winnipeg. 6 
Manitoba 6' r 1947 
Ee. cath. de Montréal 
N.-Brunswick. 5VT,
N.-Brunswick SVJ,
Ontario, 5% 1947 
f du P.-Edouard 
Prov. de Québec. 
Saskatchewan, 6'
Compagnies 
Abitibi 5% 1932 
Acad. Sugar, 5', 1346 
Alberta Grain 6% 1946 
Algomn Steel .Vr 1962 
Am, Sal's Book 6% 1939 ,
At Sugar 5<i 1941 
AU, Sugar 5’ f, 1942 
Beauharnola ô'Jc 1950 
Be .ding Oortlceill 5-7 1936 
Bell Telephone 6', 1955 
Bell Telephone 6’/„ 1957 
Bell Telephone 6' v, 1960 
Broth Building b',,'7 :937 
B.A OH 5 i 1945 
B. C. Power 5Vo 1966 
B.C. Power 5VI960
B. C. Telephone S'T 1960
Calgary Power 5'., i960 
Can Bread 6>; 1941 
Can Canner* 6', 1950 
Can. Cement 5*-,-, 1947 
Can. Cons F 6% 1940 
Can Copper Ref 6', 1945 
l'au. Cotton* 5% 1940 
Can. For. Inv ivfc 1940 
Can. t. and Pow 5-, 1949 
Can. N. P. 5U 1953 
Car. Paper 6"„ 1945 ...........
C. P.R. 6<i 1942
C.P.R. 5% 1934 ...................
C.P.R. 41 ÿTV * 1944 
C.PH 5% 1954 
Can. Steamship 5% 1943 . 
Can Steamship 6 0 1941 
Can Vickers 6' ; 1947 
Cedars Rapids 5<, 1953 
Consumer* Glass 5-',: 1948 
Davies Wm 6-, 1943 
Dorn. Cauueis 6 ;c 1940 
Dom Gaa and El BVT 1945 
Dom. Olaaa 6'/* 1933 
Dom. Manufact. 6-i 1933 
Dom. Tar fl'T 1949 
Dom. Telegiaph 5''.% 1678 
Dom. Textile 6</c 1949 
Duke Power 5 •7 I960 
Eaton Realty 5-, 1949 
Firestone Tire 7% 1937 
French Nat. Mall 6 ; 1952 
Fed. Grain 6'T 1944 
Gatineau Power 5' , 1956 
Goodyear Cotton e> 1949 
Harris Abattoir. 6'T 1947
lut. P. and P Nfdl 6 , 1963 
Int. City Baking 5V, 1948 
Jamaica P. 5-0 1950'
Ijgie Rail Wareh. 6 1951
Lake Superior 5'7 1944 
Metropolitan Bldg Tr 1944 
Metropolitan Corp. 6 , 1947 
Mont. Cottons 5';7 1343 
Mont L. H. and P. 5', 1970 
Mont. L. H. and P. 5-, 1951 
Mont, Tram. 4V 7 1955 
Mont. Tram. 5', 1955 
Mont. Public Service 1942 
Mont. C. and Mfg 5 V 1947 
Mont. Is. P 5V7 1957 
McCoJl Frontenac. 6'^ 1949 
MncLarcn Q.p 51-,', 1961 
Mont. Drydook 6'7 1948 
McKinnon Ind. fi1 1945 
Mortb El. ft-., 193Û 
Northwest U 7-> 1938 
N B. Power 5',7 1937

; N S.L and P 1958
oc Ont. P. 3 S'i'T 1950 .........

1 Ont Steel p 6-7 1943 
S Ottawa Electric. 5' , 1933 
Ottawa L H. and P 5 -, 1957 
Ottawa Val. pow. 5V; 1970 
Pacific Burt 6V'o 1937 
Penman S'l.-i 1951 
Porto Rico R. 5-7 1936 
Price Bros. 6-, 1942 
Prov. L and P 5«7 1943 
Québec Power 5-, 1968 
Reliance Grain « 196&
Rio Jan. Tram. 5ç7 1935 
Rowntree Co. 6-7 1937 
Ritchie Cut Stone 6' 1943
Rolland. Paper 5l^%' 1943 
Shawlnlgau Cotton 6% 1949 
Shaw W. and P. 6-7 1937 
Shaw W. and P. 5 V - 1970 
Shaw W. and F 4 v, 1970 
Smith H ft' ,-T 1953 
South. C. P. 5-7 1955 
Bt. 1,bw Flour 6 . , 1947 
8t, Law Power 6-7 1935 . 
Steel of Can 8-7 1940 
Toronto Carpet, 6-;, 1944 
United Grain O. 5 V; 1948 
Un. Secs. 5*4-7 1952 
United Amusement* 8-, 1942 
Chas, Walmsley 6<> 1943 
Wnbasso Cotton. 7'7 1942 
Western Power 5-; 1949 
Wilson J c\, Ltd . 1938 
Winnipeg Elec 5<i 1935 
West K. Pow 5—, 1956 
Woods Mfg 6% 1943 .'

offre Dem

99’* 100',,
92 4 93 4

1004 100’,,
1014 101’,.
108 ' . 109'
109 110
994 100%

103 104
991... 100',
99‘, 1004
97-4 98%
97'..j 98*..
984 99'h
98 », 99%

102 103
102% 103%

98’k 99%
97», 98%
984 994
97'4 93-4
977,, 98 4

100'4 101*4
101% 102*4
103‘-, 104 ' ,
104', 106

954 97',
96 98
98 994

105% 107%
93 % 95 ',
93% 95%

101 103
101 103
foi 103
105'-, 107
104 108
99 100',
93'., 95'.,

15 17
86 89
80
5 10

106
<*4
74 80 '
48 50
9»

.22

.20
.21
.22
.14
.14

.65

.80

4.60
4.00
3.00

.16 
$2.25 

à 3.50 
4.50

3.00
.4:. 

75

Cour* fourni* par ta maison 
OEOrrRION * RAINVILLE, courtier», 
!Z.\ rue Notre-Dame ouest. Montréal

. 100 
100 
100
94
91

• 76 >4
82 
85 
77'« 
81 

. 78
66'..,

103 
Ç3 
F0 
84
76 
«O
95 
95
72
841 a 
67 
26 
55 
99 
65
89
94 
46

104
»s
58'.,
65
99
65
79 
112 
120

80
77 

101
88
57
55
70 
f.O 
10
78 
42
73
99

100 
64
71 
99
95
90 
88 
75 
40
96 

103
. 90

62 
78 
80 
78 
99 
88 
95

105 
84
72 
25 

101
78
78
95 
93
87
64

88 
75 
69 
59
96
sa
90

103',
80
78
59
60
60
65 
93 
98 
65 
89 
52*4

95
80
86
90
81
86
82
69

106

89
80

97
97
75
87
74
29
60

102
93

50

62
89

102
68
U

79

92
64
63
75
15
83
46

102
103

67
74

103
99
95 
92 
78
47 

300
96 
66 
82
34

700
94
98
87

29

98
97
70
65
91
80
73
63
9»

82
63

72
96
75
93

BOURSE DE MONTREAL
Fluctuations de la matinée

(Compilation da la maison L.-G. Beaubien)

Ventes Valeurs Ouv. Haut Bas Midi Chang.
1 1 Bell Telephone ........................ 91 — — 91

7205 Brazilian . 12 121/2 Il »/4 12 Vi 4- Va
10 B.C. Packers . 2 2 Vi
55 B.C. Power “B” ................ ........... 4*2 45S 4*2 45 g 4- 1/2

135 Canada Cement . 5V» 5 V8 5 5 4- ' 4
15 Canada Cement priv. . 23'/z 24 23 li 24 3/4
40 Can. Bronze . t634 163.» 16 Vi 16 Vi Vi

270 Can. Car and Found. . . 5 5 1/4 5 5'/4
20 Can. Car and Found, priv. . 13 13

670 Can. Ind. Alcohol "A” . 3 ... ,. ,, 3 1/4
195 Can. Ind. Alcohol "B" . 2 T'a -, , 7 7/p Vs
885 Can. Pac. Ry ................... 15'/4 1 5 Vi 1 5 '/4 15V2

65 Can. Steamship priv. 8 8 1 ' 7
175 Cockshutt Plow ..................... 71/4 7 I/» 7 7 3/8
1 30 Con. Smelting 96 96 Vi 9534 96
45 C. Hydro Elect. ........................... __ 45

225 C. North. Power . 12 ___ 1 2
15 Can. Wire and Cable "B" . 10 __ 10 •

1005 Dom. Bridge . 22 23 215/s 23'4 4- t
5 Dom. Class . 72 -..... 72 -f 2

60 Dom. Steel and Cl "B” 1 % -r . 1 3S 4- is
5 Dom. Textile priv, .. too ___ 100

General Steel Wares . 2'/8 _
20 Curd, Chs and Co. 7 7 1/2
10 Dom. Class pnv.......... .102 __ 102

125 Eastern Dairies 5 5
20 Hamilton Bridge 6 6

920 Holllnger Con Gold 9.00 9.!0 9.00 Q 1 Q
165 Howard Smith 3 3
50 H. Simon and Sons 4 4'/2 4 4 Vi 4- 1/2

1042 Int. Nickel 15.60 15.80 15.60 15.75 4- .35
85 Lake of the Woods 10 10 9 3,4 934 1/4
70 Massey-Harns 43* 434 '*8

1470 McColl Frontenac 101*4 1 0 Vi ! 0 V* 10 Vi 4- >/4
684 Mont. Power ..... 33 Vi 33 34 33 V2 333.8 4*8
185 Mont. Power Deb. 42'.4 42'.4

1010 Nat. Breweries 20’/4 20 '/À 20 20'.4 ___ '/4
160 National Steel Car . 934 934 9',*2 912 I/4

15 Ogilvie Flour .145 —— 145
205 Power Corp.................... 10 10 9 34 10 1/4

1 5 Quebec Power 1’3 Vi 13 Vi 123.4 1 23/4 1
30 St. Lawrence Corp. priv. 2 V2 __ 2 Vi — Vi

1041 Shawmigan W. and P. . I3U 1 3 14 13 1 3 V4 4- 1/4
5 So. Can Power 1 4 Vi 1 4 li 4-

250 Steel of Canada 22 T* 223/4 22 Vi 2234
10 Steel of Canada priv. 29 ■ 29
40 Winn. Electric ..... 3 Vi __ S'/z

BANQUES
Z Imperial .......... 142 . — __ 142

29 Canad.enne ......... 128 ___ - 128
2 Toronto .................... 167 __ _ __ 167

33 Montréal 17! 171 170 170 _ 3
7 N.-Ecosse ........................ 230 __ 230
7 Royale ......................... . 1 31 '/z — — 131 Vi — Vi
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St-Paul. — Chemin Public; vacants; lots 
3621-1. 2. 3790-1. 3800-1, 2, 3. 3827-2. 3828
I. 2. 3. 3850-2, etc.; terrain. A. Aubertln 
vend g Dame E Ducharme, $2,000. L.-E. 
Hétu. notaire. 1933.

VUleray. — Rue Foucher; bâtisse 8525. 
8527; lot partie 2629-937; terrain 25 x 80 
pieds E. Ménard vend à G Bélair. $5.700.
J. -L. Desjardins, notaire. 1933.

Ave de Chateaubriand; vacants; lots 
2630-493, 494; terrain 50 x 75 pieds. Dame 
S Jarry vend à G. Mardelly et Uxor. 
$1.400 J B Slgoutn. notaire. 1933.

Ville St-Laurent. — Chemin Public: va­
cant; lot 409-142. terrain. W Dufresne 
vend 6 R. Dufresne. $100. J. A. Guy, no­
taire. 1933.

8t-Edouard. — Rue St-Denis; b (Hisse 
7018 à 7022; lot 8-230-1; terrain 25 1-2 x 
130 pieds. Le Shérif de Montréal vend à 
A. Duel os. $13,000. 1033.

Statistiques

Sur le Curb
Cours fournis par la maison 

L.-.I. FORGET A- Cle 
471, rue Saint François-Xavier 

Ouv Haut Bas
10' , 10»; io *,; 
6

58 60 58
10 »4 11 10 ».« 
9 », 9 H » ’/•

14 
7 »,

58 Br Am. OU 
ft Dist. Cor. S. 

148 Home OU 
480 Imperial OU 

60 lmp Tobac, 
85 Int. Petrole. 
80 Walk Good 

UTIL. PUB. 
2475 Beauharn. P 

MINES:
3745 Slscoe 
500 Ventures . 

2800 Park hill 
1230 Noranda 

100 Wright Har 
7000 Stadacona 
4400 Moss 
1700 Sullivan 

35 Lake Shore 
225 Teck Hug

1
1.56 
1 12

25
26 ‘a 
5 20 
2 », 

14 >, 
33
37 *, 
4.83

7 As

u*
1.60

26
27

15
33
33

1 Vs
1.36

25 »,
26 V,

14 *2 
33 V,
37 *a

points tandis que Woolworth, Du­
Pont el American Telephone ont 
gagné chacun I point. Santa Fe. 
American Can, Loews, Consolida­
ted Gas, l'. S. Steel se sont avancés 
d’un peu moins d’un point. General 
motors a été Irès actif mais n’n 
donné lieu à aucun changement im- 

9 (i j portant. Par contre. N. Y. Central. 
. | Harvester, Nickel, North American,
' Western Union et Pennsylvania
i H | ont reculé d’un point.

Vers midi toute la liste s’était 
| améliorée. U. S. Steel s'était avnn- 
i cé d’un point et DuPont de 2.

Midi
10 »,

58
11

1.60

Production minière du Québec

Québec. 8 (D.N.C.) — Les chif­
fres du service provincial des mi­
nes. qui nous sont communiqués ce 
matin par M. A. O. Dufresne, direc­
teur du service, pour Je premier tri­
mestre de 1933, montrent que la 
production minière au cours de ces 
premiers trois mois de l’année, est 
un peu moindre que celle de l’an 
dernier. Nous avons produit depuis 
janvier-avril, 89,0(i7 onces d'or con­
tre 101,456 onces pour la même pé­
riode de l’an dernier, 112.850 onces 
d’argent, contre 106,163 onces Lan 
dernier et 14,947,265 livres de cui­
vre, contre 15.758,511 l’an dernier.

Dans les matériaux rie construc­
tion. les produits d’argile ont rap­
porté $77,811 contre $303,413 l’an 
dernier, nous avons produit 15,158 
tonnes rie chaux contre 23,640 pour 
le premier trimestre de 1932 et 
nous avons manufacturé 99,616 
sacs de ciment contre 352,194.

L’amiante produit se chiffre à 
16,887 tonnes contre 26,833 ton­
nes.

Les chiffres pour le seul mois rie 
mars sont les suivants, toujours en 
comparaison avec ceux rie la pério­
de correspondante pour l’an der­
nier: or. 28,720 onces contre 40.- 
389 onces; argent, 33,087 onces 
contre 62.771 onces; amiante, 5.455 
tonnes contre 8.936 tonnes; pro­
duits d’argile, valeur: «27.594 con­
tre $85.608; chaux, 3,308 tonnes 
contre 7,611 tonnes, ciment. 42,121 
tonnes contre 129,947 tonnes.

Voguons sur la mer

L'ouverture de la navigation sur les 
grands lacs et le fleuve St-Laurent est 
toujours un événement important -dans 
la vie commerciale et industrielle du Ca­
nada. Après avoir été paralysée par les 
glaces entre quatre et cinq mois, l’ou­
verture de la navigation à l’intérieur du 
Canada est le signal d’un regain d'acti­
vité du commerce intérieur et extérieur

Une des dentées les plus importantes 
prenant la route des grands lacs et éven­

tuellement la mer c'est le blé Le 2C 
avril, il y avait environ 7^ millions <k 
boisseaux de blé emmagasines à Port Ar 
thur et Fort William et un autre 70 mil 
lions de boisseaux dans les élévateur 
régionaux du Manitoba et de la Saskat 
chewan attendant le mouvement à I 
tête des lacs. Pour la plupart, ces stock 
de blé étaient entreposés depuis Jes moi 
d hiver, mais avec l'ouverture des eou- 
d eau intérieurs, ils peuvent prendre soi 
directement, soit par étapes les port 
océaniques et de là atteindre les marché 

! d’Europe.
Les chargements de blé à Port Arth 

et Fotr William ont commencé le 1 
; avril et ont pris de grandes proportion 
durant la dernière semaine de ce mois 
Entre le 18 et le 29 ami. 75 navire 

j ont été chargés à ces ports intérieurs 
I ~e,te f,otte de vaisseaux transportai 

plus de 1 I millions de boisseaux de bl 
destiné aux ports des lacs de l’est ou 
Montréal, Québec et Sorel.

Il est intéressant de savoir qu’un de 
premiers vaisseaux à ouvrir la navigatio 
est le “Lemoyne” le plus grand fréteu 
des grands lacs. Le ‘’Lemoyne’’ portai 
462,000 boisseaux de blé destiné 
Kingston, Ontario. Bien que le "Le 
moyne" soit le seul navire pouvant con 
tenir plus de 400,000 boisseaux de bl 
9 autres fréteurs transportaient des c; 
gaisons dépassant 300,000 boisseaux.

Le 29 avril, 6,465.691 boisseaux d 
blé, 587,718 boisseaux d’avome, 12!, 

j 482 boisseaux d'orge, 40.000 boisseau 
I de graine de lin étaient en transit sur le 

grands lacs.

Avez-vous besoin de bons li 
vros?

Adressez-vous au Service d 
librairie du “Devoir”, 430 ru 
Noire-Dame est, Montréal. (Té 
léohone: HArbour Î241*).

Avis légaux
• iPironnce c?e Québec. District rie Mont 
, réal Cour Supérieure, No E-82648. Laver 

*4 Demers, demandeur, vs a m. Crevie 
défendeur Le 17e jour de mai 1933 à 1 
heures de l’avant-midt au domicile dudi 

au No 72 n*e McNider en 1 cité d Outremont, district de Montréal 
ront vendus par autorité de Justice je. 

’ effet* dudit defendeur saisis e
cette cause consistant en radio, meuble 
et effets de ménage, etc. Conditions; Ar 
lent comptant M. T. Robiilard, H.C., 
Montréal, 8 mal 1933.

Province de Québec, District de Mon 
p1car<ï,0rfB’115i68' Cour Supérieure. Rog 

• 8^d’eA?m^,r<leur' veraus Laurent Soui
?B74 ’* rtîvehdeU,Ve, !76me l°ur m* 
1933. à dix heures de ! avant-midi, à la pi
ce d affaires dudit défendeur. Laurent 8c: 

i ,U5 rue St-P«ul est, en la cl
de Montreal, seront vendus par autorité < 
Justice, les biens et effets dudit défendei 
mit 5 en C£lte c®use- consistant en coffr

!Siii.o““S,o’âur - ™‘

26
27 y«

15
33
38

Marche des changes

Foire internationale 
de Lyon

Out.
Air Réduction 69»*
Alliei' Chemical .. 90*4
American Can .80
American * Foreign Power 9»;
American Power ft Light 8
American Smelting 28'*
American Water Works 19'.,
American Tel ft Tel loi
Anaconda 12»,
Atchlaon . . 57
Atlantic Refining 18'a
Auburn ,. 43
Baldwin Locomotive 7',
Baltimore & Ohio 14'*
Bethlehem Steel 24\
Canadian Pacific 13'i
Concmercial Solvent.* ifli*
Chicago Rock Island T>,
Chrysler Motors 17»,
Columbia Go* * Electric 16’,
Cons Gas of New Vork 50»,
Continental Can. Co. 53',
Corn Products «a».
Commonwealth Southern 2
Dupont 55',
Electric Pow fc Light Corp 7*.,
Freeport Texas 30
Genera! Foods Corp . 31*,
General Motor* 221»
Gillette 14

Midi

9’l
S’.

19'*
101

Bourse des mines
Cours fonrnL* par U maison 

CRANG. BURKE A CO.
722. rue Notre-Dame oueist 

Perm. Ouv.

45»

35', I 
161-

51'

30*,

Acme
Amulet,
Arno
Barry Holllnger 
Base Metals 
B C. Pioneer . 
Bobjo
Castle Treth. 
Cen Patricia 
Dome Mines 
Doin Explorerj 
Falconhrkige 
Granada 
Holllnger 
Howey Gold 
Int Nickel 
Kirkland Lake 
Lake Shore 
Macassa 
Malarttc 
McIntyre 
Mining Corn 
Moffat t Hall

9 H
21 

2 >i 
10

1 42 
10 10 
12 », 
45 
23
21 25

* u2 95
1 58
# 00 

83
15 60 

37 
37 50 

43 
13
28 00 

1 60
2

9 ij
21

2 ’j 
10

1 42 
10 i, 
12». 47 
23
22 50 

4
3 OO 
1 58 
9 10

85 
15 90 

.17 
37 7.1 

44 
13 'j 
28 90 

1 64

11 30 
9 ’j

21
2 *2 j10 j
1 42 , 

10 25 i
12 j 
45
24
21 25 i 
4», :
2 051 
1 55 j
8 95 I 

83 
15 50 i 

37 i 
31 50 i 

42!
13 *,| 
28 00 ;

t 60 1

General Electric IS’*
Int. Tel ft Tel Co 12»,
Johns Manvtlie 27%
Kennecott Copper 16%.
Loews Theatres i«»;
Mack Truck* 39
Montgomery * Warri 32',
Nash Car Co 16
National Biscuit 67»,
National Power Light. 13«4
New York Central 26»,
North American aj».
Noranda Mine* 23’,
New Haven 19
Packard Motor* 3%
Pennsylvania R R 23’,
PhlUlpp* Pete 9'.

i Pub Bervioe of New Jersey 44
Radio Corporation 7*.
Remington Rand S’,
Republic Iron At Steel 14
Seara Roebuck 24'.
Slmmona Bed 10».
Southern Pacific 21 ',
Southern Railway 14
Standard Brand 18%
Standard Gas ft Electric 12',
Standard OU of New Jorsey 34’*
Socony Vacuum Oil
Studebaker ni.
Texas Corp. Iffk
Union Pacific 801,
United Aircraft 37(,

: United Ga* Improvement
I V. 8 Rubber 17)s

Moss Mines 14 'j 15 ! 4 %
Nlplastng ............. 2 00 2 08 2 0ÔNoranda 26 80 27 25 26 75 

71Premier Gold ........ 73 71
ban Antonio 1 13 1 15 1 12

163 4 Sherrltt Gordon ,. . . . 70 70 67 %
17», Slscoe 133 1 62 1 54

Stadacona . 2 % 2 »i 2
Sudbury Btisut 1 23 ! 30 1 23

16 Sylvantte no % 9? 89
48% Teck Hugh*» ..

Towagntac
4 75 

33
4 84 4 75

24
Vlpond
Waite-Ack

42
61

42 42
Wright Harg

HORS l.ISTIS
5 IS 5 25 5 Î5

, Big Missouri 19 22 to
Central M*n 10 10 to %
Chem Research R1 R1 81
Conlanim 4? 42 42
Eldorado 1 51 1 54 1 51
Home 0(1 61 62 61

14 Hvidaon Bay 7 00 7 on 7 00
24»'4 Kirkland Hudson 55 55 55

McLeod River 4 », 5 », 4 »i
Rovaltte 11 *i 1 : so It so
Sarnia Oil 0 * î n % 9 ' •.

12%
Venture*

CURB
110 110 1 07

Brownlee 3 % 3 >, 03
Kirkland Town 16 *4 17 16

La dernière Réunion de Prin­
temps de la Foire internationale 
de Lyon vient de sc terminer sur 
un succès que les circonstances 
économiques ne permettaient pas 
d’espérer aussi décisif.

La réunion de 1933 présentait 
une ampleur égale 
au point de vue de 
la participation.

Rien que quelques maisons étran­
gères se soient abstenues de parti­
ciper à la Foire, en raison dos res­
trictions apportées aux échanges 
internationaux, les exposants étran­
gers appartenaient encore à ‘21 na­
tions.

Plusieurs gouvernements étran­
gers avaient tenu à organiser des 
participations collectives.

La réunion rie 1933 a attiré un 
nombre d’acheteurs supérieur rie 
39 p.c. à celui des années précé­
dentes. Les acheteurs sont venus 
de tous les départements, rie dix 
ries colonies françaises ou protec­
torats, et rie 48 pays étrangers. Les 
nations qui ont envoyé le plus d’a­
cheteurs sont, par ordre; la Suisse,

| l’Espagne. l’Italie, la Belgique, l'Al- 
1 lemagne, l’Angleterre, les Pays-Bas, 

la Suède, la Sarre.
Les affaires qui se sont traitées 

au cours rie la réunion de mars 
1933 ont dépassé les espérances 
ries adhérents. Dans toutes les 

i branc hes d’industries, le besoin et
désir d’achat se sont manifestés 

au point que la Foire de Lvon a vu 
éclore les plus belles promesses rie 
renouveau économique. Non seule­
ment d’une façon générale les 
transactions ont été très supérieu­
res, quant au chiffre, à celles rie 
l’an dernier,* mais dans diverses 
branches, peuvent être comparées 
à celles rie la période active rie 
1930.

Une grande activité s’csl mani­
festée dans tous les groupes rie la 
Foire, dépendant, si l’on veut éta­
blir une classification entre les in- 
riustries an point rie vue des affai­
res traitées, on peut dire que les or­
dres inscrits par les exposants ont 
été particulièrement nombreux 
dans l’alimentation, l’ameublement, 
l’automobile, l’électricité, le chaut- i 
fage, la céramique, la verrerie, les | 
jouets et la bimbeloterie, la cha- j 
pellcrip, la parfumerie, la maroqui- j 
nerie. Les affaires ont été satisfai- | 
santés dans |a quincaillerie, le ma­
tériel textile, le bâtiment, la mé- i 
talliirgie, le matériel agricole, la 
bonneterie, les fournitures do bu-, 
(eau. la bijouterie, les fourrures et 
pelleteries, la confection pour1 
houinies et pour dames, le textile J 
et |a soierie.

D’une façon générale on peut 
dire que les articles de bonne qua- ! 
lité ont eu la préférence des ache­
teurs.

i W Al. L STR UE i

Cotes des devises étrangères four­
nies par la maison L.-G. Beaubien & 
Cie, banquiers et agents de change; 

Cours moyens le 8 mai 1933
Montréal

Angleterre, 1. ster. $4.86 2-3 $4.54 Vé
France, franc ........

| Belgique, belga ...
i ItaUe, lire .............
i Suisse, franc..........
J Hollande, florin ...
| Espagne, peseta . . . 
î Suède, couronne ..
Norvège, couronne, 

a celle de 1932 ! Danemark, couron. 
l’importance de Brésil, milreis ....

Etats-Unis, dollar . .
Allemagne, r. mark

| Cartes Professionnelles et Cartes d’Affaires
ARPENTEURS * INGENIEURS r ^REVETS D’INVENTION

.0392

.1390

.0526

.1930

.4020

.19311

.2680

.2680

.2680

.1196

.0530

.1875

.0705

.2590

.5390

.1158

.2345
•) 71 r.
.2030 
.0865

.13% 7c prime 
.2382 .316(1

H. Labrecque, I.C.
O. Papineau. I.C. et Arpenteur.
M. Cailloux, I.C.
Les Ingénieurs Associés

LIMITEE
INGENIEURS CONSEILS

Bfr.on armé — Arpentage — Expertise 
EDIFICE THEMIS 
MONTREAL j 0482

10, St-Jacques ouest - HArbour l 2586 rsrrrvt

ASSURANCES & IMMEUBLES
EST

Documentation
Bulletin des renseignements 

commerciaux, 6 mai 1933

Publications du ministère riu C.om- 
merce. L’état ries affaires dans le 
Royaume-Uni Les débouchés dans 
le Royaume-t ni pour le tabac de 
l’Empire Vente de bestiaux ca­
nadiens à Glasgow La distribu­
tion du miel dans le territoire rie 
Londres - Le commerce australien 
en 1931-32 Les importations néo- 
zélandaises de pâte et de papier 
Le commerce canadien avec la Hol­
lande en 1932 — Les débouchés 
pour le grain et la farine en Nor­
vège Les débouchés pour le fro­
mage en Argentine Le conimer- 
ee vénézuélien Sommaire riu 
commerce rin Canada; mars 1933 

Les débouchés pour le papier- 
tenture au Japon Le commerce 
d’importation japonais en 1932 
Les débouchés d’affaires dans le 
Moyen-Orient Modifications tari­
faires et règlements douaniers — 
l.e contrôle sur le change à Costa- 
Rica Cote ries changes étrangers
pour la semaine, finissant te 1er mai 
1933 Demandes rie produits ca­
nadiens 5 l’étranger • Départs rie 
navires des ports canadiens.
L Information Financier*,

6 mai 1933.

La loi ries banques - Importants 
développements ries fondations 
ri’nssurnnce, par M. Mené Morin - 
Nouvelles et renseignements finan­
ciers.
Lettre commerciale de la Banque 

Canadienne du Commerce, mai 1933

Tes conditions économiques 
Le Canada et le commerce tou- 

ristique Marchés et prix.

Paul-E. Gravel
Assurances-Immeubles 
— Administration —
Prêts hypothécaires

Vous trouverez avantage à vous ren­
seigner sur nos divers services.

210, St-Jacques O. - HA. 0171
15-4-34

AVOCATS

BERTRAND, GUFAIN,
COUDRAUI.T & CARNEAU

AVOCATS E'V PROCUREURS 
Imm. Ins. Exch. 2(6 o.iest, rue St-Jacques 

ErnesA Bertiand, C.R.
Substitut Sent/r du Procureur Général 

C-E Guérin, C.R. M. Goudrau.t, C.R. 
Antonio uarneau H.-N. Garceau,

Marcel Pttson.

Jacques Cartier, ti.L., L. Xél. LAn. 7209 
Jean-Victor Cartier, LU., U.
L.-J. Barcelo. B.L., B.
J.-Eugène Rivard. L.L.. L.
CARTIER, BARCELO & RIVARD

AVOCATS
Chambra 920. “Tramways Bldg’

159 ouest, rue Craig - Montréal.

COMPTABLES

P.-A. Gagnon
Comptable Agréé

Chartered Accountant 
Immeuble des Tramways

159 Ouest, rue Craig 
Telephone; HArbour 5990

LaRue Cr Trudel
. COMPTABLES AGRf.ftS 
CH * RTEKF.D ACCOUNTANTS

C A. Maurice Chartré. O.A 
i r , .J’0'!'“* C.A Jean-Pau! (îauthior. C V 

; A Emile Beauvais. C A. Jacques I.aRue. C.A, 
f Maunee Boulanxer, C.A J -Paul BesuKsu, 0. 4 

Geo. Henri Boulet, C.A. Lucien P. Bfla r. C.A- 
,, Roland Channel, C. VMontréal, Québec. St-Jsan. P. Q

Mawr. DUPRE, L.L.L., C.R.. M.P. ;
Solliciteur Général 

AVOCAT ET PROCUREUR 
Dupré. Gagnon, de Billy A Melghen 

Immeuble MORIN
lit COTE DE LA MONTAGNE

Téléphones: 2-4778 et 2-4779 
QUEBEC

TAXIS MODEM 
CHerrieHI7J

[ « I5ç Au DÉPART

Business Week, 10 mai t933

Public 
In 

Safe 
Hit-

Control of Industry Next, 
works World Currencies
Ration The gold elnusr
refrigerators Farm relief 
ler’s program is vague Business 
abroad The figures of the week

The .financial market To­
wards stability.
Scribna's Migitina, avril 1933

Give the stockholder the truth, par! 
Anderson M. Farr.

Anatole Vanler, C.R. Guy Vanier, C.R.
Vanier & Vanier

AVOCATS
51 ouest, rue Salnl-Jacques 

Tél. HArbour 2841

Avez-vous besoin de boirn li­
vret?

Adressez-vous au Service de 
j librairie du "Devoir'’, 430 rue 
Notre-Dame est, Montréal. (Té- 

i léphone: HArbour 1241*).

'agnk
^Assurance sur ta Vie

Saubeqark"

Plus de vigueur 
vers midi

Management Methods, avril 1933

Becordless stockccping for 
lers, par Carl Fast. retai-

U. S. Industrial Alcohol 
ü 8. Steel 
Vanadium 
W*e»t*rn Union 
Weetlnghou»»
Woolworth ......................

tr,',
hi

47

36'

Cours du blé
Le marché rte Winnipeg est fermé a-

Jourd'hul ;
CHICAGO

Samedi Ouv. Haut Ba« Mid.
Mai k 73 73», 73 72% 73
Juillet \ 74 74 74', 73', 73»,Septembre X 74% 74». 74», 74 74»,
Décembre \76», 76», 78»4 76 76'.,,

New-York, 6 — Les cours n’ont 
guère varié au commencement de 
in seance, certains mouvements de 
vente se manifestant ici et là mais 
l’ensemble «le la liste se mainte­
nant bien. Il > eut même un cer­
tain nombre d'avances de quelques 
fractions,

United Fruit s’csl avancé rie 2

MONTREAL

NARCISSE DUCHARME* président 

PETIT AGENDA DU MONDE PROFESSIONNEL
"On a souvent besoin d’un plus "ferré" que soi" — dirait U Fontaine

Les ventes d'immeubles Notaire!
,.?Ur»..FuI1Um «00» «OU: lot 208-
583. 582; t«rr*ln 50 x 105 pied* J Jut*»u 
1r vend à Dame D. Brunet. 83.500 et »u- 

''onsl''*^*,lon, K Ducharme. notaire.
, St-Toula. - Ave* Laval et Rov: 
lot* 903-9-1 2 903-8-2. 3: terrain
Si

bAtl**e:
37 i 75

HArbour 7137

Bélanger & Bélanger
Prêts hypothécaires

10 ru* St-|acqu«i «at - Montréal
ravel et al $5000. 1933 ’I

Professeur Ié| ptntc.u «jj
Coura préparatoire du professeur

René Savoie, I.C., I.E.
Bachelier c* art* et •clence* 

appliquées
Cour* classique, commercial 

leçon* privée»
B REV ETS

1448 KUR Mit HHHOOKR OUttST
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VIE SECETIVE
Le Montréal 

a triomphé 
des Orioles

Le club Montréal a servi ses ad­
mirateurs à souhait, hier après-mi­
di, lorsque les hommes de Doc Gau- 
treau ont remporté deux éclatan­
tes victoires sur les Orioles de Bal­
timore, au Stade de la rue Delori- 
mier, en présence de plus de quin­
ze mille personnes. Les Royals ont 
remporté les honneurs de la victoi­
re par un résultat de 7 à 3 dans la 
partie initiale, tandis qu’ils ont dé­
fait leurs rivaux par 4 à 0 dans la 
joute finale, et ces deux victoires 
étaient bien méritées.

Grâce au succès enregistré hier, 
le club Montréal est passé en qua­
trième place dans la course au 
championnat de la ligue Interna­
tionale, et sur les quatorze derniè­
res parties jouées, les locaux ont 
eomoté dix victoires.

(’.'est dans la cinquième manche 
que le Montréal s’est assuré la pal­
me dans la partie d’ouverture 
d’hier, car une faiblesse des visi­
teurs-a valu cinq points aux sala­
riés fie Frank Shaughnessy et c’est 
à Tim McKeithan que revient 
l’honneur d’avoir vaincu le Balti­
more.

Dans la deuxième partie Stony 
Michaels a tenu les frappeurs visi­
teurs en respect et leur a infligé un 
blanchissage dans une joute limi­
tée à sept reprises. Notre lanceur 
gaucher tint les Orioles à «leux 
coups réussis seulement et du com­
mencement à la fin eut un contrôle 
parfait.

McKeithan a fait excellente fi­
gure dans les cinq premières man­
ches, mais une blessure à la main 
le força de céder sa place à Art. 
Smith à la sixième, qui se tira très 
bien d’affaires.

Guy Cantrell figura sur l’équipe 
du Baltimore dans la deuxième jou­
te. mais subit une défaite bien con­
ditionnée.

Samedi après-midi, les Royals ga­
gnèrent la première partie de la sé­
rie contre les Orioles en rempor­
tant la palme par un résultat de 1 
à 3 à la suite «l’une erreur de Bill 
Akers à la .neuvième, alors qu’il 
fit un mauvais lancer au premier 
but en tentant «l’exécuter un dou­
ble-jeu.

Cet après-midi les deux mêmes 
clubs seront aux prises dans la 
dernière partie «le la série et les 
Royals comptent pouvoir sortir 
vainqueurs. Lester Sweet land sera 
tout probablement le lanceur du 
club Montréal.

Résultat détaillé «les parties 
l’bicr et de samedi:

Joe Savoldi 
fera face à 

Fred Meyers
C’est ce soir, à l’Arena Mont- 

Royal, que les amateurs de lutte au­
ront le privilège de voir le merveil­
leux Jumping Joe Savoldi, le vain­
queur de Jim Londos, dans un com­
bat à finir contre le lutteur juif 
Freddie Meyers.

Lç, promoteur Lucien Riopel, ; 
dont l’inlassable activité comme 
promoteur de lutte, est bien connue 
a ménagé à ses clients cette agréa­
ble surprise. Après leur avoir pré­
senté Jim Browning avant même 
qu’il ne battit Strangler Lewis et | 
Ed Don George alors qu’il était 
champion et cette année encore, 
l’associé de M. Letourneau a voulu 
offrir le spectacle d’un troisième 
champion disputant un combat 
principal avec un adversaire de 
première qualité.

I
C’est dire que le promoteur Rio-! 

pci organise les rencontres entre 
les meilleurs hommes chez les poids 
lourds. C’est lui qui avait fail ve­
nir le premier Ed Strangler Lewis. 
C’est encore lui qui a fait «l’Henri 
Deglané un champion «lu monde. 
C’est toujours lui «pii a donné aux 
amateurs de lutte de la métropole 
l’avantage de voir à l’oeuvre le fa­
meux Gus Sonnenberg, l’artiste du 
coup de bélier, peu de temps après 
qu’il eût battu Lewis.

Il était donc tout naturel que le 
promoteur Riopel fit venir ici Sa­
voldi, le sensationnel Italien, au len 
demain de sa victoire sur le Grec 
Londos. Comme ce dernier a livré 
un excellent combat ici même, ré­
cemment, les amateurs «le lutte 
voudront voir ce que '«'lui «pii l’a 
battu est capable de faire.

La soirée du promoteur Riopel 
promet de remporter »m grand 
succès. La demande pour les siè­
ges réservés est considérable cl il 
n’y aura pas beaucoup de places de 
vacantes ce soir, à l’Arena. C'est 
que le programme eon*T>orle en tout 
quatre rencontres fort intéressan­
tes. La semi-finale surtout est 
bien digne de retenir l’attention 
par le fait qu’Yvon Robert, le jeu­
ne lutteur local, fora face à Matros 
Kirilenko, un artiste île tout pre­
mier ordre. George Saunders ren­
contrera Jack Manuel dans un com­
bat de 30 minutes ou une chute, et 
Alfred Mercier fera face à Ruddy 
Laditzi dans une préliminaire de 
20 minutes ou une chute. Les ar­
bitres seront Ernest Boucher et 
Jimmie Mc Kim mie.

Le parcours 
sera changé 

à Mont-Royal
La direction du Back River Joc­

key Club, qui opère la piste «le 
course Mont-Royal, vient de déci­
der «ie changer le parcours de la 
piste de Saint-Laurent à la suite de 
l’expropriation d’une lisière de ter­
rain longeant la ligne du tramway. 
Ce changement est considéré com­
me indispensable mais il ne sera 
fait «pie l’an prochain vu qu’il ne 
reste que deux semaines avant 
l’inauguration du meeting du prin­
temps. Immédiatement après la 
réunion d’été, qui doit avoir lieu 
«lu 15 au 22 juillet, M. C.-E. Deakin, 
qui a obtenu le contrat, mettra une 
équipe d’hpmmes à l’oeuvre afin 
que tout soit terminé avant le 1er 
novembre et le printemps prochain 
les fervents du turf verront une 
nouvelle piste à la Côte de I.icsse.

M. Marty Shenker, secrétaire-tré­
sorier «lu Back River Jockey Club, 
et M. Julius Reeder, commissaire de 
la Q. R. A., sont actuellement 
cette ville et verront aux derniers 
préparatifs en vue de l’inauguration 
du meeting qui doit se tenir à Saint- 
Laurent du 20 au 27 courant et tout 
indique que cette réunion sera cou­
ronnée de succès. Les coursiers 
arrivent «le partout et l’on est as­
suré de champs nombreux pour la 
première réunion de la saison à 
Montréal. Les hommes à chevaux 
et particulièrement les jockeys se­
ront heureux d’apprendre que la 
ckMure d’intérieur a subi des chan­
gements. Cette clôture sera à la 
hauteur réglementaire et cela évi­
terai nombre d'accidents. Le par­
cours est actuellement en excellen­
te condition et il n'y aurait rien de 
surprenant si «te nouveaux records 
étaient établis à la [liste Mont- 
Royal.

I.a direction du club tiendra une 
assemblée demain après-midi alors 
que les officiers de la réunion se­
ront choisis. Nous en donnerons 
la liste dans quelques jours.

Où ils jouent
aujourd'hui

LIGUE INTER N AI ION ALE 
Baltimore à Montréal. 
Albany à Buffalo.
Jersey City à Rochester. 
(Seules parties au program­

me. >
LIGUE AMERICAINE 

New-York à Chicago. 
Washington à St-Louis. 
Boston à Cleveland. 
Philadelphie à Détroit.

LIGUE NATIONALE 
Pittsburgh à Boston. 
Chicago à Brooklyn. 
St-Louis à New-York. 
Cincinnati à Philadelphie.

Intéressantes 
exhibitions 

de tennis

BALTIMORE

Boylf. c.r —
Aker*. a c..........
McGowan c.c. 
Arlett, c.d, . . 
Clabaugh. 1b.
S trôner. 3b ,.. 
Heffner. 2b . .
Llnton, r..........
Prud'homme, ! 
Tauscher. 1. . 
a-Soltera .... 
Foreman. 1. .,

nb. r h p.o. 
5 0 0 2

Le vétéran William T. Tilden. as 
américain du tennis et s.pt fois 
vainqueur de la coupe Davis pour 
les Etats-Unis, a montré une fois 
de plus qu’il était encore, malgré 
son âge, le vieux maître et l’ad- 
versaire redoutable alors qu’il bat­
tait le jeune Allemand Hans Nuss- 

; lein, champion professionnel d’Eu­
rope, par le score de 2-fi, (ï-4, 0-4, 
dans une rencontre exhibition de­
vant une foule de 3,500 personnes, 
samedi soir au Forum.

L’attraction1 principale était 
supportée par une préliminaire «ie 
résistance qui a mis aux prises 
Bruce Barnes, jeune et brillante 
étoile du Texas et ancien cham­
pion intercoilégial des Etats-Unis 
sur courts de terre, et Emmett Pa­
ré, ancien champion des Etats- 
Unis, sur courts de terre égale­
ment. Ils se sont rencontrés en un 
simple fcrlile en exploits de toutes 
sortes et l’auditoire a fort appré­
cié leurs efforts.

Les deux adversaires se sont en­
suite réunis pour livrer bataille à 
l’ilden et à Nusslein en double, 
mais malgré leur vive opposition, 
ils ont dû courber la tète devant le 
viens maître et son jeune compa­
gnon.

Soin maire :
Tilden bat Nusslein 2-<i, (>-4, fi-4. 
Barnes bat Paré, 8-(i.
Tilden-Nusslein battent

Letourneur 
et Debaets 

vainqueurs
Toronto. 8 - Alfred Letourneur 

et Gérard Debaets ont démontré 
aux Torontoniens comment se ga­
gne une épreuve cycliste de six 
jours.

A la suite de maintes chasses et 
embardées, les Diables rouges, dans 
la dernière heure de la course qui 
s'fsl terminée samedi soi.*, à rni- 
« uit, ont fini trois tours en avant 
du peloton, après avoir parcouru 
2,54(1 milles et six tours.

“Toreby” Peden, de Victoria, et 
Jules Amiy, de Montréal, se sont 
classés deuxièmes.

L’effort de Debaets a été d'au­
tant plus méritoire qu’il a

WR IG LEYS

PEU COUTEUSE 
SATISFAISANTE

avec une côte fracturée pendant 
les 90 «lernières minutes «le l’é­
preuve.

Fielding et Horan se sont classés 
premiers pour les "sprints” avec 
1(.'2U points.

CLASSEMENT FINAL 
Letourneur-Debaets. 2546-ti 7ti5
Pedcn-Audy.................... 2546-3 801
Fielding-Horan . .. 2546-1 1020
Crosslev-Barfell . . . 2546-0 958
Rush-Thomas................. 2546-0 725
Parrotl-Elder.... 2p4(>0 557
Stubecke-Putzfeld . 2546-0 382
Saetta-Ottevaire . . 2545-8 464
Lepage-Van Kempen . 2545-8 649

d’avoir raison du boxeur juif. Al­
lier promet beaucoup) pour l’avenir 
et sa tenue sera toute une révéla­
tion dans le tournoi actuel.

Les billets à ce tournoi s'enlèvent 
pédalé I rapidement et avec l’objectif en vue

Les parties dans 
les grandes ligues

Les coups de circuit
Barnes-

Le tournoi
des Kiwaniens

par le Kiwanis, qui est de venir en 
aide aux enfants indigents avec les 
recettes de cette séance de boxe, il 
n'y a aucun doute que cette rgani- 
sution fera salle comble au Forum, | 
le 17 prochain.

Les séries de 
la coupe Davis

j Mexico City, 8. L’équipe de 
! tennis de la coupe Davis a rempor- 
! té haut la main, hier, la première 
; série du match pour le champion­
nat avec les tennismen mexicains, 

'en déliassant ses adversaires pour 
j enlever sans difficultés les deux 
; derniers simples de la série.

l’are, 6-4.

Majeures. Hier: Morgan, Indians.
1, Knickerbocker, Indians 1, Blue* 
ge. Snateurs 1, Boken, Sénateurs L 
R. Johnson. Redsox 1, Hodapp, Red tie tie

Ligue de crosse
Intercollégiale

Total ....................................... 32 3 6 24 10
a-frappa pour Tauscher dans la 7e.

MONTREAL

Goldman, a.c........................ I
Walker, c.g............................. 2

..............  4

............... 3

............... 4

.............. 4

Qautreau. 2b 
Roettger. 1b . 
Shiver, c.d. .. 
Ripple, c.c. .. 
«dckerlng. 3b . 
Crshowskl, r 
McKeithan 1.
Smith. 1..........

1
2
2

10
0
6
2
4
0
0

Le classement des 
équipes

anUres niie 
, Cubs

LIGUE INTERN ATON ALE 
Section nord

31 7 8 27
010002000—3 
00025000X—7 

de Gautrcau

l’otal ....
naltlmore .....................................
Montreal .................... .................

Points compte» sur coups 
2 Roettger 2, Shiver 2. Ripple. McGowan. 
Arlett. Prud'homme: deux-buts, McGowan; 
but vole. -Talker; sacrifices, Heffner, 
Roettger: laisse» sur les buts. Baltimore 
13. Montréal 3: buts sur balles de McKei­
than. 8. Prud'homme 2. Smith 2: retirés 
au bAton. McKeitan 2. Foreman 1. Smith 
1 ; coups sûrs sur McKeithan, 5 en 5 2-3: 
Smith. 1 en 3 1-3; Prud'homme, 5 en 4 
1-3 manches; Foreman. 1 en 2; mauvais 
lancer. McKeithan; lanceur gangant, Mc­
Keithan.; lanceur perdant. Prud'homme;
arbitre, 
h. 50.

McCormick et Hubbard; temps, 

(Deuxième partie) 

BALTIMORE

ab. r. , p.o a.
Solters. c.g............................. 3 0 0 0 0
Akers, a.c............................... 3 0 1 2 3
MeGowan c.c....................... 3 0 0 0 0
Arlett. c.d.............................. 2 0 0 5 0
Clabaugh. 1b .................... 3 0 n 8 0
Stroner. 3b .... ............... t 0 1 0 0
Sand. 3b ............................... 1 0 0 0 2
Heffner, 2b ......................... 1 0 0 2 0
Gaston, r................................ 2 0 0 1 0
Cantrell, 1............................... 2 0 O 0 3

Total ....................................  21 0 2 18 8 1

MONTRE AI,

G. P. P.c.
Bochester . . ... 12 9 .571
MONTBEAL . 11 9 .550
Toronto . . . . . 12 11 .522
Buffalo . . . ... 6 14 .300

Section sud I
G. P. p.c. !

Newark . . . . . . 13 8 .610
Baltimore . . ... 14 10 .583 :
Jersey City . . 8 10 H4 j
Albany . . . . ... «s 13 .381

LIGUE AMERICAINE
G. I*. P.r.

New-York . . ... 13 7 .650
Cleveland . . ... 13 8 .619
Chicago . . . ... 12 8 .600
Washington . ... 12 8 .600
Détroit . . . . ... 10 11 .476
Philadelphie . ... 7 11 .389
Saint-Louis . 1 I .333
Boston . . . . ... 6 13 .316

LIGUE NATIONALE
G. P. P.c.

Pittsburgh . . ... 13 4 •765
! New-Y’ork . . . . 12 6 .667
Saint-Louis . . . . . u* 10 .500
Chicago . . . . . . . H» 11 .476

■ Cincinnati . . . . 8 11) .44 4
1 Brooklvn . . ... 8 10 .444
Boston . . !» 12 .429
Philadelphie ... 6 13 .316

Tete. r..................
Lamaster. 1 ..

... 0 0 0 l 1 0
................ 3 0 0 0 1 0

h-Regan ........ ................. 1 0 l 0 0 0
T imorf kl, l. ... 0 0 0 0 1 0

Total .................... .............. 26 4 5 27 9 0

Sox 1, Simmons, White Sox 1. Lnz 
zeri, Yankees 1, Combs, Yankees î, 
Hartnett, Cubs 1. Stephenson, (Tibs 
1, F. Herman. Cubs 1, Warneke, 
Cubs 1, Leslie. Giants 1, Vcrgez, 
Giants 1, Martin. Cardinaux.

Les meneurs: Gelirig, Y ankees 7 
Ruth, Yankees 5, 

j 5, Berger, Braves 
5.

Total. Américaine: 77; Nationale 
58. Total 135.

Internationale. Hier : Mueller, 
Buffalo 1, Fussell, Buffalo 1. Total 
116.

Les meneurs: Arlett, Baltimore 
7; McGowan, Baltimore 6; Walker. 
Montréal 4; Hoag et Cooke. Newark 
4; Sand et Heffner, Baltimore 4.

Laz/eri, Var 
.'). Hartnett

quatre équipes qui font par­
la Ligue Intercollégiale de 

«rosse «i«* Montréal ont joué, hier 
! après-midi, deux remarquables par- 
! ties au Mont Saint-Louis. La pre­
mière partie a été remportée par le 

, .Mont Saint-Louis sur le Saint-Willi- 
brod, par le résultat de 10 â 6, la i seconde a été gagnée par l'Acndr- 

Saint-Léon sur l'Ecole Techni­
que, par 9 à 6.

PREMIEBE PARTIE
Alignement «les équipes;

Mt-St-Louis St-YVillibrod
Mont pot il but s (tordon
Molloy déf. Hainswortb
Ricoqrdson «iéf. Murphy
Pizzagalli extér. Anderson
Desjardins centre T. Acber
Beaudin attaque B. Gox
Mercier attaque Brennan

Broker’s Tip 
gagne le Derby

Louisville, Ky, 8. — Dans l’une 
des finales les plus contestées dans 
l’histoire de 50 Derbies «tu Ken­
tucky. Broker’s Tip a porté les 
couleurs du colonel E. R. Bradley 
à la victoire, un nez. devant Head 
Play, pour compléter un revers de 
forme comme les annales du Der­
by n’en connaissent que peu.

Deux jockeys dont l’apprentis­
sage a été fait au Canada étaient j 
sur les deux rivaux qui se sont 
fait |a lutte sensationnelle jusque 
sous le fil et ont fourni aux specta­
teurs bataille aussi serrée qu’on; 
eut peut espérer. Don Meade, un 
gars qui a fait ses premières ar-j 
mes sur les pistes de Winnipeg i

Subs. Mont Saint-Louis: Arcsam-

Les quatre derniers boxeurs lo­
caux à être choisis pour le tournoi 
de boxe international organisé par 
le club Kiwanis ont été nommés 
samedi par Dennis White, surveil­
lant provincial de la boxe amateur 
pour la A.A.C. of C.. et ces demie-j 
res nominations ont porté à quator-i 
ze le nombre des boxeurs amateurs i 
locaux qui représenteront la ville 
de Montreal, contre les meilleurs 
boxeurs «les villes étrangères lors 
de ce tournoi qui aura lieu nu Fo­
rum le 17 mai prochain.

Les quatre derniers boxeurs à 
être choisis sont Léo Paul, cham­
pion de lu ville à 175 livres, qui 
porte les couleurs de fAssociation 
Marceau; Jimmy Brady, champion 
provincial à 112 livres, un protégé 
de Hobby Leitham, champion poids 
coq du Cnnada; Hervé Tassé, du U, 
P. St-Zatique, un des meilleurs bo­
xeurs de la catégorie 135 livres, et 
Myrr Alper, du Y M.II.A. dans la 
catégorie poids eoq.

Avec les boxeurs déjà nommés 
la ville «le Montréal compte sur les 
rangs les meilleurs boxeurs de cha­
que catégorie. En plus des quatre 
boxeurs plus haut mentionnés les 
autres boxeurs choisis sont Bert 
White, du Fielding Corticelli; Fred­
die Aston, du St. Albans; Nick 
Nie kilo, «lu Belding Corticelli; To­
ny Mançini, du C.N.H.; Henri Au­
ger. du National; Tommv Osborne, 
Univ. Settlement: Eddie tleathfield. 
National: Jack Gold, Y. M. H. A.; 
Henri Pilottc. C l>. St-Zotique, et 
Harry McLeod. C.N.R.
_Léo Paul, champion de la ville, à 

175 livres, est généralement rei’on- 
nu comme le plus dangereux 
boxeur «le cette classe. Lors dû ré­
cent tournoi provincial, Paul souf­
frait de la grippe et avait demandé 
que son combat soit contrcmandé 
d’une journée afin de luit permet­
tre de se rétablir. A la suite d’une 
erreur son nom fut cependant ap­
pelé dès la première séance et afin

Wilmer Allison, capitaine de l’é­
quipe américaine, a défait Eduardo 
Mestre par 6-0, 9-7,6-2, tandis que 
son coéquipier Cliff Sutter avait 
finalement le dessus sur le docteur 
Bicardo Tappia 6-1, 3-6, 2-6 et 6-1 
dans le seul match qui fut réelle-j 
ment contesté dans toute la série.

Les «leux premiers simples 
avaient déjà gagnés par les Etats- 
Unis vendrt'di et les doubles same­
di et cette victoire assurait la pal­
me aux Américains, quelle que sidt 
l’issue «h's parties «l’aujourd'hui.

¥ ÿ

Wiesbaden, 8. I.’Allemagne a 
conquis sans coup férir des Égyp­
tiens la série pour la coupe Davies, 
alors qu’ils <«nt battu ces derniers 
«tans leurs efforts vers la conquête 
du trophée. Gottfried a donné le 
coup de grâce aux visiteurs de la 
viuille Egypte en battant Boggia- 
«Uy 6-2, 6 2, 6 2, pendant que Wa- 
tiii» subissait le même sort aux 
mains de E, Noursey 5-7, 8-6, 6-2 

' ! et 9-7.
* Ÿ *

Bruxelles, 8. L’équipe autri­
chienne de la coupe Davis a le des­
sus jusqu'à maintenat sur la Bel­
gique dans leur rencontre pour la 
coupe. Leur avance est «ie 2 a 0 
pour l’Autriche. Frantz Matejka a 
battu hier Lacroix 6-3, 6-4 et 6-2.

bault, Bissonnette. Lacroix, Bon- de ne rien déranger dans les plans, 
ncau, Cadieux, Clairoux. ' Paul insista pour remplir son enga-

Siarncs, gement en dépit du fait qu’il faisait 
passablement de fièvre. Il perdit 

i la rencontre, mais est des plus 
anxieux de participer au tournoi

Hca- j

Goldman, a.c........................ 4
walker, c.g............................. 1
GB.ut.raau. 2b, 
Ooettger, Ib 
Fbiver. c.d. . 
Ripplc. c.c. . 
Pickering, 3b
Ta,te. r............
Michaels, 1. .

Total ....................................... 24 4 7 21 12 0
Baltimore .......................................... 0000000—0
Montréal ........................ 011002X—4

Pointe compté» sur coup» de Roettger. 
Tate. Pickering. Michaels: deux-buts, Pic­
kering, Michaels; sacrifices. Walker. Gau- 
treau Ripple: double-Jeu. Goldman A 
nautreau a Roettger: lalusés sur les buts. 
Rnittmore 3. Montréal 6 buts sur balles 
Michaels 3: retirés au béton. Michaels 3; 
arbitres. McCormick et Hubbard; temps. 
1 h. 35

« Samedi

! conduisait le vainqueur, tandis 
que Herbie Fisher, u jeune hom­
me de Toronto, tentait inutUleinent 
de faire passer Head Play en 
avant.

Bien défait, Charley O est arri­
vé troisième, tandis que Ladysman, 
le favori, a dû se contenter de la 
quatrième place,.

La mauvaise température a cau­
sé le retrait de 11 des 22 inscrits 
et 13 concurrents seulement se 
sont disputé la bourse.

Et"' le Technique
buts Pelland
déf. Brander
déf. Rousseau
extér. Marcel
centre Cooney
attaijuc Lapointe
attaque Fitzgerald
on ; M. Paradis, IR.

a-frappa pour Grabowskl A la 6c. 
b-frappa pour Lancaster A la 8c. 
x-un re retiré quand le point gagnant 

fut retiré.
Baltimore .................................. .. - 200000100—3
Montréal . . 000100111—4

Points comptés» ur coups de MeGowan 
Stroner. Boiter». Rlpple. Oautreau; deux- 
buts, Aker». Rlpple. Solters. Regan, but 
volé, Solters; sacrifices. MeGowan. Gaston, 
Tate, Roettger; double leux. Stroner A 
Heffner A Clabaugh. Heffner A Clabaugh; 
laissés sur les but», Baltimore 
12; buts sur ba'les. Mattingly 6, Tauscher 
1, Smythe 3. Foreman 1; retirés au bft- 
ton, Mattlnglv 3. Lamaster 3; coup» sûr» 
sur Mattingly. 3 en 5 1-3; de Tauscher, 0 
Smythe. 2 en 2 «aucun de retiré dans la 
en 2-3 «aucun de* retiré dan» la 7c>: de 
8e); de Foreman. 0 en 1; de Lamaster. 9 
en 8; de Pomorskl 0 en 1; frappé par 1c 
lanceur: Mattingly i Walken Tauscher 
lOladut; lanceur gagnant, Pomorskl: lan­
ceur perdant. Foreman: arbitre#, Hubbard 
et McCormick; temp» 2 h 35

PARTIES
R H K 1

Newark ..............................  000202300-7 10 o
Rochester.......................... 100021020-« 11 1

Dexhong. Miner et Kles; Kaufman We- 
therell, Eckert. Oetermueller et Floren-

Newark ............   1042000-1 12 0
Rochester ..........................  0010010-2 4 0

Devenu et. Hargreaves Heuaser. Eckert, 
Wctherell et Hlnkle.
Albany ............................... 000000100-1 « 2
Buffalo 20010333X—12 18 0

Van Alatyne et Legett; Fussell et Dan- 
ntng.

2e partie:
Albany ............................... 0000000—0 3 0
Buffalo ................................ OUOIOx—3 S 0

Mtllatead at Phelps; Elliott et Dannlng 
Samedi :

Albany .............................. 000310032--* 13 0
Buffalo , ... 000100300- 4 7 1

Masters, willta et Pheln». Oaiiivan Bar-

Newark A Rochester et .Jersey City A To­
ronto: pluie.

?• Montréal i sera offert 
de boxe.

Lutte à Verdun
C’rst ce soir, â 8 h. 30, qu'aura 

lieu à la Legion Hall,, 4538 Ver­
dun. la séance de lutte offerte par 
le promoteur Emile Lauzon, alors 
qu’n programme «les plus choisis 

aux amateurs de lutte et

Le programme sera le suivant :
Johnny Bélanger vs Hen'Davies 

20 minutes ou I chute.
Arthur LeGrand vs Noé 

te. 30 minutes ou t chute
Lou Kely vs Jacques 

45 minutes ou 1 chute.
Finale, 2 dans 3 à finir 

Gourvitle vs Arthur Proulx.
Combat de boxe de 4 rondes: 

Raymond ones vs Kid Hébert.
Les autobus \’erdun-Atwater con­

duisent directement a la salle et 
comme toujours il y aura 5 prix 
de présence.

Uhoquet- 

Trudeau, 

: Armand
BALTIMORE

Solters. c.g. 
Aker*. ac 
MeGowan. c.c 
Arlett. c.d 
Clabaugh 1b 
Btroner. 3b 
Heffner, 2b 
Caston, r. 
Mattlnglv. 1. 
Tauscher. 1 
Smythe. 1 
Foreman, 1.

Total ................................... 33
MONTREAL

9x25 12

Goldman, a.c 
Walker, c.g 
Oautreav 2b 
Rortt.gei. 1b 
«hiver, c.d 
Rlpple. c.c 
Pickering 3h 
Oeabowski. r

DFM AIN

rende
Uladu ............................  o

Tstadium-n 
Jersey-City

JOURNEE DEH DAMES 
Prix; Populaire», Sèr. 

extrade, lac; Loges, Sl.js.

Subs. St-Willibrod:
Brown, Barker McLaughlin 
ly. Archer B.

Les points furent comptés par: 
Mont St-Louis: Pizzagalli 5, Mercier 
3. Clairoux 1, Desjardins I St- 
Willibrod: Cox 4. Barker t. 

Arbitre: Olivier Secours. 
Chronométreur, Tremblay. 
Pénitencier, J, C. Girarii.

DEUXIEME PARTIE 
Alignement des équipes:

St-Léon 
MacIntyre 
M. Lecavalier 
YV. James 
Fangle 
Hushion 
Hoobin
B, Slattery 

Subs. St-1
Aquin, C. Walker, .Milieu, Lecava­
lier. Sherigan, Brennan.

Subs. Faille, White, Doran, Sally. 
Arbitre. W. Archer.
Juges. V. Boire cl G. E. Barette. 
Chronométreurs, Tremblay et .1.

C. Girard.
Points comptés par: St-Léon : 

Slattery 4, Hoobin 2, Angle 1, 
Sherriden J, Aquin 1. Ecole Techni­
que: Coonev 3, Lapointe 2, Marcel 
1.

POSITION DES EQUIPES
G. P. N. Pts

St-Léon........................ 2 0 0 4
Mt-St-Louis................. 2 6 fl 4
St-YVillibrod................ <1 2 (I II
Ecole Technique . 9 2 (t U

Forest Frères
victorieux

Le chib Forest Frères, champion 
(le la Ligne Provinciale, a rempor­
té «Unix éclatantes victoires hier 
après-midi lors de l'ouverture de 
la saison de cette populaire ligue 
alors qu’il a vaincu Je Saint-Jean- 
Berchmans par 12 à 2 et 4 à 0 au 
Stadium Brown en présence de 
12(10 ptrsono,'s-

Voici l< s resultril» «les parties de 
la Ligue Provinciale:
St-Jeandt. . . 00(120000(1 2 8 2
Forest Frères 30310050x 12 13 1 

Baterics: Bergeron, Dumoulin et 
Riopel; Turner et Bowden. 

Deuxième partie:
Saint-Jean B. . .(H)OOOOO--fl 1 (1
Forest Frères. 201100x—4 7 fl

Trudel et Riopel; O. Quevillon et 
Dallaire. ,
Notre-Dame 
Lachine. .

Bryant et 
et Parent.
Barsalou . 3004006003--
Ste-Thérèse 0004030000- 

Mandeville. Landes et 
Piehé et Lebeau.

* ¥ *

La Haye, 8. La Hollande n; 
éliminé ia Pologne hier des tour-i 
unis pour la coupe Davis, alors j 
que l’as hollandais Hans Timmcr. 
battait L. Tloszvnski 6-1, 3-6, 6-4,1 
3-6 cl 6-2. La série n’est pas en«;o- 
re terminée, mais comme les vain­
queurs d’hier ont déjà trois points, 
ils devront remporter la victoire 
quel que soit le résultat des rcn-| 
contres qui restent.

Le» Joutes disputée* hier et wunedl d«n» 
le» hguoR majeures de baseball ont donné 
les résultât» suivants;

LIGSIE AMERICAIN*

DIMANCHE
R H E

New-York ..........................  020002200- -6 8 3
Cleveland ........................... 00033010x—-7 13 l

Vanatta MacFayden, W. Brown. Pen- 
r:ock et Dickey; Hildebrand, Harder et Pty-
lak.

2e partie:
New-York ......................... 4011X0001—» 13 0
Cleveland ........................... 011000200—4 12 0

Ri iff lug Dickey. C Brown, Bean. Crag- 
head et Pytlak.
Rasion .... ...................... 0X1010000—3 U 1
Chicago............................... 00201010X—4 7 0

Rhodes Welch et Shea; Gooch: Gaston, 
Fabor et Berry.

2e partie: »
Boston ............................... 110100000— 3 8 1
Chicago ............................ 020000000—2 5 0

H Johnson et Gooch; Gregory, Hevtng
et Gmbe.
Washington ................... 2100300030— 9 14 2
Détroit........................... 1000430101—10 14 5

Weaver. Crowder. Russel, Burke. A. Tho­
mas. McAfee et Sewell, Berg. Bolton: Hog- 
sett. Bridges et Hayworth, Desautels.

2e partie:
Washington .........    300102000—8 14 0
Détroit ........................ 000000020—2 6 1

Stewart et Sewell; Rowe. Herring, Wyatt 
et Desautels. Hnvroth

Phtladelphte-St-Louls: pluie.

SAMEDI

New-York ..........................  110020101-8 IS 1
Cleveland .......................... 20120U0X—7 13 2

Plpgras, Moore. Brown et Dickey; Ferrell, 
Connolly et Spencer, Pytlak
Philadelphie .................... 024200000—8 12 2
8t-Lou!s ............................ 020220000—8 10 1

Grove, McAfee et Madjeskt; Brown. 
Coffman. Wells et, Ferrell.
Washington ...................... 010300UO—« 12 0
Détroit ..................................  00100010—2 13 0

Whltehlll et Sewell; Fischer, Sorrell. 
Myatt. Hevlng et Hayworth.

Boston A Chicago, remise

LIGUE NATIONALE

DIMANCHE

R H E
Cincinnati ........................  000000000—0 5 2
New-York......................... OOOOOOIOx—1 2 0

Smith et Hemsly; Hubbell et Mancuso. 
2e partie:

Cincinnati ........................ 000000000-0 3 1
New-York .......................... 01001030x—5 « 2

Benton. Quinn et Lombardi; Schumaker 
et Mancuso.
Chicago ............................. 010300108—11 15 2
Boston ..............................  001000001— 2 8 ' 1

Grimes et. Hartnett. Taylor; • Brandt 
Maftgum. Fallensteln et Hogan 

2e partie:
Chicago .............................. 103100000-5 7 0

001100000-2 9 0 
Warneke et Hartnett; Cantwell, Setbold 

et Spohrer.
St-Lout* ............................ 201330033—12 17 0
Brooklyn .......................... 110200100- 5 10 0

Dean et, Wilson; Thurston, Helmach. 
Ryan et Ptclnlch.

2e partie;
St-Louis
Brooklyn ................

Vance. Hallahan. 
rail et Sukeforth

. . 010000100— 2 10 1 
00020020*—4 6 0

Haine» et Wilson. Car-

Plttaburg et Philadelphie n ont,pas Joué 
Pas de partie cédulée.

SAMEDI

Cincinnati K New-York, remise.
Pittsburg à Brooklyn, remise.
St-Loul» é Philadelphie, remise.

Chicago ........................ 000210210000- -9 Jg 1
................... 0210201000000-8 11 1

Malone, Nelson et Hartnétt. Bush Tay­
lor; Falelnsteln. Frankhouse «t Hogan.

Association Américaine

qui s en vient afin de se réhabiliter.
Jimmy Brady, champion provin­

cial à 112 livres, parait actuelle­
ment un des boxeurs «pii promet­
tent le plus. Sa tenue dans le» ré­
cents tournois a été des plus im­
pressionnantes. Il possède une gau­
che redoutable et une expérience 
approfondie et sera un dangereux 
adversaire pour quiconque lui sera 
opposé lors de ce tournoi.

Hervé Tassé, du C. P. St-Zotique, 
partage avec Henri Pilote, un autre 
populaire porte-couleur de eette 
association qui est aussi inscrit à 
ce tournoi, les honneurs à St-Hen-i 
ri, 11 est reran u por la force de : 
ses coups et contrebalance de celte I 
façon l’expérience <pii pourrait 
lui manquer .Avec ces deux repré­
sentants nu tournoi, il n’y a aucun i 
doute que St-Henri, reconnu com­
me une des sections sportives de la ! 
ville, encouragera ses porte-rou-1 
leurs à ’e tournoi.

Myer Alper, du Y. M. H. A., est | 
aussi un solide gaillard. 11 se rendit 
en finale lors du tournoi provin­
cial où il rencontra Eddie Heath- 
ficld et seule l’expérience supé-1 
rieurf du petit Irlandais lui permit

DIMANCHE
R. H E

COllimbU» .................. 440000104 — 12 15 2
Knnsss City ..................... 40400200—11 13 0

Blak». Dean. Chapman. Lindsey. Teach- 
oiit et Delancey; Blackwell. Brown. Nlge- 
ling et Brenssel Connolly 
Toledo .300010021 9 12 2
Mllwaukfee ................ 000030000— .3 15 1.

Lee Bachman et O Nell; Caldwell, WUt- 
se, Stlely et Young. Bengough.

2e partie;
Toledo ................................ 000000010-1 8 0
Milwaukee lOOlOOOOx-2 9 0

Wlnegarner et ONeü; Hlllln et Ben 
gough.

Les autres Joutea remtaes 

SAMEDI

. 013300100—8 14 2
000002100-3 11 2 

Fette, Gabier. Brown-
Columbu* ..............
Kansas City •

Lee et Delancey 
ing et Brenzel.
Indianapolis 100130050- 10 14 5
Minneapolis ...................  051020102—11 18 3

Thomas Coonev et Anglev; Van der- 
berg. Vangllder Henalck et Glenn 
Louisville 000220010- 5 8 0
St-Paul .......... 01220144*—14 1 8 1

Jonnard Hatter. Bas* et Thompson: 
Munna et Fenner

Toledo h Milwaukee: remise.

Position de* Club»:

Milwaukee ......................................
Columbu* ..............................
Minneapolis ................................ .
Louisville .................................... .
Toledo
Indtanapoll» ....................................
Kansas City ..
Saint-Paul ...............

Ligue du Pacifique

DIMANCHE
R H K

LO» Angfele» .................. 30100-001— 0 8 2
Mission»...................... 00-24540X—16 18 0

SMtzel. Nelson. Buchanan et Crontn. 
Lleber et Fitzpatrick
I-or Angeles ................... 0000000- 0 5 O
Missions ...... UOOOlx—3 5 0

Balou. Ward et McNullen; Babich «t 
Fitzpatrick
San Francisco 000000000—0 3 1
Hollywood 00100200X—3 II 0

Douglas. Stutz et Mclsaac; Sheehan «t 
Bassler.
San Francisco ......................  1023100—7 9 0
Hollywood ............................ 1001310-8 10 2

Davis. Hollerson et Bot tari ni ; Page. 
Crowley, Garner, Campbell et Franks 
Ba«»ler.
Seattle .............................. 2102000001—8 14 4
Portland .......... ..............  01000042x—8 11 0

Walters et Cox, Kalllo et Sheehy.
Seattle .............................. 000000010—2 11 0
Portland .......................... OllllOlOx—5 12 1

Caster et Cox; Bowman et Palmlsano.
Sacramento
Oakland..................

Vinci et Woodall; 
Veltman.
Sacramento............
Oakland ................

Bryan et Wlrt» 
Veltman

001150021—10 18 
000000000- 0 9 

McEvoy, Gabier

000001020—3 9 
301000001—4 12 

Woodall: Ludolph

SAMEDI

San Francisco .............
Hollywood 

Stone et Bottarlnl; 
Franks. Bsaaler
Seattle ......................
Portland

002031000-8 10 
00032002*—7 11 

Wetzel. Campbell

. 000001301— 3 11 
07200021*—12 »

Sewell. Ulrich et Cox. Olbson et Palaa- 
mlno

La» Angeles A Missions: pluie. 
Sacramento A Oakland: pluie.

. 000210000 
. . 000021300- 
Lamontagne;

-3 8 5 
—6 7 l 
Depgan

10 12 4 
7 9 I 

Murion;
Le S08LANDE7. nevire-écolê norvégien de 669 

il se rendra ensuite à Chicego pour y être 
17 ans sont » bord.

n
Is1 ï 'î*IjSg

■' ’i

—
tonnes, est présentement en route sur l’Atl*ntique ver» Montré»! «fou 
exposé lors de l’exposition mondiale prochaine. Cent cadets de 15 è



Montréal, lundi LE DEVOIR 8 mai 1933

le centenaire de la Société St-Vincent de Paul à Montréal
Les membres des conférences du 

grand’messe à la basilique — 
et notre grande consolation

diocèse ont assisté hier matin à la 
Cette Société est notre grand espoir 

> dit S. E. Mgr Gauthier, dans son

faisait la quête. Alors, ils se rappe-' Paul, le problème social n’mquiete- 
lèrent qu’autrefois saint Vincent de rait plus personne!
Paul avait, de même, fondé des Pour faire face aux inquiétudes 
confréries pour la visite des pau-; de l’heure; endiguer ce flot mau- 
vrcs à domicile; et ils le choisirent vais qui entraîne les générations 
comme titulaire. nouvelles vers on ne sait quels abi-

C’était fait.. Les conferences de j mes, arrêter cette fureur de cri­
mes de jour en jour plus effrayan­
te, contenir cette haine qui bouil-

allocution — Nous lui devons, pour une part très certaine, la 
tranquillité sociale de notre ville

TEXTE DU SERMON DE M. L'ABBE JOSEPH-MARIE MELANCON

I.es membres de la Société Saint- 
Vincent de Paul, dans le diocèse 
de Montréal, ont célébré hier le 
centenaire de la fondation de la 
Société en assistant en grand nom­
bre à la grand’messe à la Basilique, (visité. 
S. E. Mgr fiauthiex assistait au trô­
ne, accompagné de MM. les chanoi­
nes Chartier et Binette. M. l’abbé 
Joseph-Marie Melançon, aumônier 
des Soeurs des SS. Noms de Jésus 
et de Marie, à Hochelaga, a pronon­
cé le sermon de circonstance. Après 
le sermon, Son Excellence a fait 
l’éloge de la Société, disant que 
nous^ui devons pour une part très 
certaine la tranquillité de notre 
ville.

On remarquait dans l’assistance:
MM. H août Carlgnan, l’échevin A.- 
K. Goyette, maire suppléant. L.-A.
Gélinas, Arthur Laraméc. Victor 
Doré, P. Chaloux, J.-W. Jalbcrt. L. 
DeHellcfeuille. André Nadeau, J.-F. 
Gingras, Béat Limoges, Gôdefroi 
Brunet, Eugène Simard, Oscar Tit- 
ley, Aimé Jobin, Joseph Lcbeau,
Maurice Tessier, Dr F.-X. Goyette,
J.-E. Sansregret, Armand Armand,
Louis Vien. chef du secrétariat, et 
un grand nombre d'autres.

Voici le texte du sermon de M. 
l’abbé Melançon et la substance de 
l’allocution dé S. E. Mgr Gauthier;

“Bcalus qui intelligit su­
per egenum et panperem. in 
die mata tiberabit eurn Do- 
minus. Bienheureux celui 
qui comprend l'indigent et 
te imuvre. au jour mauvais 
le Seigneur lè délivrera." ..

Ps. XL. 2.

vous ne m’avez pas donné à man­
ger; j'ai eu soif et vous ne m'avez 
pas donné à boire; j’étais nu et 
vous ne m'avez pas velu; malade 
et en prison et vous ne m'avez pas

Né à Lyon. 
Ozanam avait

‘‘Mais quand donc. Seigneur, 
s’écrieront ees hommes stupéfaits, 
quand donc vous avons-nous vu 
avoir faim et soif, ou nu, ou mala­
de, ou en prison, et ne vous avons- 
nous pas secouru?. .”

"En vérité, je vous le dis, cha­
que fois que vous ne l'avet pas fait 
à l’un de ces plus petits, qui sont 
mes frères, c’est à moi-même, que 
vous l’avez refusé”. Et ceux-ci 
s’en iront à l’éternel supplice et les 
autres à la vie éternelle.

Forte d’un tel programme, sti­
mulée par de tels avantages, il 
n’est pas surprenant que toute la 
chrétienté, au cours des âges, ait 
considéré l’aumône comme un 
acte essentiellement méritoire, une 
condition de survie céleste et. par 
conséquent, l’une des principales 
obligations de l'humanité,

L'Eglise et le soulagement 
de la misère

Le soulagement de la misère oc-1 
etipc une place prépondérante dans ; 
le droit ecclésiastique, qu’il soit de ! 
la primitive Eglise, du moyen age | 
ou des temps actuels, comme, d ail- ! 
leurs, dans tous les droits civils. Et 
r’est un beau spectacle, malgré i 
quelques lacunes survenues dans 

; les siècles derniers.
Je n’ai pas à démontrer ici que, i 

en restreignant l'activité de l’Egli-|
; sc en ce domaine, pur la sécularisa­
tion à outrance des établissements 
de secours et leur centralisation 

i aux mains de l’administration civi­
le, les gouvernements de certains 
pays ont compromis le rendement 
moral et social, sinon matériel, de 
la charité chrétienne.

Qu’il me suffis»* d'assurer, avec 
l’histoire, que toujours l’Eglise s’é­
tait montrée fidèle à sa mission hu­
manitaire. depuis le temps des apô­
tres, quand la distribution des vi­
vres et des vêtements était confiée 
aux diacres, qui en furent aussi 
chargés dans les temps postérieurs, 
jusqu'aux jours où, d'accord avec 
les conciles et favorisés par les rois 
tes évêques prirent eux-mêmes la 
direction de l’aide aux indigents,! 
en y pourvoyant par des quêtes et 
des fondations, des prélèvements et 
des subsides et. plus spécialement, 
par l'organisation du travail géné­
ralisé. aux époques de famine et 
le crise.

Mais, s'il est clair que les Etats 
modernes ont une tendance à mo­
nopoliser le service des pauvres, 

trouvons des paroles i que d’oeuvres, par contre, l'initia- 
les suivantes: i tive privée n’a-t-elle (tas fait naître.

à côté des institutions officielles 
d’assistance publique! Nous en 
voyons de nouvelles surgir chaque; 
iour, un peu partout: soupes popu­
laires, refuges de nuit, hospices 
pour vieillards, hôpitaux et dispen­
saires, sociétés de protection, aide 
à la femme, orphelinats, patrona­
ges... que sais-je? heur seule no­
menclature nous mènerait loin! Vi­
ve Dieu! mes frères, la charité 
chrétienne n’est pas morte: et, sur 
cotte triste terre de l’heure pré­
sente. c’est là un réel motif de con­
fiance en la clémence du ciel, une 
vraie raison d’espérer en des jours 
meilleurs.

Or. parmi tant d’oeuvres, toutes 
admirables, qui. sous des noms di­
vers, en des sillons différents, ef­
fritent et disséminent l’unique cha­
rité. il en est une qui mérite une 
mention spéciale, parce qu'elle s'est 
taillé un rôle à part dans le dévoue­
ment. J’ai nommé la Société de 
Saint-Vincent-de-Paul, fondée à Pa­
ris en IX.’t.'t, et dont vous célébrez 
aujourd'hui, messieurs, discrète­
ment, comme il convient, le glo­
rieux centenaire.

en 1813, Frédéric 
dix-neuf ans, quand 

il arriva à Paris. Jeune homme de 
piété sincère, de foi intégrale et 
communicative, d’une pureté angé­
lique, d’une érudition précoce 
il allait bientôt devenir docteur en 
droit et en lettres — l’aménité du 
caractère se joignait, en lui, au don 
d’une éloquence entraînante.

Déià, à Lyon, deux ans plus tôt, 
il s’était constitué missionnaire 
laïc, en s’élevant contre les bizar­
res apôtres du Saint-Simonisme, 
qu’il avait acculés au pied du mur. 
dans une série d’articles retentis­
sants et demeurés sans réplique.

A Paris, ce fut bien autre chose! 
On était au plus fort de la tourmen­
te. en ce lendemain de la révolu­
tion de 1830. "Les passions antire­
ligieuses étaient déchaînées. . . les 
meilleurs prêtres hésitaient à se ris­
quer en soutane dans la rue... la 
présence d’un jeune homme dans 
une église faisait sensation”. (Lan- 
zac de Laboriê). "Tout, sous la 
main d’un parti politique, avait été 
une arme contre ie christianisme: 
la tribune, la presse, renseigne­
ment. la poésie, et, par un malheur 
digne d’être pleuré, aucune voix 
populaire ne s’était élevée pour 
le Christ, durant la tempête”. (La- 
cordaire). La ville était pleine 
d’impiété, les écoles pleines d’er­
reurs. Satan, triomphant, faisait ra­
ge.

Dans cette atmosphère empoi­
sonnée, Ozanam décide d’opposer

Votre Excellence,
Mes frères,

Il existe une théologie de l’au­
mône. dont les règles sont claire­
ment énoncées et définies dans nos 
Saintes Ecritures. Ce qui frappe 
d’abord quiconque parcourt l’an­
cien et le nouveau Testaments, 
dans l’intention do se renseignér 
sur cette matière, c’est la quantité 
vraiment considérable de textes qui 
s’y rapportent. En des centaines 
d’endroits le Saint Esprit s’est pré­
occupé de la pauvreté.

Mais la découverte se change en 
étonnement quand on constate avec 
quelle rigueur Dieu sanctionne la 
loi de la charité; avec quelle exu­
bérance il rémunérera le soin des 
pauvres. 11 n’est guère de devoirs 
que le Seigneur ait encouragés par 
de plus magnifiques promesses et i 
dont il ait poursuivi la violation 
d’anathèmes plus terribles. Ré­
compenses et châtiments que nos 
courtes vues humaines estimeraient j 
même démesurés, s'ils n’avaient clé j 
d vinement transmis.

('.’est ainsi qu’au livre des Pro­
verbes, nous 
aussi précises que 
“Celui qui ferme l’oreille nu cri 
du pauvre, criera lui-même un 
jour, et il ne sera pas exaucé”. 
(XXI, 13); et celles-ci, au livre de 
l’Ecclésiaste: "Dieu conservera
comme la prunelle de son oeil le. 
souvenir de toute charité faite par 
l’hoinine au pauvre”. (XVII, 1KE

Dans les évangiles, nous voyons 
que Notre-Seigneur, loin de dim - 
nuer l’importance de l'aumône et 
d’en mitiger la législation, l’a exal­
tée. au contraire.

Par son propre exemple, par des 
paraboles, comme celle du bon Sa­
maritain et du mauvais rehc, par 
une foule d'autres enseignements, 
il a centré sa doctrine de loi nou­
velle sur l’amour des indigents.

Plus encore; i! est entré dans 
le pauvre; il en a. pour ainsi dire, 
recouvert st personne divine et, 
issimilé à lui, il a fait dépendre la 
justification, c’est-à dire, le salut 
ou la damnation éternelle, du plus 
ou moins de bienfaisance opérée 
pendant la vie.

Comme il appert par la sentence 
qu’il prononcera, au jugement der­
nier, sur les vivants et les morts, 
et dont il nous a livré d’avance la 
formule: "Venez, les bénis de mon 
Père... ear. j’ai eu faim et vous 
m’avez donné à manger; j’ai ou 
soif et vous m'avez donné à boire... 
jetais nu et vous m’avez vêtu: 
t’étais malade ou en prison et vous 
m’avez visite Allez, maudits, au 
feu éternel... car, j’ai eu faim et

"la parole à la parole, face à face i 
sur le même terrain, devant les mê­
mes auditeurs”. D’abord, dans des 
assemblées contradictoires, aux­
quelles il prend part, avec quelques 
amis et où, se posant en champion 
de la vérité, sa science inépuisable, 
sa logique sans défaut, sa voix ar­
dente, soulèvent l’enthousiasme. 
Ensuite, dans les universités, à la 
Sorbonne et au Collège de France, 
oil res jeunes étudient.

Là, des professeurs avaient pris 
l’habitude de tourner en dérision i 
la Révélation. Mais le mot d’ordre | 
est donné; et, chaque fois que 
l’un d’eux s’attaque à un dogme, 
une juvénile voix catholique se fait 
entendre en réponse. La protesta­
tion écrite est lue publiquement, le 
professeur s’excuse, les assistants 
applaudissent.

Enfin, il soutient de son mieux 
une institution qui s'appelle la 
Conférence d’Hlstoire, dont 1] se 
fait le propagandiste passionné. 
Plus tard, quand la salle trop pe­
tite ne pourra plus contenir la fou­
le de toutes croyances qui s'v pres­
se. avide d’entendre des paroles 
éloquentes. Ozanam formera ce rê­
ve, alors inouï, de lui attribuer, 
comme endroit de réunion, lu 
vieille cathédrale même. Après 
force démarches auprès des autori­
tés. force arguments et supplica­
tions, il parviendra, en obtenant 
l'inauguration des conférences de 
Notre-Dame, à faire tonner, du haut 
de la chaire séculaire, la voix com­
bien merveilleuse cl féconde de I,a- 
cordaire.

Cela, mes frères, c'est à la gloire 
de rOzanarn croyant, qu’il était né­
cessaire de connaître, car i| pré­
lude à l'Ozanam charitable. Le voi- 

refrénez pas votre admira-

! Saint-Vincerit-'de-Pau! étaient nées. 
Une immense espérance montait 

j vers le ciel à travers les ombres de 
i la pauvreté. I.es diacres de la pri- 
( mitivc Eglise étaient revenus sur la 
|terre.
i Comment expliquer la rapide dif­
fusion de cette oeuvre de charité, 

i parmi tant d’autres? On leur avait 
l dit, avec un sourire de compas- 
jsion. peut-être d’ironie: — Qu’es- 
pérez-vous donc? Vous êtes huit 

j jeunes gens sans ressources, et 
i c’est avec cela que vous avez la 
prétention de secourir la misère 

[d’une ville telle que Paris? Fussiez- 
: vous encore tant et plus, que vous 
I n’y pourriez pas grand’chose!

Ils laissèrent dire e| sourire. Us 
savaient qu’il suffit d’une pierre 
pour commencer un édifice, d’un 
filet d’eau pour engendrer un fleu­
ve, et que le grain de sénevé, dépo­
sé en Bonne terre, peut, avec la 
grâce de Dieu, devenir un arbre.

| Avec la grâce de Dieu! L’année 
suivante, ils sc comptèrent; ils 
étaient plus de cent membres. Dix 
ans après: 2000. Et vingt ans ne s’é­
talent pas écoulés que les conféren­
ces de .Saint-Vincent-de-Paul en­
serraient le monde entier d’un ré­
seau de charité. En 1900, il y avait 
û.OOO conférences; hier, près de 
14,000, avec un effectif de 180,000 
adhérents.

Extension merveilleuse, en véri­
té! N’est-ce pas parce qu’elle est 
fille de la foi, établie sur le désin­
téressement, animée par le désir de 
faire du bien non seulement au 
corps mais à l’àmc, que cette oeu­
vre s’est répandue si rapidement 
dans 1? monde et qu’elle y demeure 
dans tjn prodigieux et continuel 
progrès?

Oui. Nul n’ignore que le véritable 
esprit, de vos conférences, mes­
sieurs, ce n’est pas seulement l’au­
mône matérielle. I.es fondateurs 
n’avaient pas dans l’idée de lancer 
une société de simple philanthropie, 
une caisse de secours alimentée 
par la générosité des membres. Oh! 
non; c’était plus haut qu’ils vi­
saient. Au-dessus de l'aumône en 
nature, indispensable d’ailleurs, ils 
voulaient la charité, qui est, en ou­
tre, l'aumône de soi-même.

L'aumône de soi-même

ci. Ne 
tion.

Ozanam charitable

Ozanam croyant
II

Accordez votre contianct 
j I* maison

J. A. DESY,
Limitée

Importateurs directs de
THE et CAFE
et manufacturiers d»

CONFITURES
Vous aurez la qualité, la 
quantité et des prix modérés.

’4S9 Ave Dolorimior, Montréal 
FR. 2147-2148.

n'est guère possible de résu­
mer l’histoire des origines de vo­
ire société sans jeter auparavant 
un coup d'ocil dans l’àme de relui 
qui en fut le principal fondateur: 
Frédéric Ozanam.

La chaire chrétienne, je le sais, 
n'a pas coutume de préconiser les 
mérites d'un personnages, avant 
que l’Eglise n'ait statué sur son 
ras.

\ ret usage de prudence, s’il 
m’est permis de faire une excep­
tion, r’est bien en faveur de l'hom­
me qui, portant très liant le flam­
beau de la vérité évangélique, en a 
fait descendre les rayons de chari­
té très lias, dans les réduits obs­
curs où se cache la détresse du peu­
ple: et dont plusieurs présument 
déjà qu’il sera plus tard votre se­
cond patron.

Fleur de bienfait, la Société de 
Saint-Vincent-de-Paul a poussé sur 
une tige de vertus, avant de s'épa­
nouir; tant il est vrai que le sacri­
fice est toujours le plus fertile des 
sols, et l’amour du Ghrist la plus 
forte des sèves.

Bertrand, Foucher, Bélanger
ORNEMENTS D ECLISE

Grande variété de Bannières et Drapeaux 
pour Sociétés et Congrégations.

Dais pour procession, Ombrellinos.

Prix et descriptions fourni» »ur demande.

46. Notre-Dame Ouest — Monti

Pascal l'a dit: "Tous les esprits 
ensemble et toutes leurs produc­
tions ne valent pas le moindre 
mouvement de charité.” En 1833, 
ils étaient huit à méditer cette pen­
sée Huit étudiants, dont un seul 
avait un peu plus de vingt ans: 
Baillv, ('.lavé, Devaux. Lallier. La­
marche, Taillandier. Ozanam, et un 
autre qui est resté inconnu. Hum­
bles héros, qui accomplissaient le 
bien pour le bien et non pour la 
gloire, mais dont les noms, gravés 
dans !c socle d'un monument, ne 
dépareraient pas l’immortalité. Oza­
nam était leur chef. (Tétait ”le 
saint Pierre de leur petit cénacle.” 
(Lacordaire).

Les jeune': gens souffraient. Ils 
souffraient de ce que leur oeuvre 
d’apologétique, entreprise a la Con­
férence (l’Histoire, ne donnât pas, 
malgré tous leurs efforts, de résul­
tats consolants.

Quand ils s’efforcaient de rappe­
ler les bienfaits du christianisme, 
ils s’entendaient répondre invaria­
blement: "Vous avez raison, si
vous parlez du passé: le christia­
nisme a opéré autrefois des mer­
veilles; mais, aujourd’hui, que fait- 
il pour l’humanité? Et vous-mè- 

, oies, qui vous vantez d’etre catho­
liques, que faites-vous? Ce re­
proche leur fendait le coeur.

Un jour, Ozanam dit à l uit 
d'eux: “Si notre effort est sans suc­
cès, ne serait-ce pas que quelque 
chose manque à l’efficacité surna­
turelle de notre parole? Oui. pour 
que notre apostolat soit béni de 
Dieu, une chose lui manque: les 
oeuvres de bienfaisance. La bene­
diction du pauvre est celle de Dieu. 
Allons aux pauvres.”

Et ils allcrent aux pauvres. On 
les vit, eux. des intellectuels et des 
délicats, eux, dans la fleur de la 
jeunesse et de la science, reehfr- 
cher les familles nécessiteuses du 
quartier, se transformer en "'dis 
rrcts coureurs de mansardes et de 
galetas’’, fréquenter, pour leur por­
tée du pain et de l'encouragemeid, 
les malheureux les plus repous­
sants; éprouvant le besoin com­
me un d’entre eux le dînait plus 
tard - • après avoir combattu de lu 
plume et de In parole pour la dé­
fense de la religion, de se retrem­
per, de se fortifier, de se consoler, 
en se lisant à quelques petites 
bonnes oelhres pour l’animir de 
Notre-Seignî\c Jésus-Christ !”

Chaque semfcinc. le groupe se 
réunissait; on irnait conseil; on

Procurer une occasion de con­
tact fréquent à des gens de diffé­
rentes classes; créer des rapproeljé- 
ments entre cej.ix qui vivent dans 
l’opulence et ceux qui meurent 
dans le dénuement, pour apprendre 
aux premiers le détachement et 
l'humilité; ax seconds, la confian­
ce et" la soumission; aux uns et 
aux autres, l'amour; prendre com­
me prétexte, le don manuel, et, 
comme but, l'apostolat social: quel­
le magnifique raison d’être! L’or­
ganisation qui la possède, et qui 
sait la mettre en pratique, n’est-elle 
pas un commentaire vécu de l’é­
vangile?

('.’est pourquoi, on ne répétera 1 nie 
jamais trop que la visite personnel­
le du pauvre à son domicile est un 
élément de vitalité pour vos con­
férences. F article ic plus important 
des règlements. Cette visite person­
nelle sans affectation de protec­
tion, comme sans familiarité, où 
l'on se met à causer simplement des 
menus incidents de la vie quoti­
dienne... Alors, les confidences ar­
rivent d’elles-mêmes; et. tout natu­
rellement aussi, les conseils, les en­
couragements. les remontrances au 
besoin. Procédés qui parlent du 
coeur et qui vont au coeur, pour le 
réconforter, le relever, le conver­
tir. (Lanzac de Laborie).

î)ites-moi. si cela ne vaut pas 
mieux que le billet de banque qui 
tombe sur la table du conseil ou 
dans l’escarcelle du quêteur, sans 
qu’on U- suive davantage?

Ah! Plaise au ciel que chaque 
confrère de saint Vincent de Paul 
qui m’écoute, se privant d’une des 
heures que Dieu lui a prêtées .pour 
la lui remettre dans la personne 
des pauvres, aille, en personne, 
porter à domicile son bon de nour-

lonne en certaines classes comme 
la lave sous un volcan, vous êtes 
donc, vous, les hommes, fortement 
trempés dans la foi et la charité, 
un des grands facteurs de concor­
de et d’apaisement sur lesquels 
l’Eglise peut compter. Et l’Eglise 
vous regarde. Elle vous bénit et 
met en vous son espoir. Conservez- 
lui ses pauvres!

Ceux qui fondèrent votre socié­
té en 1833 sont disparus depuis 
longtcmus et, à leur suite, combien 
d’autres! Mais ils ne sont pas 
morts tout entiers. Vous êtes leur 
survivance; vous êtes leurs héri­
tiers. Ils vous ont légué ce qu’ils 
avaient de plus cher: le pauvre 
monde; et c’est un splendide héri­
tage!

A l’oeuvre donc, messieurs! A 
l’oeuvre plus que jamais, salis relâ­
che, sans défaillance, sans respect 
humain et sans peur; si vous vou­
lez qu’un jour, quand, à votre tour, 
la mort vous aura dépouillés et que 
vous serez plus pauvres que tout, le 
Seigneur vous enrichisse de nou­
veau, en vous donnant les trésors 
de son riel.

Avec la bénédiction de Monsei­
gneur. Amen.
Allocution de S. E. Mgr Gauthier

Permettez-moi, dit Son Excellen­
ce, de vous enlever quelques ins­
tants à la très heureuse impression 
c|iic vous ont laissée les paroles du 
prédicateur de ce jour, M. l’abbé 
Joseph Alarie Melançon. Il a tout 
dit ce que l’on pouvait dire de la 
Saint-Vincent-de-Paul en un pareil 
jour. J’ajouterai un mot seulement 
à l’adresse des conférences de 
Saint-Vincent-de-Paul, particulière­
ment des conférences de notre dio­
cèse.

Dans tous les domaines où Ja 
charité chrétienne s’cxercice, nous 
retrouvons Its traces de Mgr Bour­
get. C’est dû à son initiative que 
des conférences de Saint-Vincent 
de Paul furent fondées dans notre 
ville. Avec la bénédiction qui s’at­
tache aux oeuvres des vrais servi­
teurs de Dieu, elles se sont multi­
pliées et nous en comptons main­
tenant 103 à Montreal seulement.

Il y a un point que je tiens à re- 
levèr, pour montrer de quels senti­
ments nous sommes animes envers 
notre Saint-Vincent-de-Paul. Les 
chroniqueurs de notre ville nous 
disent qu’en 1874-75 notre pays 
traversa une crise extrêmement pé­
nible et qu’un organisme de cha­
rité vint alors grandement en aide j 
à notre peuple et lui facilita le pas- î 
sage de ces années difficiles. Dans j 
l’avenir, quand on parlera des an- ; 
nées 1930-31, du développement; 
considérable qu’a pris Montréal ! 
grâce à l’acroissement naturel de sa 
population et à l’apport de l’immi­
gration; de son expansion indus­
trielle remarquable; de son .probiè-

misères,

riture à l’instar de ses devanciers, yeloppe 
sans se douter, peut-être, de tout le 
bien que cette démarche, si modes­
te, en apparence, peut produire!

La visite à domicile est un bien­
fait à triple portée. Car. en tou­
chant le pauvre et le riche indivi­
duellement, cette bonne action at­
teint par contre-coup, la société en­
tière.

Bienfait pour le pauvre. Cela va 
de soi. I.e pauvre a besoin de 
sympathie, il en manque, voyez- 
vous. quoi qu’on dise, autant et plus 
que d'argent, Et, si rien ne l’aigrit 
comme le dédain, rien ne le touche 
comme la bonté!

le riche, éga- 
bien qu'il sel

Alais bienfait pour 
lenient. Qui dira le 
procure à lui-même 
franchi le seuil d’un 
partage un instant 
pauvre, souffre de sa 
lui arrache, dans un

du chômage et de ses 
on ne pourra s'empêcher de procla­
mer que la Saint-Vincent-de-Paul 
nous a rendu à cette autre époque 
difficile des services de premier 
ordre. On redira le bien accompli 
depuis trois ans dans des circons­
tances exceptionnelles.

La Société a offert la collabora­
tion gratuite de scs 3.500 membres.

Nous lui devons, pour une part 
très certaine, la tranquillité socia­
le de notre ville. Qu’est-ce que 
nous aurions fait sans elle?

Partout, dans tous les lieux du 
monde, depuis un siècle, de 1833 
à 1933 c'est la même charité qui 

j s'exerce. En 1833. il v avait une 
conférence et ,8 membres. Eir 1933. 
il y a 13,000 conférences et 186,000 
membres. Nous célébrons parfois 
le centenaire d’hommes et d’oeu­
vres qui, au moment de leur appa­
rition. ont fait quelque bruit, puis 
sont tombés dans l’oubli. La Saint- 
Vincent de Paul existe depuis cent 
ans et elle est encore florissante.

Chose remarquable, c’est pen­
dant |es années de misère que la 
société Saint-Vincent de Paul sc do­

le plus. En 1929, il y eut 
379 conférences de fondées; en 
1930, il y en eut 470, et en 1931, 
636.

Les raisons de cette prospérité 
doivent être recherchées dans l’ac­
tion divine, le ferment sacré de la 
charité que le christianisme a jeté 
dans le monde. Il faut aussi les de­
mander aux hommes remarquables 
qui ont présidé à la fondation de 
la société.

Son Excellence fait l’éloge d'O- 
zanani et de Bailly, le premier pré­
sident de ]a Société, pt Elle pour­
suit :

Il faut ajouter à tout cela les ver­
tus personnelles de ses membres. 
Les services qu'ils ont rendus à la

La réfrigération électrique
dans votre maison est la solution 
de plusieurs problèmes... mais sur­
tout celui très important de con­
server les mets frais et par la suite 
économiser davantage sur la nour­
riture.

Avantages exclusifs au 
réfrigérateur électrique■z \!

KELVINATOR
Seul KELVINATOR PERMET D’OBTENIR 4 DEGRES 
DE REFRIGERATION... le premier consiste à congeler 
rapidement les cubes de glace et les desserts •— le 
second — congélation encore plus rapide de ces der­
niers en cas d’urgence — le troisième permet d’obte­
nir un degré de froid moindre que la congélation pour 
conserver viandes et poissons gelés. Et le quatrième 
est de maintenir une température froide permanente 
pour que les mets, fruits, etc., se conservent plus 
longtemps.

$

Et cependant 
abordables. . . 
avantage des 
paiement que 
DUPUIS.

149.
les prix sont des plus 
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conditions faciles de 
vous offre la maison
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aboyer. C’est alors qu’ils trouvé-1 Le Père Fontaine fut pendant 
rent Bell dangereusement blessé. ; plusieurs années un aumônier goû- 

A l’hôpital, il put raconter son ; té des Cheminots catholiques cana- 
bistoire après avoir donné son, 
nom. Fl se dirigeait sur Lachine,

va-

en quête de travail, avec trois com­
pagnons rencontrés dans un refuge 
de nuit de Montréal. Ils devaient 
tous quatre se cacher dans quelque 
convoi de marchandises pour sc 
rendre dans l’Ouest. En arrivant 
à Lachine, une querelle éclata en­
tre les quatre hommes. Trois se li­
guèrent contre Bell qui succomba 
sous les coups. L’un d’eux se ser­
vit d'un rasoir pour le blesser à la 
figure et aux bras. Us le laissè­
rent pour mort dans un champ 
cant, lui ayant enveloppé la 
dans son paletot.

Les détectives de Lachine com­
mencèrent immédiatement une en­
quête et des recherches qui abouti­
rent à l’arrestation de trois, hom­
mes qui attendaient un convoi près 
de la gare du C. N. H. La descrip­
tion de ces individus correspond à 
celle fournie par le blessé. Comme 
Bell était très faible hier, les dé­
tectives n’ont pas osé procéder à 
l’identification des trois supposés 
agresseurs. C’est ce qu’ils feront 
aujourd’hui si l'état de Bell est sa­
tisfaisant.

Les trois suspects n’ont rien vou-

dien s-français.
Le nouveau recteur succède au 

R. P. Joseph Carrière, qui devient 
supérieur à la maison des retraites 
fermées de Chicoutimi.
LA FETE DU 

MAI
RECTEUR. 16

La réunion annuelle des anciens 
élèves aura lieu, cette année, le 
mardi, 16 mai, le jour même de la 
fête du nouveau Père recteur, le H. 
P. Fontaine.

Voici l’appel que vient de lancer 
le secrétaire de l’Association à tous 

tète ; les anciens:
' Monsieur et cher confrère.

La réunion annuelle des anciens 
élèves du collège Sainte-Marie au­
ra lieu le mardi, 16 mai 1933, au 
collège, rue Bleury,

La réunion sera sous la présiden­
ce de l’honorable Fernard Binfrct, 
maire de Montréal, président de 
l’Association.

Le programme comprend:
a) Dans l’après-midi, de 4 heures 

30 à 6 heures 30. réception aux sa­
lons de l’Association et dans Ifs 
salles du collège; partie de cros­
se dans les coyrs; ,

b) 6 heures 30, souper dans le

quand, ayant 
triste logis, ü 
la misère du 
souffrance, et 
entretien ami­

ral. le secret de su désolation? 
C’est alors qu’une philosophie de 
résignation, uvee la pensée d un 
rajustement futur et éternel, rem­
plit l’àine! Fit quelle joie aussi, le 
soir, quand ou peut s'avouer: au­
jourd'hui, j'ai contribué à la pitié 
universelle. Comme le Samaritain 
évangélique, j’ai recueilli le blessé 
de Jéricho, sur ses plaies, j ai nv ! 
pandu l’huile el le baume, cl j ai 
fait trouver la vie meilleure à des 
coeurs qui, sans moi, peut-être, se 
seraient désemparés! H n’est pas 
de bonheur comparable à ce bon- ; 
heur! Vous le savez bien!

Enfin, l’ensemble de la société 
bénéficiera d’une , telle fréquenta­
tion. On l’a proclamé sur tous les 
tons, la question sociale, la ques­
tion de la lutte sociale qui. de nos

tant

société en ont fait un des plus 
beaux fleurons de la couronne de 
l'Eglise et un des plus grands su­
jets d’orgueil de ce diocèse de 
Montréal.

Au milieu de nos grandes, de nos 
très grandes tristesses, la Société 
Saint-Vincent de Paul — nous te­
nons à le dire bien haut afin que 
les conférences le sachent la so­
ciété Saint-Vincent de Paul est no­
tre grand espoir et notre grande 
consolation.

lu déclarer bièn qu’ils aient admis réfectoire du collège, 
connaître Bell. Ils sont détenus à r) 8 heures 30, représentation 
Lachine pendant que les détectives des “Bouffons”, de Miguel Zama 
poursuivent leur enquête.

Bell est âgé de 46 ans, demeure 
au no 216 de l’avenue Fern, à To­
ronto. et ost père de deux enfants. 
La police va se mettre immédiate­
ment en communication avec ses 
parents de Toronto.

A coups de rasoir
LA DECOUVERTE DE DEUX 

CONSTABLES DE LACHINE — 
TROIS ARRESTATIONS

Au Collège Stc-Marie
LE R. P. FONTAINE SUCCEDE 

R. P. CARRIERE
AU

Le R. P. Paul Fontaine, présen­
tement professeur de philosophie 
seconde année au collège Sainte- 
Marie, vient d’être nommé recteur 
du collège. Le Père Fontaine na­
quit à Rougement, comté de Rou- 
ville. le 23 décembre 1883, du ma- 

; riage d’Hubert Fontaine et d’Emé- 
Deux constables de Lachine, rite Vigcant; U est le huitième d’une 

aides d'un rhien policier, ont trou- famille de douze enfants, encore 
vé dimanche matin, vers 2 heures tous vivants. Après avoir reçu son 
40, un nommé John-J. Bell, de To- : éducation classique au Petit Sémi- 
ronto. gisant dans un champ, la fi- ;naire de Sainte-Marie de Monnolr, 
gurc et les bras profondément en- il entra dans la Compagnie de .lé- 
tailles à coups de rasoir. 11 per- sus le 6 oclobre 1902. el, scs études

cois, dans lu salle académique.
Ce comité d'organisation votu> 

invite cordialement à cette fête du 
nouveau recteur et cette invitation 
s’adresse à tous ceux qui ont étu­
dié nu collège.

Pour lui permettre de préparer le 
nombre suffisant de couverts, le 
comité vous prie de répondre sans 
délai à son invitation.

La souscription annuelle de $2 
aux fonds de l’Association couvre 
les frais du souper et de la repré­
sentation des "Bouffons”.

Emile MASSICOTTE, secrétaire.
Collège Sainte-Marie. ,

Pour ”lus amples informations 
s’adresser à LAneasler 4453.

de'm’nTmr et' d'acuDé.^’armée des [ dait beaucoup de sang lorsqu’ils le j 
possédants et celle des dépourvus, 
l’égoïsme des uns et révolte des 
autres, cette question-là ne peut 
trouver de solution que dans le di­
vin précepte: aimez votre prochain

firent transporter évanoui à l’hô- 
pital Saint-Joseph.

Les constables Tranquille et Briè- 
‘ re avaient été requis par le détec­
tive John Carroll, lui-mème averti 

; par un appel téléphonique, qu’un 
hoiiime avait rrié “Au secours! nu 

relui ! meurtre!” entre la rue Saint-Jo- 
niain seph et les voies du C. N. R., vers

mcil-eomiiie vous-mêmes. Quel 
leur mo\ en de provoquer et de me 
nager Tninour du pauvre que 
(lui consiste à mettre notie 
( ns su n ain et notre coeur près j 2 heures 30. Les trois hommes 
du sien” XUcz’ du jour que tous commencèrent leurs recherches 
les riches vins exception, seraient lorsqu'un chien policier qu’ils 
1rs visiteurs de Saint-Vincent de avaient avec eux commença à

minées au scolasticat de l’Immaeu- 
lée-ConcepHon, fit un séjour d'uu 
an en France, â Paray-le-Monial.

Toujours adonné au ministère de 
l’enseignement, le nouveau recteur 
du collège a, à son crédit, vingt 
années de professorat qui se répar­
tissent comme suit: cinq années au 
collège de Saint-Boniface (Manito­
ba), une année à Sudbury. (Onta­
rio). puis à Sainte-Marie, les Let­
tres. cinq ans. les philosophie pre­
mière et seconde année, neuf ans.

Grand prix David 
de roman 1932

JUANA. MON AIMEE, par Harry 
Bernard, volume de 210 pages. 
Au comptoir et par la poste 81.00 

DOLORES, roman par le même. 
Volume de 220 pages. Au comp­
toir et par la poste........... 81.OU

SERVICE DE LIBRAIRIE 
DU DEVOIR

vous voyagez.
aJratMi-vews au SEKVICC DKS VOYA- 
CCS. il DEVOIR. BitlaH émii p*ur 
to:*s la* MV* »u tarif 4«a 
paquebot*, chemin» d« ter, aurobu». 
Autti hôtel», assurance* bagage* et ac*l— 
dent*, ebèque* de **T»e<*«. p*ri«p*(*». 
«le. Téléphe'ne HArbeur 1241*.


